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NOTRE FOI, NOTRE LANGUE! 


ses effectifs militaires? 


par André LAFLECHE 


(Correspondance porlementaire de ‘La Liberté et le Patriote”) 


M. Graham Towers croit qu'il ne faut pas s'inquiéter de l'augmentation de la. 
dette du Canada. Une conférence fédérale-provinciale de la santé au-| 


ra lieu à Ottawa les 10, 11 et 12 mai. 


OTTAWA, 19-—Pendant les prochaines semaines les yeux se tourneront vers Lon- 


ires, vers Londres capitale d'empire, où les premiers minietres des pays du Common- 


wealth tiendront une conférence. Une conférence, d'après M. Mackenzie King, qui ne| 
“essemblera pas aux autres conférences impériales, en ce qu'elle consistera surtout en! 
changes de vues sur les problèmes de guerre et d'après-guerre. On suivra avec un! 
ntense intérêt tout ce qui viendra de Londres. Ce n'est pas qu'on s'attende à des révé- 


sensationnelles. Le secret de guerre couvrira les délibérations de la conférence. | 
1 


ations 
Ma aura tout de même 
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) ’ « 

‘ de 

30 ce pour les Cana 
liens, 11 " révéleront si le 
touvernement du Canada est 
» de be verti à une poil 
ique impériale ot tend vers 
‘une politique nationale dans 
e vrai sens de l'expression 


Politique fédérale 
Pendant la conférence la poli- 
tique canadienne — nous enten- 


ions par là la politique stricte- 
nent fédérale-—n'offrira guére de 
siqriant, La session fédérale s'oc- 


supera des bills du gouvernement, 
sagement, sans goût pour le sen- 
ationnel, C'est du moins ce que 
le gouvernement espère. Mais du 


tôté des partis d'opposition, il 
Wen sera peut-être pas ainsi 
L'opposition montera à l'assaut 


fes positions ministérielles, dans 
le but de préparer l'élection gé- 
hérale. Qui sait ce que M. Mac- 
kenzie King rapportera de Lon- 
res? Se peut-il qu'il revienne 
{Suite à la deuxième page] 


L'enseignement 
religieux 
en Ontario 


com 


BIGGAR, Sask.- 


nue La C.C.F. veut étatiser les 
pagnies d’assurance-vie 


M. J. Coldwell, chef du parti C.C.F. a déclaré | 


dans un discours prononcé la semaine dernière, qu'on devrait éta- 


tiser les compagnies d'assurance, 
concentration de la puissance éco 


ques directeurs de compagnies d’ 


sont directeurs de toutes sortes 
tilleries dans lesquelles ils ont 
investi les épargnes de leurs 


clients; (2) le coût élevé et l'inef- 
ficacité du système d'assurance 
vie tel qu'organisé présentement; 


Vicaire capitulaire 


M. l'abbé M. Baudoux, curé de 
Prud'homme, Sask., vient d'être 
nommé vicaire capitulaire du dio- 


cèse de Saskatoon, 


Berlin voudrait que 
l'on épargne Rome 


LONDRES -— L'agence de nou- 
velles allemande DNB vient de 
redire que Rome est une ville ou- 

| verte et elle propose à M. Eamon 
| de Valera, premier ministre de 
l'Eire, de pousser la Grande-Bre- 
tagne et les Etats-Unis à contri- 


TORONTO — L'instruction re- | buer à la préservation de la Ville 
ligieuse dans les écoles ontarien-! Eternelle en cessant ce ‘que l'a- 
nes consistera en deux périodes | gence a décrit comme étant des 
chaque semaine, et l'enseilgne- | attaques aériennes “insensées”. 


ment sera donné par les profes- 
seurs réguliers a dit le Dr J. G. 
Althouse, directeur provincial de 
l'éducation lors d'une causerie 


xrononcée à l'occasion d’une con- | 


vention de quatre jours de la Se- 


“ondary School Headmaster's As- | 


sociation. Les deux périodes 
d'instruction religieuse seront 
données en plus des exercices re- 
Uigieux quotidiens, a révélé M. AI- 
house en exposant pour la pre- 
nière fois, le programme proposé 
la récente session législative 
par le premier ministre M. Drew 
qui détient également le porte- 
feuille de l'éducation. Des mesu- 
res ont été prises pour excuser de 
es exercices les enfants dont les 
arents ou les gardiens légitimes 
souhaitent qu'ils n'y soient pas 
soumis pour des raisons de cons- 
cience, a ajouté le Dr Althouse 
Ce dernier a ajouté que peu d'ini- 
tiative sera laissée aux profes- 
eurs en matière d'instruction re- 
ligieuse. Les cours et la façon de 
les donner seront clairement in- 
ldiqués dans le manuel. Les nou- 
veaux professeurs qui s'entrai- 
neront à enseigner l'an prochain 
kecevront la formation nécessaire 
là cet enseignement. La collabo- 
ration du clergé a été sollicitée en 
le qui concerne la préparation de 
ces cours, a ajouté M. Althouse, 


Pacte d'aide mutuelle du Canada 


Au quartier général allié, à Na- 
| ples, on a toutefois dit aujour- 
| d'hui qu'on avait remarqué l'en- 
trée dans Rome d'un grand nom- 
bre de convois en provenance du 
|nord-est. 

Au ministère de l'information, 
| on a capté un message provenant 
| de Berlin et dans lequel on di- 
sait que M. de Valera evait en- 
| voyé une note dans la capitale al- 
lemande, le 20 mars dernier; il 
| y incitait les belligérants à trou- 
|ver un compromis, en servant 


d'intermédiaires, de manière à|taire qui sera appelé, après la guerre, à gouve 


parvenir à sauver Rome. 


AUGMENTE 


OTTAWA — La valeur de nos 
| exportations en mars a attein: 
| $282,682,000 contre $227,168,000 
| durant le mois précédent et 
$205,170,000 durant le cours du 
| même mois de l'an dernier. 


| Pour le premier trimestre de | rité suprême dans les régions oc- | 


cette année, la‘ valeur est de 


31751,862,000 ‘“vontre $550,194,000 
durant la même période l'an der- 
| nier. 

$110,362,000 de marchandises 
canadiennes ont pris le chemin 
de l'Angleterre en mars, contre 
$64,965,000 durant le cours du 
même mois l'an dernier. 


avec le Comite français 


OTTAWA Le premier minis- 
tre Mackenzie King vient d'an- 
moncer que le Canada a signé un 
pacte d'aide mutuel 


mité Français de la Libération 
prabonale 

Le pacte a été signé par M 
King pour le Canada et par le 
commandant Bonneau, délégué 
auprès du Canada du Comité 


Français de la Libération Natio- 
nale pour ze Comité, 

C'est le cinquième traité 
logue auquel conse le Canada 
depuis le début de l'année 
Plus tôt dans l'année notre 
ys a signé des pactes d'entr'ai- 
e avec le Royaume-Uni, la Rus- 
sie, l'Australie et la Chine 

On n'a pas divulgué les termes 
du pacte avec le Comité Français. 
La déclaration de M. King laisse 
entendre toutefois qu'il concerne 
les principes s'appliquant à la 


Lourniture ments 


ana- 


nnen 


pa guerre au Comité par le Cana- 


a approvis 


a 
utuelle”. 

Le département du Commerce 
simultanément. annoncé dans 


ne déclaration que pour les deux | d'Hitler, 
remiers mois de l'année couran- | 
annonce la radio de Berlin. 


les exportations canadiennes 


ivec le Co- | 


en vertu d'un pacte d'aide | 


totales aux possessions françai- 
ses pour fins civiles s'élevaient à 
$6,156,000 à comparer avec $240,- 
000 pour la période correspon- 
dante de l'an dernier. Les pos- 
sessions françaises concernées 
comprenaient l'Algérie, la Corse, 
le Maroc et la Tunisie. 


On étudiera la 
situation de Rome 


WASHINGTON-—Le secrétaire 
d'Etat, Cordell Hull, a dit dans 
une lettre rendue publique sa- 
medi dernier par le sénateur 
Bridges, que la question du sta- 
tus militaire de Rome est de nou- 


tudiée par les gouverne- 


veau 


sénateur a dit 
i de Rome 
rs de vies de 


on 


LONDRES Adolf Wagner, 
letier de Munich et l'un des 


auieti 


|premiers collaborateurs nazis 
vient de mourir, à 54 
ans, après une longue maladie, 


pour les raisons suivantes: (1) la 
nomique entre les mains de quel- 


assurance qui, dans quelques cas, | 


|nal de placement pour toute lé- 
| gislation sociale. 
| M. Coldwell a dit que des cen- 


| taines de millions de dollars pas- | 


sent chaque année entre les mains 

Ides directeurs de compagnies 
d'assurance qui se chargent d'in- 
vestir ces montants dans des en- 
treprises, 

Par le fait même, ces hommes 
|se trouvent à commander une 
| puissance financière formidable, 
| a-t-il ajouté. 
| [Suite à la septième page] 


| Un aviateur des E.-U. 
a abattu 27 appareils 


Quartiers généraux alliés dans 
le sud-ouest du Pacifique-—Le ca- 


des as de l'aviation américaine, 


mais dans la grande guerre. 


rt meme 


WINNIPEG, MAN., VENDREDI 21 AVRIL 1944 


L'avion plongeur le plus gros et le plus lourd au service des 


|forces armées des Etats-Unis, le Curtiss “Helldiver” est maintenant 
de corporations, y compris de dis-! (3) l'exploitation de la majorité |en fabrication au Canada sur commande de la Marine américaine. 
des employés de ces compagnies; | Un quart de la production totale de cét avion est réalisé dans les 
(4) le droit du peuple canadien | jeux usines canadiennes utilisées à cet effet, dont l’une, Canadian 
Ca: and Foundry au Fort William, Ont, emploie 5,500 personnes. 
|On voit ici l'atelier principal de cette vaste usine. 


Les communistes 


du Comité français de la Libération 


| ALGER-MM. André Marty, 


{Etienne Fajon, Florimond Bonte, Johanny Berlioz, délégués com- | 


sont mecontents 


André Mercier, Henri Pourtalet, 


munistes à l'Assemblée consultative, ont protesté récemment contre 
[les projets d'administration métropolitaine du Comité français de 


|la Libération nationale, La lettre qu'ils ont adressée au président | 


de l'Assemblée, M. Félix Gouin, ————————————————————— 


donne à entendre que le Comité 
a usurpé des pouvoirs et somme 
ce dernier de fournir des explica- 
tions dès la prochaine session, en 
mai. 

Les délégués affirment que le 


pitaine Richard I. Bong, de Pop-| projet, imposé par décret du 2 
ler, Wisconsin, a descendu, à da-| courant, est daté.du 14 mars et 
te, 27 dvions ennemis dans des | pouvait donc être présenté à la 
combats aériens et est devenu l'as| dernière session de l'Assemblée, 


Ils pensent que celle-ci aurajt ju- 


non seulement dans cette guerre, | gé le projet “contraire à l'esprit 


|de ses débats sur l'organisation 


Les pays alliés en faveur 


d’un gouvernement militaire 


Le général Eisenhower chef suprême de la 


partie occidentale 


LONDRES—La Russie est tombée d'accord avec la Grande-| 


de l'Europe. 


[de l'administration en France”. 
|Ils rappellent que l’Assemblée 
préconisait des élections aussitôt 
que possible, la collaboration a- 
vec les chefs de l'underground 
(mouvement de résistance). Ils 
dema t “au moins la limita- 
tion rigoureuse de la période 
d'application de dispositions aus- 
si absolues”. 

Les communistes jugent exor- 
bitant le pouvoir conféré aux dé- 
légués du Comité dans la métro- 
pole de constituer des organismes 
civils et militaires, d'en régler 
l’action; de “fortifier” les admi- 
nistrations locales de personnel 
“technique’”'; d'exercer une auto- 
rité presque sans limites sous la 
| loi martiale, de commander et de 
| diriger des formations militaires 
|ou de résistance, en liaison avec 
Île commandement allié, 


| Bretagne et les Etats-Unis sur le principe du gouvernement mili-| Une lettre du Cardinal 


rner J'Allemagne et 


| les satellites qui ont choisi de combattre à ses côtés jusqu’à la fin. 
En effet, on a presque complété le plan tripartite anglo-russo- 


l'américain en vue de l'administra-#" . |Vilèneuve vient 


|tion de l'Allemagne occupée. 
Selon ce plan, le général 
Dwight D. Eisenhower deviendra 
| l'autorité suprême dans les ré- 
gions occupées par les forces bri- 
| tanniques et américaines, alors 
{qu'une haute autorité militaire 
| soviétique sera investie de l’auto- 


| cupées par les troupes rouges. 
| Les autres points de ce pro- 
| gramme comprennent, "selon no- 
itre informateur, la disposition 
| suivante: 

| L'organisme administratif mili- 
| taire allié ne devra étendre son 
linfluence que sur l'Allemagne et 


ses satellites, nulle part ailleurs| 


en Europe. 
Les Russes mécontents 
Les Rouges se sont plaints ré- 


cemment de n'avoir pas été suffi- | 


samment consultés lors du règle- 
ment préliminaire des affaires 
italiennes et ils ont pris leur re- 
vanche en accordant au gouver- 
nement Badoglio une reconnais- 


On échangera 
des professeurs 


TORONTO — La section des 
langues modernes de l'Associa- 
| tion des professeurs de l'Ontario, 
réunie en congrès, à Toronto, a 
voté une résolution recomman- 
dant l'échange de professeurs 
avec le Québec ou la France d'a- 
| près-guerre, dans le but de pro- 
| mouvoir l'établissement de meil- 
leures relations avec les Cana- 
diens de langue française et 
d'augmenter la facilité de parole 
des professeurs de français, 

M. J. M. Paton, professeur à 
l'université McGill, parlant sous 
les auspices de la section des étu- 
des classiques, a déclaré que “la 
cause d'une bonne éducation est 
mise en danger par des cham- 
pions d'une éducation pratique, 


| d'une part, et, d'autre part, par! 


certains réactionnaires aveu- 
gles”. Le même conférencier s'est 
aussi déclaré en faveur de l'étu- 
| de du latin et du grec dans les 
| écoles secondaires. 


| sance diplomatique semi-officielle 
|sans en avoir avisé préalable- 


[Suite à le septième page] 

. Bracken 
expose ses 
vues 


OTTAWA — M. John Bracken, 
chef national du parti progres- 
|siste-conservateur, a déclaré lun- 


di, en expliquant sa politique en- | 
vers l’Empire, que nous devions | 


tendre à une coopération “plus 
étroite” avec l'Empire britanni- 
que. 


| “Je suis en faveur, dit-il, d'un | 
Canada qui se serve de son carac- | 


tère de pays indépendant pour 
resserrer les liens qui unissent 
entre eux les membres du Com- 
monwealth et dans ce but je crois 
| qu’il est souhaitable que l'on en 
| viennè au système des consulta- 
tions fréquentes sur toutes les 
matières d'intérêt général. 


“Par cela, poursuit le chef con- | 


servateur, je veux dire des con- 


sultations non seulement du gen- | 


re que l'on nomme ‘échange de 


vues’, ou ‘collaboration verbale’, | 


| mais dans le but de prendre une 


attitude définie sur des questions | 


politiques données. On ne saurait 
toutefois imaginer que le système 
soit si rigide qu'il force le Canada 
à renoncer à ses droits de souve- 
raineté”. 

M. Bracken a ajouté que le 
Canada ne devait pas craindre de 
sortir du colonialisme et de pren- 
dre rang librement parmi les na- 
tions du Commonwealth. 


tions bancaires nationales des 
Etats-Unis accusent des bénéfices 
nets se totalisant à $350,457,000 
(avant les dividendes), pour l'an- 
(née qui vient de s'écouler. 


WASHINGTON — Les institu-! 


relative à l'Emprunt 


QUEBEC-S. Em. le cardinal 


d'adresser la 
| lettre suivante aux curés de l'ar- 
| chidiocèse de Québec: 


9! À “A diverses reprises j'ai mar- 
| ment les Alliés. Les trois püuissan- | qué ouvertement les raisons qu'il 
ces se sont toutefois entendues, | y a pour nos fidèles de souscrire 
| sur une politique mutuelle à sui-| ÿénéreusement, selon leurs moy- 
| vre dans le règlement des problè-|ens' aux divers emprunts de la 
Victoire. Je n'ai pas lieu d'y re- 
mais vous pourrez vous 
|en inspirer pour recommander à| 
|vos paroissiens, le dimanche 23] 
prunt national 

} 


venir, 


| avril, le sixième em 


| pour la guerre.” 


Cécile Chaminade 
décédée à 86 ans 


| 


| annonce la mort à Monte Carlo 


DIEU ET MON DROIT! 


AVIONS PLONGEURS FABRIQUES AU CANADA |Un Canadien français 


Le Canada diminuera-t-il 


| 


élu président 


FORT-WILLIAM, Ont. —— M. 
: J.-P. Bertrand a été réélu prési- | 


| Les autres officiers élus sont: 
| MM. Hugh M. Piper, patron ho-| 
| noraire, Carson F. Piper, deuxiè- 
me président, Earle Smith, pre- 
| mier vice-président, Geo. H. Bur- 
| bridge, deuxième vice-président, 
Mme F.-A. Sibbald, troisième vi- 
| ce-présidente, M. D. G. Dewur, 
secrétaire-trésorier. 


Excellente 
suggestion 
de Cranborne 


| MANCHESTER-Le Common- 
| wealth ne peut survivre que si 
l'empire es: constitué sur une 
| base d'égalité et non sur la vieille 
| base de mère-patrie, a dit le vi- 

comte Cranborne, secrétaire des 
| Dominions, lundi. 

Le secrétaire a dit que ce serait 
une grande erreur de la part d'un 
gouvernement de tenter de dis- 
cuter la prochaine conférence des | 
| premiers ministres des Domi- 
| nions. 

Lord Cranborne a ajouté que! 
les grandes puissances ne doivent 
plus faire l'erreur de penser à 
une politique de sécurité collec- | 
tive sans l'appui des armes né- 
cessaires. 

“Sans les armes nécessaires, il 
est impossible d’avoir une politi- 
que étrangère, dit-il. La politique 
impériale est liée de près avec la| 
politique étrangère et nous sou-| 
haitons que le point de vue bri-| 
tannique survive avec ses longues 
traditions de justice et de liberté, | 
ce qui signifie qu'auront lieu de 
fréquentes consultations entre! 
les gouvernements des nations 
du Commonwealth. 

“Cela ne signifie pas qu'une 
nation donnera des ordres aux 
autres ou que le Commonwealth 
en donnera aux autres nations.” 


Le Conada abandonne 


ses droits en Chine 


OTTAWA--Le Canada a con- 
clu un traité avec la Chine, en 
vertu duquel il abandonne for- 
mellement ses droits extra-terri- 
toriaux et autres privilèges autre- 
fois garantis par traité à notre 
pays et à certains autres. 


{la semaine dernière la signature 
| de ce traité qui prévoit de plus 
| que pas plus de six mois après 
la cessation des hostilités les 
deux gouvernements s'en tien- 
dront à un “moderne et compré- 
hensif traité d'amitié, de com- 
merce, de navigation et de droits 
consulaires.” 


| 
| 


Le premier ministre annonça| 


Le congrès des instituteurs de 
gue française a éte bien reussi 


PR 
LRRIX: CINQ SOUS 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Le congrès des Instituteurs de Langue Française vient de sa 


les discussions animées, tout 
tout ce q 


L: 


ces, 
seignant reste attaché à 
pement et intellectuel 
Mercredi 12 avril 

La séance de mercredi soir dé- 
bute par le discours de bienvenue | 
par Mme M.-E. Houde, présiden- 
te de l'Association des Institu- 
teurs de Langue Française. Elle 
remercie brièvement Leurs Ex- 
cellences pour leur paternel dé- 


moral 
" 


| vouement envers l'Association, le 


clergé qui toujours seconde les 
cfforts du personnel enseignant | 
et l'Association d'Education qui 
défend la cause sacrée de la foi 
et de la langue. 

Cette année marque deux an- 
niversaires: l'arrivée des Soeurs 
Grises à la Rivière-Rouge et 
fondation de la Communauté des 
Soeurs des Saints Noms de Jé- 
sus et de Marie 


l 
ia 


A cette occasion, Mme la Pré-| 


t 
t 


offre un tribut de gra- 
communautés 
nous devons 


religieuse et 


sidente 
titude 
gnantes auxquelles 
notre survivance 
nationale. 

Elle fait ensuite le tableau de 
l'institutrice catholique à qui in- 
combe une tâche sublime. 

Mme Houde termine par une 
invitation pressante à assister à 
la messe de la Ligue des Institu- 
trices qui aura lieu le lendemain. 

“A cette messe, dit-elle, ayons 
un souvenir particulier pour le 


aux 


M. Adrien Pouliot 
à Haïti 

OTTAWA — M. Philippe Can- 
tave, consul général d'Haïti au 
Canada, a annoncé que le recteur 


de l’Université d'Ottawa, le R.P. 
Cornellier, OM. a quitté la ca- 


pitale fédérale pour se rendre en} 


Haïti, où il sera l'invité du prési- 
dent Elie Lescot. Le R.P. Philippe 
Cornellier arriverait à Port-au- 
Prince jeudi prochain. 

On apprend aussi que M. 
Adrien Pouliot, doyen de la Fa- 
culté des sciences à l'Université 
Laval, à Québec, a prononcé une 
causerie à Port-au-Prince, di- 
manche dernier, M. Pouliot a 
traité du Canada, Il a remis au 
président Lescot une lettre de 
S. E. le Cardinal Villeneuve, ar- 

| chevêque de Québec. 


| NOMME CONTROLEUR DE 
PILOTES A AIR-CANADA 


WINNIPEG--M. J. H. Tudhope, 
| gérant de l'exploitation à Air- 
Canada, annonce la nomination 
du capitaine A. H. Edwards au 
|poste de contrôleur des pilotes 
| pour la région centrale, avec bu- 
| reau à Toronto, et celle du capi- 
|taine John F. Crosby à un poste 
similaire pour la région de 
l'Ouest. 


#.—— 


ensei- | 


prouve que notre personnel en- 
ui peut contribuer à son dévelop- 


R. P. Bourque, de regrettée mé- 
moire. Premier directeur de la 
Ligue, visiteur des écoles, il a 
été notre guide, notre Fère spi- 
rituel et notre ami Toujours 
avide d'aider la jeunesse et ses 
éducatrices il ne s'est jamais mé- 
nagé. Il s'est donné à tous et à 
toutes par ses écrits dans le bul- 
letin de la Ligue et par sa prée 
dication. C'est cet amour surne- 
[Suite à la deuxième page] 


Nouvelles 
brèves 


| OTTAWA-—Le major-général 
LaFlèche, ministre des Services 
nationaux de guerre, a annoncé 
que M. Wilfrid Eggleston, censeur 
en chef des publications depuis 
| quatre ans, sera promu au poste 
| de directeur du bureau de cen- 
| sure, pour succéder au colonel O, 
M. Biggar qui vient de se retirer, 


LONDRES-—-Le général Nikolai 
| Vatutin, le commandant de la 
lière armée ukrainienne, est dé- 
cédé vendredi à Kiev à la suite 
| d'une intervention chirurgicale. 


"| LONDRES —- Le gouvernement 


| a annoncé un nouveau règlement 
de défense autorisant l'imposi- 
tion de peines allant jusqu'à 5 
ans d'emprisonnement et $2,000 
d'amende aux grévistes en Angle- 
|terre. 


TORONTO--Le comité des re- 
lations de l'industrie de l'avion 
annonce que, depuis le début de 
la guerre, les idées suggérées par 
les employés des avionneries pour 
améliorer la production ont fait 
épargner $470,710 au pays. Le co- 
mité a adopté et mis en pratique 
environ 800 de ces suggestions 
dont les auteurs ont reçu la some 
me totale de $52,993. 


LONDRES-Les Alliés ont en- 
voyé 5,000 avions jeter plus de 
7,000 tonnes de bombes sur l'Eus 
rope, durant les dernières 24 heu 
res; les Allemands ont perdu 18 
appareils au-dessus de Londres 
cette nuit; 14 bombardiers, dont 
5 du C.A.C.C. ne sont pas rentrés 
des raids nocturnes. 


| SEVILLE, Espagne-—Le prince 
| Genero de Bourbon, ancien capi- 
taine de la rrarine espagnole, qui 
avait quitté l'Espagne lorsque la 
République fut proclamée en 
1931, a succomké aux blessures 
d'un accident d'automobile. Lui 
survit sa femme, la comtesse 
Villa Colli. 


Régina aura besoin de cent 
millions pour l'après-guerre 


M. Patterson dépose le programme de sa province au comité de reconstruc- 
tion. Vaste programme de travaux d'après-guerre. 


OTTAWA--L'honorable William Patterson, premier miñistre de la Saskatchewan, a 


| dit mercredi devant le comité de la reconstruction des Communes, que son gouvernement 
'craignait qu'on ne püût réaliser les objectifs de reconstruction à moins ‘‘d'une améliora- 
|tion sensibie dans les relations fédérales-provinciales afin de permettre une collaboration 


M. Patterson a présenté 


ide Cécile Chaminade, célèbre! plans de la Saskatchewan pour la 


auteur de 


tre. 

Parmi ses ouvrages les plus 
importants, signalons 
| symphonique, la Valse Caprice, 
l’Arabesque et cinq airs contenant 
la Danse de l'écharpe. 


Adieux de 
Giraud à 
ses hommes 


mandant en chef de l'armée fran- 
çaise a été aboli, a dit à ses trou- 
dans un message dernier, 
“disciplinées, 


| pes 
d'être 


pied. 


nombre de composi-| reconstruction 
tions pour piano, chant et orches-| plans qui exigeront des dépenses cinq 


NEW-YORK--Le général Hen-|en 
ri Giraud, dont le poste de com- 


fortes” et de ne ressentir “aucune | 
animosité” à cause de sa mise à 


| de plus de $100,000,000. La pro- 
| vince étudie les entreprises sui- 


l'Etude | vantes: . 


1—La rénovation et la cons- 
| truction d'édifices publics, $9.- 
950,000. 
|  2.—Programme de construction 
de l'université de la Saskatche- 
| wan, $2,970,000. 

3.—Réparation et rénovation de 
{5,000 édifices scolaires, $1,500,- 
|000; équipement de transport 
pour écoles centrales, $25,000; 
| bibliothèques d'écoles, $217,000; 
| écoles d'agriculture, {la province 
possède quatre), $800,000. 
Somme totale affectée au pro- 
gramme des ecoles, $2,642,000. 


| 4.—Réparation et aménagement, 


moderne des 8,000 milles de rou- 


préparées, | tes provinciales, $87,805,000. 
5—Octrois divers aux munici-| 


palités pour l'amélioration des 
| routes locales. La réparation des 


Le général, qui a maintenant 65! ponts coûterait à elle seule $1,- 


| ans, a été remercié par le comité! 500,000. L'extension du système 


| français de libération 
vendredi dernier. 


Son message a été radiodiffusé 
Il a dit à ses hommes: 

“Ça aurait été mon désir de!000,000 pour l'extension des li-| 
vous commander jusqu'à la fin. Je! gnes et services téléphoniques. | 
vous | Les compagnies rurales de télé- 
suivre de loin et d'spplaudir à! phone auront besoin de $5,000,- | 
vie a été assez! 
bien remplie pour que je ne res- 
sente pas d'amertume. Les hom- 
mes passent, mais la France est 


d'Alger. 


devrai me contenter de 


vos succés. Ma 


éternelle.” 


nationale 


routier est nécessaire et coûtera 

$5,000 du mille. 
6—Pendant une 

cinq ans, on aura besoin de $1,- 


000 pour le renouvellement et la 


| $6,000,000, 


d'après - guerre, | 


période de 


8.—Un total de $1,127,000 sera 
requis pour un programme de 
ans d'aménagement des 
| parcs provinciaux, 
| 9.—Un programme de cinq ans 
de relevé de plans exigera $1,- 
| 399,800, tandis que la cartogra- 
| phie topographique et géologique 
exigera $2,672,500. 

M. Patterson a également expli- 
|qué que la province avait besoin 
id'un plus grand développement 
ides réseaux de chemins de fer, 
|tant du Pacifique canadien que 
| du Canadien national, Il a signalé 
l'en détail quelles nouvelles lignes 


| L à 4 
| sont désirables. 


Deuil pour les Jésuites 


Le T.R. Alessio-Ambrogio Ma- 
gni, vicaire général de la Compa- 
| gnie de Jésus, est mort la semai- 
|ne dernière, selon une émission 
de Radio-Vatican. Il était âgé de 
71 ans. Il est décédé à la suite 
d'une longue maladie. Il était en- 
tré chez les Jésuites le ler octo- 
bre 1892, 

Sa Sainteté le Pape Pie XII 
qui s'était souvent informé de l'é- 
tat de santé du Vicaire généra) 
des Jésuites, lui a envoyé sa bé- 
nédiction apostolique. 


|ciellement à Toronto. 


LONDRES-—La radio de Paris | plus efficace entre les diverses autorités gouvernementales du Canada”, 
eg meme Momcmmmmeenenenenarenenten sms 


L'Amirauté emploie 
des torpilles humaines 


LONDRES — Des torpilles hu 
| maines guidées vers leur objectif 
|par deux hommes en uniforme 
| de plongeurs ont été employées 
avec succès contre les convois en- 
nemis, a annoncé l’Amirauté, 

Ces torpilles sont à peu près de 
la même grosseur que les torpilles 
| ordinaires et sont actionnées par 
|les piles électriques, Leur charge 
d'explosif est à peu près la même, 

Les hommes qui les dirigent les 
manoeuvrent tranquillement 
vers leur objectif et plongent a- 
| lors en dessous. 

| PRISONNIER 

| On vient d'apprendre que le 
sergent de section Marcel Dugas 
|qui avait été porté disparu au 
mois de février est maintenant 
prisonnier de guerre. Le sergent 
Dugas est le fils de M. A. Dugas, 
d'Inwood, Man. 


Henry Ford élu 
vice-président 

DETROIT — Les administra- 
teurs de la Ford Motor Company 


ont annoncé, récemment, que M. 
| Henry Ford II, âgé de 26 ans, a 


| TORONTO — Les souscriptions | été promu vice-président du con- 
reronstruction de leurs réseaux. | jusqu'ici faites au Fonds canadien | seil d'administration, ne le cé- 

7—Un plan de cinq ans pour | de l'Aide à la Russie se chiffrent | dant qu'à son grand-père, le fon- 
la protection des forêts coûterait | par $3,388,861, annonce-t-on offi- | dateur de cette importante mal- 


| son, 


Flouge et de la fondation du cou- 
vent de St-François-Xavier. Les 
orateurs étaient Georgette La- 
vack et Patrick MeCaughan. Le 


= Le congrès des 
instituteurs de langue 
française a été bien... 


ot tout fut suivi d'un choeur de 
[Suite de ja première pagel chant sous l'habile direction de 
Sr M. Boulet. Les élèves de St- 


LA :L 


Jeudi soir 


Un optimiste 
Dernière séance-on y assiste 
- 7 …. : Le gouverneur de la Banque 
aussi nombreux que la veille |du Canade, M. Graham Towers, 


|c'est dire que l'intérêt se conti- | et un optimiste. Il a com 


IBERTE ET 


LE PATRIOTE 


RADIO FRANÇAISE 


Emissions françaises et bilingues pour la semaine du 


h 


La 


'innipeg, Man. 21 avril 194 


nue 


Mile Antoinette Baril, à titre | 


|d'ancienne élève des Soeurs des 


turel qu'il voulait vibrant dans! prsnçois-Xavier, ainsi que lesiss NN. de Jésus et de Marie, | 
le coeur de nos enfants, dans Île! ,4,rmantes filiettes de l'Institut! fit une biographie de la fonda: | 
nôtre. Notre dette de reconnais) Coljégisl St-Joseph qui donné-| price puis parle des débuts de la 
sance est grande, Dieu seul peutl,,,t deux chants mimés, nous! communauté à St-Boniface Puis | 
la solder, Unissons-nous done de-},,1 charmés ivient la cantate à Mère d'You-! 
main matin pour demander au! 1, questionnaire fut soumis! yille par les élèves universitaires | 
Ciel de réaliser le voeu de s0n! ur discussior | de l'Académie St-Joseph Nos fée- 
pieux apôtre: ‘augmenter là Cane! Puyjs S. Exec. Mgr Cabana Clô-!| licitations à Mlle Baril et aux 
dide phalange d'enfants chrétiens) re la séance par des paroles étudiantes 
qui feront Fhonneur de notre bel de couragement, [1 félicite les! 1, R p. Beaudoin, SJ. était 
e udoin, , était 


le province et de notre sainte re- 
lhgion 


communautés qui célébrent leur 
centenaire ainsi que la Ligue des 
Institutrices Catholiques de l'Ou- 
est qui demain fétera 51 20ème 
anniversaire. 
Le jeudi matin 13 avril 

Les institutrices assistèrent en 

grand nombre à la messe qui fut 


Bienvenue 

Le discours de bienvenue est 
suivi d'une courte allocution par 
M. J-A. Marion, président de 
l'Association d'Education des Ca- 
nadiens français du Manitoba M 
Marion félicite le personnel en- 
seignant, religieux et laïque 

La coopération 
l'abbé Couture, directeur de 
l'Action Catholique, définit la 
coopération: la charité frater- 
nelle dans l'action. Il rappelle les 
débuts des coopératives et de- 
mande au personnel enseignant 
de préparer ses élèves afin qu'ils 


du Sacré-Coeur 

On ne peut 
voyant le corps enscignant tant 
religieux que laïque se réunir une 
fois l'an auprès du Tivin Maître 
pour demander “force et courage” 
| afin de continuer la tâche de 
formation qu'il a assumée. La 
messe est toujours suivie du dé- 


M 


chantée à 9 heures dans l'église; 


qu'être ému en 


| l'invité de la soirée et traite de 
l'éducation et des grandes unités 
solaires. Ce religieux a visité 
quelques provinces de notre pays 
| et a étudié lés différents systèmes 
| d'éducation Nous le remercions 
de sa causerie. 


+. 


La liste des instituteurs et 
institutrices qui ont assisté au 


| Congrès paraitra dans le nu- 
méro de la semaine prochaine. 


— Le Canada 
 diminuera-t-il ses | 
effectifs militaires? 


J [Suite de la première page] 


1 
[avec l'idée bien arrêtée d'en ap- 


| l'un de nos principaux fonction- } 


| de propagandiste, 


, r + pl Fr »s adminis- + 
deviennent plus tard ces nee | jeuner dans la salle du Sacré- 
trateurs qui vanné en l'aut 7 Coeur où les institutrices sont 
non seulement un honneur mais reçues ce jour-là 
une responsabilité 

Il remercie aussi l'Associatior Jeudi après-midi 
d'Education de la : »llaboration COURS PRIMAIRE 

! Ï rganisation " 
qu'elle épporte à l'organiss Sr Marie-Henriette, institutri- 


des caisses populaires 
Partie récréative 
Puis vient la partie récréative: 
les élèves du couvent de St- 
François-Xavier nous ont présen- 
lé un court exposé de l'arrivée 
des Soeurs Grires à la Rivière 


ce à l'Institut Collégia: St-Joseph, 
donne une classe démonstrative 
chez les tout petits 

Le langage enfantin des peti- 
tes, leur naturel charmant et le 
chant mimé 
| Maman”, provoquérent 
|tion de l'auditoire. 

Le deuxième numéro du 
| gramme était “La méthode pho- 
{nique anglaise”, par le R. F. 
| Michel, S.M. La méirode du R. 

F, Michel est précise, pratique. 
|11 l'a maîtrisée comm l'on s’y 


INF WAWANESA MUTUAI, INSUR- 


ANCE COMPANY 


Soyez notifié que la compagnie dite 
‘The Wawanesa Mutual Insurance 
Company a l'intention de s'adresser 
au parlement du Canada, à sa présente 
session, afin d'obtenir une loi modi- 


pro- | 


peler au peuple à propos d'un 
projet impérial quelconque? Tout 
est possible. Il ne faut écarter 
| aucune éventualité, Tout le mon- 
de sait que le premier ministre | 
ycherche un terrain de combat. | 
| S'il en trouve un à Londres, nous 
|aurons des élections. M. King| 


sources. On le connaît mal si on 
croit qu'il accepte d'avance la 
défaite. 

| Contradiction | 
| On se demande encor pour-| 
| quoi M. King a accepté d'aller à | 
: Londres et d'assister à la confé-; 
rence des premiers ministres des | 


fiant la Loi la constituant en corpora- TEE à 1 
tion étant le chapitre 85 des Statuts | attendait et nous sommes con- | Lays di Commondésté Naval: | 
du Canada. 1929. modifiés de manière | &aincus que les institutrices au-|, th. | 
à prévoir que chaque détenteur d'une! £ fit de ses enseigne- [1 pas, dans son discours aux 
police d'assurance contre l'incendie au ront tire proi e 8 Communes du 31 janvier 1944, 


montant de $1,000 au moins, émise par 
la Compagnie et en vigueur, soit d'a- 
prés le système de primes par billets 
ou le système de primes au cumptant 
sera un membre de la Compagnie et 
aura droit de voter aux pe yo 
de la Compagnie: et qu'aucun déten- | s 
teur d'une assurance relative à une | Rioux, institutrice au couvent de 
classe autre que l'assurance contre | be se-des-Chênes 

l'incendie ne pourra être membre de | Ste Anne-des-Ct pa R 

la Compagnie et avoir droit de vote. | Soeur Rioux n'est pas novice 


| ments. 


COURS SUPERIEUR 
“La composition aux grades 
supérieurs”, par la Rév. Soeur 


Daté à Winnipeg, Manitoba, ce 26e | dans l'enseignement; nous con- 
jour de février A D. 1944 naissons ses succès. 1 
A. T. HAWLEY Sa conférence sera publiée 


requérante 


Procureur de la 


200, Edifice Paris, 
Winnipeg, 


dans le Bulletin de la Ligue des 


Man. j Institutrices de l'Ouest. 


Si vous êtes frileux . . . Si vous 
éternuez ou si le nez vous coule ... 


Alors commence un rhume, lequel, s’il n’est 

soigné immédiatement, agit rapidement sur 
es bronches, et la toux commence. 

Dès que les premiers symptômes d’un rhume 
ou de la toux se font sentir, allez chez un phar- 
macien et procurez-vous une bouteille de sirop 
“Norway Pine” du Dr Wood. Vous trouverez que ce remède 
soulage promptement, qu'il est agréable à prendre, et que ses 
effets sont efficaces. Il est sur le marché depuis 48 ans. N'acceptez 
pas de contre-façon; exigez le ‘Dr Wood's” É f 

Prix, 35 sous la bouteille: grandeur “family size” qui contient 3 


fois plus, 60 sous. Assurez-vous de la marque de fabrique, ‘3 pins.” 
The T. Milburn Co. Limited, Toronto. Ont. 


C2 me fait de a peñre mon neux- 


J'AI PAS DE'JOB" POUR TOI! 


démontré à l'évidence la parfaite 
inutilité de pareilles réunions, vu 
les moyens de communication, de 
consultation et de collaboration 
| qui existent déjà entre les diver-| 
ses parties du Commonwealth? 
N'avait-il pas indiqué les dan- 
gers qu'il y avait pour le pre- 
mier ministre d'un dominion de 
se rendre seul, ou presque seul, 
à Londres, rencontrer tous les 
| ministres et tous les fonctionnai- 
\res supérieurs anglais? M. King 
avait fait, ce jour-là, un plaidoyer 
si brillant et si convaincant qu'on 
croyait qu'il n'irait pas à Lon- 
dres. Mais voilà, Tout est changé. 
| Que s'est-il donc passé depuis un 
| peu plus de deux mois pour mo- 
| difier d'une façon aussi radicale 
| l’attitude du premier ministre? 
| Jusqu'ici personne en place n'a 
tenté d'expliquer cette contradic- 
tion. 


La mobilisation 

En toute probabilité il y aura 
débat, aux Communes, sur la mo- 
bilisation et l'emploi de la main- 
d'oeuvre. La nouvelle que l'Aus- 
tralie et la Nouvelle-Zélande a- 
vaient toutes deux diminué les 
objectifs de leurs effectifs mili- 
taires et réajusté l'emploi de] 
leurs ressources humaines en 
fonction des besoins de l'agricul- | 
| ture et de l'industrie, a soulevé | 
plus qu'un intérêt ordinaire dans 
les milieux canadiens où l’on s’in- 
quiète des conséquences de la; 
pénurie de la main-d'oeuvre.| 
| L'Australie et la Nouvelle-Zélan- 
de se sont aperçues finalement 
qu'elles avaient outrepassé leur | 
capacité de mobilisation. Il y au-| 
rait lieu de se demander si le] 
Canada n'est pas en voie de com-| 


la semaine dernière ce qui sem- 
blait être une campagne en fa- 


22 au 28 avril 1944. 


veur du sixième emprunt de la CEK. \Wotrour, Sesk. ! 12 Je me souviens. 22-Chets-deeuvre de 
: nl Pr 

victoire. Le but de sa campagne | (548 kies) ti 1e te Soorunt del 339 Radio-Collège 
est louable: M. Towers veut que || samepi 2 AVRIL la ne | “Orientstions : Le 
png nouvel emprunt obtienne lei} 1030—Les variétés 02. Mules muets 345—Ratio-Coliège 
même succés que les précédents UE à ur 9.00— Radio-journa) Les invités de Re. 
Ce qui est parfait Mais M. 520— 11 était une fois | * nn Ouvrier #8 à 
Towers a parlé comme un politi- nee pt D geo ei 945-Greta Krauss, cla- +2 L'Heure au ne 
: est moins bien. MA 4 ve ciniste 4320-11 était ‘une lois. 
pr, mn 8 Et il 1030-"Les veux sur 19. 00 Musique 445— uses 

fait des discours, ce qui n'est pas l'Europe 19.15—Orchestre, dânse 5 00—A io-Canada 
l'habitude de ceux qui, À l'étran- !{ 1045-La Bonne Chan- | 1026—Nouvelles CES, 
ger, occupent des positions sem- UNE D AVE RE ee 


son. 
: ; r 1140-—L heure dominica-, 
blables à la sienne. L'ancien gou- le Î 


1100-—Jeunesse dorée. 
lies nouvelles? 


| s45-Mélodies du soir 


; 1:1 m; 
verneur de la Banque d'Angieter- | LUNDI 24 AVRIL ji 3—Nouvelies 6.00- !, bymme 0/00 
# .t} 115-Radio-journai. 3— réveil rural. 4 7 
re oi LE PE ES mÿsté 413—La Fiancée du  |1139—Signai-huraire | ém=Nouvelles BBC. 
rieux du Royaume-Uni. Il fuyait Commando. |1200—Aue principale. 615-La Fiancée. | 
la publicité, Il voyageait incog-!| 5%--Un homr e et son | 12.13-—Radio journal | RS -L'Emorent de 1 
M de : hé 11250-—Vers le soleil Victoire 
nito,. M. Morgan, réputation | 631--Nouveiles 12.45—M 1.00-—Musique du 


internationale, était invisible et!} marbi 25 AVRIL 


d'hui. 


| i ii n! vs r 

inaccessible. M. Towers dirige, Dre | 1 15—Chansonnettes te Guilbert 

l'une des principales banques du Commando LE a - — 18 um 800—Radio-théâtre: Le 
monde. Il est, à certains titres, RE —— 2 : LR one ee de l'hon- 


6.37-—-Nouvelles. 


Commando. 
5.30—Un homine et son 


Modnesns nat ve à Il 637 Suvtiles. 


M. Graham Towers a peut-être || JEUDI 27 AVRIL 
voulu remplacer M. J. L. lsley|} j}i-Fadoounel 
comme principal personnage du! Çaise : 
début de la campagne. Quoi qu'il ! 


applica 


Où voulez-vous 5. À Rad 


usique 
100—La femme auiour- 


233-Chefs-d oeuvre de 


ture 
3.45—Radio-Coliege | 

Histoires des sci- | 

ences et de leurs | 


400--Radio-Collège: | 

Le monde animal. | 
415—L'Heure cu 
430—1I1 était une fois | 
445—Les amis de l'ärt. 


Corps d'aviation. 
| 730-Souvenirs d'Yvet- 


9.00—Radio-journal 


maires. On ne voit pas pourquoi || MERCREDI 26 AVRIL | 330_Radie College Re 
|il tiendrait au rôle d'orateür et| 115—Radio-journa.. Les lois de la na-| du piano 
|| 415—La Fiancée du 10.00—Musique. 


1028—Nouvelles 

JEUDI 27 AVRIL 
1100--Jeunesse dorée 
11.15—Quelles nouvelles? 
11.50— Nouvelles | 
|11.35—Le réveil rural, | 
11.59-Signal-horaire 
1200-—Rue principale. 1 
12.15—Radio-journal 


tions. 


ne 


io-Canada. 


Banque Canadienne Nationale 


est la banque du public aussi bien que la banque des 
hommes d'affaires. 


| Le gérant de succursale se tient à votre entière 

disposition, qu'il s'agisse de dépôts, d'emprunts per- 
| sonnels, de remises, de recouvrements ou de toute 
question d'ordre financier au sujet de laquelle vous 
HN désireriez le consulter, 


Actif, plus de $200,000,000 
314 bureaux au Canada 
Succursale à St-Boniface 
J.-H.-N. Léveillé, gérant 


On demande d'augmenter la 


production de la betterave à sucr 


L'administrateur du sucre pour, da qui demande que l'on eultiv 


le Canada vient de télégraphier|la betterave à sucre sur un 
à lu Manitoba Sugar Company! grande échelle cette année, le 


pour lui demander de prendre | représentants de la Manitoba Su 
tous les moyens nécessaires pour | gar Company et les délégués de 
accroitre la production de la bet- | producteurs de betteraves à su 
terave à sucre au Manitoba. Voici! cre tinrent une réunion lunc 


le texte du télégramme de M.];avec les chefs du Ministère d 


$100,000,000 par semaine, dont! 
$8,000,000 pour la marine, $30,- | 
000,000 pour l’armée et $21,000,- | 
000 pour l'aviation. La production | 


“Le Petit Doigt del n'est pas encore à bout de res-|de guerre’ exigera, de son côté, | 
l'admira- 


des déboursés hebdomadaires de 
$40,000,000. Ce qui est formida- | 
ble. M. Towers a donné ces chif- | 
fres dans son discours de Hamil-| 
ton. Parlant ensuite à Toronto il! 
a admis que la dette nationale! 
avait augmenté par sauts et par 
bonds, mais il a dit qu'elle ne de- | 
vait pas être un sujet d'inquié- | 
tude. 11 suffira, pour y faire face, 
de maintenir le revenu national 
à son niveau actuel, Mais voilà | 
bien le problème! Comment réus- | 


| sirons-nous, après la guerre, à 


maintenir le revenu national au 
revenu actuel? M. Towers n’a pas 
donné de recette. M. C. D. Howe, 
ministre des Munitions et des Ap- 
provisionnements, avait tenu, | 
automne dernier, le même lan- 
gage. | 
' 
Le ministre des Pensions et de 
la Santé publique, M. lan Mac-| 
kenzie, a annoncé qu'une confé- | 
rence fédérale-provinciale de la | 
santé aurait lieu à Ottawa les 10, 
11 et 12 mai. On a invité tous les 
ministres et sous-ministres pro- 
vinciaux de la Santé à y assister. 
L'objet de la conférence “est d'é-| 
tudier les propositions de = 
| 

| 


Conférence de la santé 


projet de loi d'assurance-maäladie, 
propositions actuellement étudiées 
par une commission parlementai- 
re spéciale.” Le ministère fédé- 
ral a ajouté: “Nous avons prévu 
une conférence de trois jours 
parce que nous voulons entrer 
dans tous les détails du projet de 
loi. Nous voulons étudier les pro- 
positions clause par clause et 
fournir aux ministres et sous- 
ministres provinciaux de la San-! 
té tous les renseignements possi- | 
bles. Nous voulons également 
obtenir des expressions d'opinion 
et des suggestions.” | 

Quant à la grande conférence 
fédérale-provinciale dont on a! 
tant parlé au début de l’année et| 
qui devait avoir lieu, selon les! 
rumeurs en cours, en avril ou 
mai, on n'en entend plus parler. 
On estime que le fait qu'il y aura 
des élections dans trois ou qua- 


637—-Nouvelles. 
VENDREDI 28 AVRIL 
1.15—Radio-journa:. 
5.30—Un LE rage et son 
hé. 
6.37—Nouvelles. 
CBFY, Verchères, P Q. 
(Ondes courtes) 
SAMEDI 2? AVRIL 
11 00— Musique 
11.30--L'Emprunt de 
Victoire 
11.59—Signal-horaire, 
12.00--Les Alouettes 
Eveready. 
12.15—Radio-journcl 
12.30—Le Quatuor 
Vagabonds. 
12.45—Convert 
1.00——-"Musicana"”, 
1.30—-Music-hall. 
200—Orthestre sym- 
phonique. 
3.00—Chefs-d'oeuvre de 
la musique. 
5.00—Radiv-épargne. 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Collège des Opto- 
métristes 
5.45—Intermède. 
600-—Questionnaire de 
la jeunesse. 
6.30—Progranime 
Alouette, 
6.55—L'Emprunt 
Victoire. 
700—L'Heure domini- 
cale. 
7.15—Le choc des idées. 
745—Deux pianos. 
8.00—Orchestre. 
8.30—Récital. 
9.00—Radio-journal. 
9.10—Trio instrumental. 
9.30—Orchestre, 
10.00—Musique. 
10.15—Musique. 
10.28—-Nouvelles 
DIMANCHE 23 AVRIL 
1100—La France Com- 


des 


de la 


battante. 
11.15—-Radio-journal et 

intermède. 
11.30—La Marine vous 

parle. 
11.45—Musique. 
11.59—Signal-huoraire. 
12, Impulsion. 
12. Théâtre de KHadio- 


Collège: ‘Athalie’, 
4e acte, de Racine. 
1.30—Récital de piano. 
1.45—L'assurance- 
chômage. 
200—Chefs-d'oeuvre de 
la musique. 
3.00—Music-hall. 
3.30—-Airs d'opéra. 
345—Quart d'heure de 
la bonne chanson 
400—L'Heure domini- 
cale. 
4.30-—Musique 
445—La jeunesse étu- 
diante catholique. 
5.00— Musique 
5.30—Radio-journal. 
5.45—Intermède. 


6.00—Nos collèges au 
micro. 

6.55—L'Emprunt de la 
Victoire. 


Au Cercle Ouvrier 


| 645-—La Fiancée 
6.55-—L'Emprunt 
| Victoire { 
100—Le défilé de la | 
| Victoire. 1 
| 7.30—Théâtre | 
| 800-—Sérénade pour 
1 s 


cordes. 

| 8.30—En service corn- | 
| mandé. | 
| 9.00—Radic-journal. | 
| 9.15-Causerie. 

| 9.30—-Orchestre. 

| 10.00—Musique 
1028—Nouvelles. 

| MARDI ?5 AVRIL 


| 11.00—Jeunesse dorée. 
| 11.15—Quelles nouvelles? | 
11.30—Nouvelies. | 
1135—Le Réveil rural | 
11.59—Signal-horaire. 
12.00-—-Rue principale, 
12.15—Radio-journal 
12.30—Vers le soleil, 
12.45—Orchestre à 
cordes. 
1.15—Chansonnettes. 
1.30—Musique, 
2.00— Musique 
2.30— Nouvelles. 
2.33—Chefs-d'oeuvre de | 
la musique. 
3.30—Radio:Collège: 
Odyssées cana- 
diennes. 
345—Radio-Collège: 
Les Femmes de 
mon pays. 
4.00—Radio-Collège : 
Ue Cité des plan- 
es. 


de la 


415—L'heure du thé. 
4.30—Disques. 
5.00— A adio-Canada 


5.15—Radio-journal. 

5.30—Causerie de R.-A. 
Benoit. | 

545—Musique 

6.00—Un homme et son 


éch 
6257 


ché. 
“Métropole”. 
6.30—Radio-journal, 
645—Colette et Roland. 
6.55—L'Emprunt de la! 
Victoire. 
700—Les secrets du Dr 
Morhanges. 
1.30—La Mine d'or. 
44—Symphonie 
9.00—Radio-journal. 
915—Comité provisoire 
de la Protection | 
de l'Enfance. 
| 9.30—Récital d'orgue. 
10.00—Musique. 
16.28—Nouvelles. 
| MERCREDI 26 AVRIL 


11.00—Jeunesse dorée. 
11.15—Quelles nouvelles? 
| 11.30— Nouvelles. 
1135—Le réveil rural. 
11.59—Signal-horaire, 
12.00—Rue principale. 
112:5--Radio-journal. 
112.30— Vers le soleil. | 
11245—Le Moulin de !s 
chanson 
100—La femme, | 
icurd'hui | 
1.15—Chansonnettes. 
1.30—Récital | 
2.00—Musique | 
2.30—Radio-journal. 


au- 


aller?: , 1 

i é i : 5.10—Interméde 1230—Vers le soleil 
en ook, il a parié de nos dépenses TS en 5.15—Radio-journal 1245-—Le moulin de la |} 
de guerre et de la dette nationa- ae: 530—Entre les lignes chaises 
Île, A son avis le Canada dépen- Vainement ma | 545-Mélodies du soir. | 100—La dure, au- 
ser: de 1 haine | bien-aimée. | 600—Un homme et son jourd'hui om- 
sera, au cours e la prochaine | 530—Entretiens | péché | mage des Es 

à u ch | | 6.15—"Mérropole’ . diennes au Qué- 
année, quelque ose comme | familiers. | 628 Nonveies es 


115—Chansonnettes. 
1.30—Music-hall 
2.00— Alouette. 
230—Nouvelles. 
233-—Chefs-d'oeuvre de 
la musique 
3.30—Radio-Collège 
La géograpnie 
econorr ique 
400—L'heure du thé. 
4.30— Disques. 
5.00—A Radio-Canada. 
5.15—Radio-journal 
5.30—Causerie (R.-A. 
Benoit). 
5.50--Musique. 
6.00—Un homme et son 
éché. 
6.15— Métropole. 
6.30—B.B.C. 
6.45-—Colette et Roland. 


655-—L'Emprunt de la 
Victoire. 

700—L'Heure de la 
Victoire 


8.00—Radio-Carabin. 
8.30—Hommes traqués, 
9.00—Radio-journal, 
9.15—Causerie. 
9.30-—Sur le qui-vive. 
10.00—Musique. 
10.28—-Nouvelles. 


| VENDREDI 28 AVRIL 


11.00--Jeunesse dorée. 
11.15—Quelles nouvelles? 
11.30--Nouvelles. 
1135—Le réveil rural, 
11.59-—Signal-horaire. 
12.00—Rue principale. 
12.15—Radio-journal. 
1230—Vers le soleil. 
1245—Le trio Irving 
Field. 
115—Musique variée, 
1.30—Music-hall 
2.00—Musique de 
chambre, 
2.30—Radic-journal. 
233—Chefs-d'oeuvre de 
la musique. 
3.30—Radio-Collège: 
L'initiation à la 
musique. 
DE Mr Ar An 
Musée d'Art. 


Le 
Lo ee était une fois. 


militaire. 
5.15—Radio-journal. 

5.30—" Le: 
ope 


l'Eur 4 
545—Mélodies du soir. 
6.00—Un homme et son 


péché 
6.15—Métropole. 
6.30—B.BC. 
645—La Fiancée du 
Commando. 
655—L'Emprunt de la 
Victoire. 
700—Lec Défilé de la 
Victoire 
7.30—Chant d'amour. 
8.00--L'heure de la 
valse. 
8.30—Orchestre. 


| 9.00—Radio-journal. 


9.15—Notre français sur 
le vif. 

9.30—Concert d'orch, 

0.00-—-Musique. 


1 
16.28—- Nouvelles. 


[LE GENERAL VATUTINE 


EST MORT 


tre provinces est de nature à re- À Bas les Quilles! 


LONDRES — Le général Nico- | 


Noble: l'Agriculture et du Service Sélec 
“En raison de la disette de su- | tif National, de façon à en veni 
Icre qui menace de devenir très | à une entente pour assurer au 
| sérieuse au Canada, il est très | fermiers la main-d'oeuvre requi 
limportant que le Canada produi- | Se pour la production de la bette 
| se le plus de sucre provenant de | rave à sucre. 
| betteraves. J'ose croire que la! Le Fédéral considère la pro 
| Manitoba Sugar produira encore| duction de betteraves à sucer 
| plus que les années passées”. | comme industrie essentielle, 


| | M. C. W. Stoker, surintendan 
| Afin de répondre à 1 m 
| s vhndur. ande | ,ericole de la Compagnie, di 


du contrôleur du sucre au Cana- » 

RENE qu'une campagne spéciale vien 
| d'être lancée pour assurer la plu 
grande production possible d 
betteraves à sucre dans le Mani 
toba. On demande instammen 


2 ? 
Déat s'attaque | 
4 l'E li fermi id nt d 
ap La ae re Ds 


BARCELONE — Des informa-| ave à sucre est possible, de se 
tions récentes apprennent que M. | mer de cinq à dix acres en bette 
Joseph Darnand, secrétaire gé-|raves à sucre. On peut semer le 
néral au Maintien de l'ordre au | betteraves jusqu'au 25 mal. 
régime de Vichy, a mis tous les 
groupes de jeunesse catholiques 
et autres de France sous la rigou- 
reuse surveillance de la police. 
Appuyé sur sa milice, le secrétai- 
re général aurait commencé l'ap- 
plication du système anti-reli- 
gieux de M. Marcel Déat, minis- 
tre du Travail, secrétaire d'Etat, 
maintenant surnommé “le cer- 
veau de Vichy”. Il a prévenu le 
! clergé que dorénavant des repré- 


Mon Guide au Cinéme 


“Il est absolument nécessaire que 
le peuple sache clairement quels 
sont les films permis pour tous; 
quels sont ceux qu'il n'est per- 
mis de voir qu'A certaines con- 
ditions; quels sont ceux, enfin, qui 
sont pernicieux ou franchement 
mauvais." —PIE XL 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine | 


| sentants du régime assisteront à | Standing Room Only …… 
Bridge of San Luis Rey …. 
tous les offices religieux. Cette The Desert Song ……… mn 


disposition aurait été prise à la 
suite de l'assemblée tenue à Paris 
le mois dernier par les cardinaux PT ON adultes. 
et archevêques français. Ces pré-|!Il—A ge à parce que condamnabl 
lats ont condamné le travail for- | IV.—Condamné. | 
cé en Allemagne et la persécution 
des patriotes de Vichy. 
La déclaration de guerre de Déat 
La hiérarchie a particulière- 
| ment réprouvé la déportation des 
femmes. Dans “l'Oeuvre” de Pa- 
ris, M. Déat a répondu: “Les ar- 
guments fournis aux dissidents, 
les prétextes donnés aux maquis, 
sont absolument intolérables. 
Lorsque nous aurons un Etat 
| vraiment fort, ce peut être plus 
tôt que nous ne prévoyons, ces 
fantaisies épiscopales, ces pseu- 
do-cardinaux ne seront certaine- 
ment pas tolérés”. 


L—N'offre aucun danger pour 


Cartes Professionnelles 
AVOCATS ET NOTAIRES | 


Noël Bernier Alexandre Bernie! 


BERNIER et BERNIER ! 
AVOCATS - NOTAIRES | 


Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et ! 
règlements de successions 
Edifice London & Western Trusts 
Tél. 93 731 348, rue Main, Winnipe! 


| J.-T. BEAUBIEN, CR. 


AYVOCAT ET NOTAIRE 


No. 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 
WINNIPEG 


GENERALE DU DROT 


| RESTRICTIONS SUR LE 
CHAUFFAGE 


LONDRES — Le ministre du 
combustible a défendu l'emploi 


l 
| PRATIQUE 


Avocat de la Banque Canadienne 
Nationale et de plusieurs Municipalité! 


mettre la même erreur. Le direc- | 


du charbon, quel qu'il soit, pour 


A.-J.-H. DUBUC 


... Votre garcon, à son retour de la guerre, devra-t-il 


entendre encore ces mots? Devra-t-il jumper les 
freights en quête d'une ‘job’? Devrons-nous faire 
la queue à la porte des bureaux de secours . . . le 
chômage sur une grande échelle, des salaires de 
famine”? 


Il y a moyen d'empêcher ça! 

Le Canada est riche en ressources. notre peuple est 
habile et déterminé. Il y a au pays une chance égale 
pour tous de gagner sa vie, si on le veut réellement. 
Nous avons de vastes possibilités industrielles , 
des centaines d'usines construites avec l'argent du 
peuple des usines qui peuvent fabriquer des 
radios, des machines à laver, des baignoires, des 
réfrigérateurs . .. 

L'electrification rurale est urgente . . . nos régions 
du Nord ont à peine été exploitées . . . le Canada 
devrait être en tête pour le développement de nou- 
velles industries . . . les plastiques et les produits 
synthétiques offrent de vastes possibilités d'embau- 
chage et d'utilisation des produits agricoles . . . des 
centaines de milliers d'habitations sont nécessaires, 
ainsi que des ecoles et des hôpitaux. 


C'est l'aube d'une ère nouvelis! 


Il peut y avoir, au Canada, la plus forte période de 
développement et d’'abondance qui se soit jamais 
vue dans son histoire . .. Pour en arriver là, il nous 
faut un plan ... du courage . .. de la détermination 
. . . il nous faut un gouvernement qui ne soit pas 
contrôle par la haute finance et la grande industrie... 
Le CCF est un mouvement du peuple. Il n'est pas 
contrôlé par les gros monopoles: au contraire, il 
leur fait la guerre. Il a un programme pour procurer 
du travail à ceux qui peuvent travailler . des 
opportunites et la sécurité pour tous, et il est décidé 
à s'en servir. 


Un nouveau monde à construire — 
construisons-le! 


Le CCF est votre mouvement. Il ne reçoit pas l'appui 
des grosses compagnies et N'EN VEUT PAS non plus. 
Il a besoin de VOTRE aide MAINTENANT. Ecrivez et 
envoyez votre cotisation au Quartier Général du CCF 


810 Confederation Life Building, 


de votre Province — | 
| 
| 


Winnipeg, Manitoba 


le deuxième d'une série d'onnonces publiées por le CCF 


Voici 
56, rue Sporks, Otrtewe. 


| teur du Service sélectif a annoncé | 
| que le Canada rmnobiliserait, pen- 
| dant l'année qui commence, près 
| de 100,000 hommes. Le ministre 

du Travail, M. Humphrey Mit-| 

che!l, qui a juridiction sur le Ser- 
| vice sélectif, aura à répondre à 
| de nombreuses questions et devra | 

justifier la politique de son mi- 
| nistère. 


Pilules Dodds 


MAL DE DOS 
MAL DE TÊTE 
L'IMPURETÉ 
DU SANG 
DOULEURS 


poutruns CE 


| On a besoin de 


BOÎTES USAGÉES 


pendant 5 ans. 


| aborder tous les aspects des re- 


| vernement central. Les centrali- 


sateur, 


rareté de matériel et de main-d'oeuvre. 


‘arder la tenue de cette réunion. | 


C'est sans doute à cause de ces| 
circonstances que l’on se conten-| 
te de convoquer les ministres et 
sous-ministres de la Santé. Ce! 
sera une conférefñice fédérale- 
provinciale d'un caractère spécial 
et réduit. On ne pourra pas y 


iations des provinces et du gou- 


sateurs en éprouvent un vif re- 
gret, bien qu'ils s'efforceront de 
gagner du terrain dans le do- 
maine des loîs afférant à la san- 
ie publique. Il ne faut pas oublier, 
en effet, que la centralisation des 
provinces à Ottawa est l'objectif 
précis que poursuivent des fonc- 
tionnaires fédéraux supérieurs, 


| sans parler de trois grands par- 


tis: le parti libéral, le parti pro- 
gressiste-conservateur et la C.CF. 
D'ici la fin de la guerre on n'é- 
pargnera aucun effort pour ac- 
centuer le mouvement centrali- 
commencé depuis quel- 
ques années, 


| 
| 


On peut se servir d'une boite en bois continuellement | 


Vous coopérerez 


avec les Brasseries en aidant à conserver les approvisionne- | 


que possible. 


{ On manque actuellement de ces boîtes, en raison de la 
| 
| 
| 
| 


Nous apprécierions beaucoup votre coopération. 


A 4. 


ments de bois en nous retournant vos boites usagées aussitôt | 


Î 
| 


NNIPEC BREWERY 


MD121 | 


LI 


Cercle Ouvrier 13 8| 
CNRS SE as be 13 8 | 
Couture Motors 13 8 
St. Boniface Creamery.. 13 8! 
Crescent Taxi 9! 
North Star Oil 9 
Kiewel # 10 
| Fhar. Préfontaine . 10! 
Toupin Lumber 10! 
Bibeau-Huot ï 12! 
| St. Boniface Hardware. 8 13 


Ligue de Dix Quilles 


SECTION ‘“A” 
Position des équipes | 


Hauts scores-—-H. Couture 564, 
F. Goodchild 537, E. Barker 535, 
J. Holliday 524, J. Laurence 522. | 

Haute partie simple — Kiewel 
Brewery, 848, 

Hautes 3 parties d'équipe—St. 
Boniface Creamery, 2429. 

. SECTION “B” | 


Position des équipes 


Asselin Bros. 16 5. 
Cusson Lumber … 16 5 | 
Wynant Fuel 13 8 
Tourist Hotel … 12 9 
Club Belge 12 9 
Martin Paper 41 10 
D'Eschambault 9 12; 
Desjardins RES 12] 
 Dufault Sheet Metal .… 8 13 
Chev. de Colomb 7 14! 
Can. de Naissance 7 14 
St. Boniface Hotel 6 15 


Hauts scores — B. Myers 560 
(212), L. Baker 559 (213), J.! 
Wynant 558 (214-215), C. Webb} 
547 (203), P. Mousseau 546 (206), | 
J. Bonk 543 (209), R. Adam 541,} 
A. Marcoux 540. | 

Haute partie d'équipe—Cusson | 
Lumber, 873. | 

Hautes 3 parties d'équipe--!: 
Wynant Fuel, 2480. ! 

2 DR ARE | 


CHICAGO — En 1943 le revenu | 


été de $10,762,469 ou $3.80 par ac- 


| net de Greyhound Bis System "| 


{tion à comparer à 8,427,971 ou 


$2.96 par action en 1942. La com- 
pagnie a transporté 164,429,540 | 
voyageurs en 1943; c'est un chif-; 
fre sans précédent. 


| taires les plus en vue de la Russie, 
est décédé vendredi à l'âge de 42 
ans, à la suite d’une opération su- 


sance, s'est illustré dans la repri- 


| las Vatutine, l'un des chefs mili- 


bie dans un hôpital de Kiev, ca- 
pitale de l'Ukraine, et de laquelle 
le général avait chassé les trou- 
pes nazies en novembre dernier. 

Vatutine, Ukrainien de nais- 


se de Kiev. [l 


SERVICE SÉLECTIF NATIONAL | 


Si vous avez des employés 
du sexe masculin— 
Sont-Ils en règle au point de vue de la mobilisation? 


En vertu d'une Ordonnance rendue sous l'empire des règlements 
du Service sélectif natisnal (mobilisation): 

L Tout patron qui a à son service des employés masculins doit 
examiner leurs documents et faire connaître ceux qui n'auront 
ar exhibé des attestations indiquant qu'ils sont en règle avec 

e Service sélectif national (mobilisation. 
2. Cet examen doit avoir été complété au pius tard le ler mai 1914, 
3. ‘“ EMPLOYEUR ” ou “PATRON” comprend les employeurs ou 
.les patrons dans l’industrie et le commerce, ainsi que les 


exploitants de fermes. 


le chauffage de boutiques, bu- 
reaux, endroits d'’amusements et | 
enfin de tous les endroits non in- 
dustriels pour les six prochains 

i s icti i Pa Téléphone 
mois, Les restrictions, qui com-| nn 201 501 p nai." 508 ol 


prennent également la défense | bats à 5%, et à 6% Assurance feu et vie 
de l'emploi de l'électricité pour le Testaments et successions. 


chauffage, sont dues aux suites 


AVOCAT et NOTAIRE 


185, avenue Provencher St-Bonifact 
{Près de la Banque Canadienne 
Nationale) 


des récentes grèves dans l’indus- MEDECINS 
trie houillère et aux besoins du 
front occidental. Dr G.-M. La FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 


906, édifice Boyd 
Téléphore 28 886 


Dr E.-J. JARJOUR 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


102, Edifice Great West Permanent 
356, RUE MAIN TEL, 94 952 


Winnipeg 


| Dr B: J. GINSBURG 


Spécialiste des 
MALADIES VENERIENNES, genito- 
urinaires et maladies de la peau 
403, édifice MeArthur 
Avenue du Portage près coin Main 
| WINNIPEG. MANITOBA 


Téléphones: Bureau 95025 - Rés. 53 311 
Heures: 9 h am à 8 h. p.m. 


Dr E. T. ETSELL 


MÉDECIN - CHIRURGIEN 


4. “EMPLOYÉ MASCULIN” désigne tout homme à votre service, | MEDECINE GENERALE 

$. Un livret intitulé GUIDE DU PATRON a été envoyé à tous | gti PAU, Maldies de veine 
les patrons daus l'industrie et le commerce, Une carte-réponse sur rendez-vous 
a été adressée aux exploitants de fermes. 312. ÉDIFICE MEDICAL ARTS 

6. Si vous avez à votre service un employé masculin, et n'avez pas Tél—Bureau: 23 243 Rés.: 44 581 
été averti du relevé par livret ou carte postale, communiquez Si l'on né répond ges. Ce ps ie 
avec le plus proche bureau de Placement et du Service sélectif “Doctor's Registry id 
et demandez ce livret. 

7. Les travailleurs agricoles qui, étant d'âge militaire, n'ont pas Docteur N.-A. Laurendeau 


été rejetés par l'Armée et n'ont pas reçu un ordre d'A journe- 
ment, devront immédiatement se procurer cet ordre chez le 


plus proche Registraire. 


8. Tout employeur de personnes du sexe masculin est obligé de 
faire cet examen, dont la responsabilité lui incombe. 

3. Des peines sont prévues pour la négligence à effectuer ce relevé, 

és masculins qui négligent de coopérer en 

exhibant leu documents requis. 


SERVICE SÉLECTIF HATIONAL (MOBILISATION) 


MINISTERE DU TRAVAIL 


et pour les employ 


RÉGLEMENTS 


HUMPHREY MITCHELL, 


Ministre du Travail, 


Chambre 211, édifice Melntyre 
WINNIPEG, MAN. 


Residence 201 281 


| 
| 
| Médecin - Chirurgien 
| 
| 


Téléphone 94 128 


DR A.-G. DANDENAULT 


M.D., F.A.C.S. 


Chirurgie - Goitre 
Téléphone 284 114 
312, édifice Medical Arts 


A. MacNAMARA, 
Directeur du Service sélectif national, 


B'044WT 


Winnipe( 


Vinmipeg,. 


Man, 21 avril 1944 


| masures ébraniées, des machines | 


LA LIBERI:E ET 


LE PAITRIOIE 


LA LIBERTE 


La Liberté ‘ Patriote 


DECORATION PONTIFICALE 
| agricoles laissées à l'endroit où | 

| elles ont servi pour la dernière | 4 4 9 

fois l'aussmne précédent, et sou- | 
vent des animaux qui errent par- | 


LE PATRIOTE DE L'OUEST 


” fomdte en 1913 Fonéé en 1919 
Organe des Franco-Canadiens Organe des Franco-Canadiens 
du Manitobs. de la Saskatchewan. 
WINNIPIC, MAN PRINCL-ALRERT, ASK. 
Journal hebdomadaire fusionné en 1941 


Publié par is CAMADIAN PUBLISHERS LIMITED 
Directeur: L_ LAFRENIERE, O ML 


Rédaction et séministration: €19, avenue MeDermot, Winnipeg. Man 


Tééghone, 11 017 à 
F: x de levonnement d'un sn: Cansds, 9200: Etats-Unis, 0259; 


tout, même aux abords de la 
maison. Il est évident que ce n'est 
pas de cette facon qu'il faut s'y 
prendre pour faire aimer la fer- 
me à nos jeunes gens. 

A l'oeuvre done pour mettre un 


peu de beauté dans nos villages |! 
Que tous ceux qui disposent de | 
quelque influence s'en servent | 


Lurope. #3 0 
Toute cor ménnes concermant la rédaction du journal ait nous lanc am L - | 
| sorventr + 4 tard mercredi man à 8 h. 2 et être néremée au pour er une campagne d'em 
| Rétocteus Le Liberté et le Patriote, 619, ave MeDermot, Winnipeg, Man. bellissement dans leur milieu. 


“With The Exception Of Quebec” 


|. Le résultat d'études et d'enquêtes démographiques, en- 
eprises à la demande de certains gouvernements, indique 
ne baisse notable des naissances en rapport avec la pro-| 
Lession des divorces et l'intensification de la propagande | 
1 faveur des moyens anticonceptionnels. Les experts, qui 
nt suivi de près le mouvement démographique, depuis ces 
erniéres années, s'accordent à dire que la population des 
ays occidentaux décroît. Elle s'éteint plus ou moins lente- 
sent mais surement 

| Le témoignage des gens sensés renseignés confirme 
existence du mal de la dénatalité, qui se généralise au- 
yurd'hui d'une facon alarmante. Le docteur Edith Charles, | 
istinguée praticienne d'Angleterre, prétend que ‘dans 200! 
ns, l'Angleterre et le Pays de Galles n'auront qu'une po-| 
ulation de 6,000,000 si les conditions présentes persistent”. 


“La population d'Angleterre n'est pas la seule | 


| 
| 


Ile ajoute 
s'éteindre. L'on constate la même décroissance démogra- 
hique dans tous les pays occidentaux: au Canada (à l'ex- 
sption du Québec), aux Etats-Unis, en Nouvelle-Zélande, 
n France, en Belgique et en Allemagne.” 

Le ministère de la Santé, à Londres, s'inquiète à juste 
tre du déclin de la population. Voilà pourquoi il prend 
…*z mesures pour encourager les familles nombreuses. 
Toutefois, affirme un attaché du ministère, le gouverne- 
hent ne réussira pas à convaincre les gens d'abandonner la 
ratique néfaste des moyens anticonceptionnels.” M. 
‘hurchill a déclaré récemment que ‘le déclin des naissan- 
es est l'une des plus sombres anxiétés de notre époque”. 


Le docteur Warren Thompson, du personnel de la 
IScripps Foundation" qui s'occupe de recherches démogra- 
lhiques, a révélé devant un auditoire de l’Université de 
oston, que trente pour-cent des femmes mariées améri- 
aines dans les villes étaient sans enfants, et que vingt pour- 
ent n'avaient qu'un enfant . .. La population urbaine 
dopte trop facilement ce mode de vie. Si les citoyens 
kessent d'organiser leur vie autour des enfants et sacrifient 
les petits êtres à leurs désirs personnels et aux biens maté- 
iels, c'en est fait de la société, dit le docteur Thompson. 


Le déclin de la population est le fait sans doute de l’in- 
Itration dans la vie moderne des moeurs païennes. Au 
jevoir, l’on a substitué la jouissance désordonnée, l'égoisme. 
 mariage-plaisir a remplacé en trop de milieux le mariage- 
(evoir, Aussi les pays qui ont conservé au mariage son ca- 
actère sacré et son indissolubilité n’ont pas à déplorer la 
croissance de leur population. Rares pourtant semblent- 
ls être ces pays dans notre civilisation occidentale. Québec 
erait une exception. “With the exception of Quebec”, dé- 
‘lare le Dr Charles. Dieu sait cependant combien de fois 
Québec a été un objet de dérision à cause de ses familles 
‘iombreuses. 


Le Prairie Messenger de Muenster, Sask., saisit l’'occa- 
ion de venger Québec. “Etant donné les flétrissures lancées 
la figure du Québec, il serait convenable que les mots 
with the exception of Quebec” fussent inscrits en gros ca- 
lactères sur une immense bannière que l’on porterait bien 
m vue dans les rues principales de nos villes, cités, villages; 
ur les grandes routes et les chemins d’'à-côté de nos cam- 
agnes. Quel meilleur tribut pourrions-nous adresser à 
Québec? Il signifie que Québec, un tout petit point, le seul 
er rayonnant dans la vaste expansion de la civilisation 
ccidentale qui s'éteint, est demeuré ferme dans sa loyauté 
! la loi divine du mariage et de la famille. Lorsque l'on voit 
innoncé partout à grand renfort de propagande que les 
mfants du Canada constituent son meilleur actif, actif su- 
érieur à l'or, à l'argent et à toutes les richesses matérielles, 
ous devons dire au fond de nos coeurs: ‘Merci, Québec, 
‘un tel cadeau au Canada.” 

En face du mal qui ronge la civilisation occidentale, 
os compatriotes non seulement du Québec, mais encore 
‘eux des autres provinces doivent se prémunir contre les ! 
olporteurs d'idées néfastes qui s'attaquent à la famille, 
otre meilleur espoir de survivance. ‘Le foyer chrétien tel 
ue l'ont fait trois siècles de foi; le foyer chrétien avec sa 
liscipline exacte et rigoureuse, avec son autorité respectée 
#t son obeissance empressée; le foyer chrétien, avec sa mer- 
reilleuse fécondité, qui est une des forces du peuple cana- 
jen: voilà une marque laissée par la foi sur nos moeurs,” 
isait jadis Mgr P.-E. Roy. A 

Cette marque a donné d'excellents résultats: conser- | 
ons-la jalousement. 


Joseph VALOIS. 
Bienne AU Et A 
| plus disparates, ou ce qui est en- | 
core plus dégoûtant, des derriè- | 
res de maison où les déchets que | 
l'on y a jetés négligemment pen- | 
dant l'hiver constituent souvent 
une source d'infection. | 


Nos compatriotes de langue 
anglaise nous font la leçon dans 


Un nettoyage qui 
s'impose 

Les beaux jours du printemps 
emblent revenus pour de bon 
Ju moins il faut le souhaiter, car | 
‘hiver n'a rien eu de bien attra- | 
ant dans provinces de 
Ouest cette année 

S'1 s'en trouvait pour douter 
ue ce fut le printemps ils n'au- | 
aient qu'à visiter quelques-uns 
e nos foyers. Ils y verraient nos 
nères et soeurs occuper à | 
asser le pinceau, la brosse ou! 
époussette dans tous les recoins 
e la maison. Quand il s’agit de la 
ropreté du logis, les Canadien- 
es françaises ne le cèdent en 
en à leurs soeurs d'autres na- 
onalités 

1! est malheureusement un as- 


les 


ges. où ils sont en majorité qui | 
ne l'emportent pas sur les nôtres | 


Plus qu'en aucun autre temps 
cette année il est faux d'alléguer | 
le manque d'argent pour procé- | 
| der à ce nettoyage. D'ailleurs il! 

n'est pas nécessaire de s'embar- | 
| quer dans des dépenses extraor- | 
dinaires. Il suffit de tenir les | 
abords de sa maison propres, d'y 
planter quelques joiies fleurs. 


nos 


ect du ménage du printemps Certaines municipalités ont! 
ue les Canadiens français né- | institué dans leur district “la se- 
ligent: c'est le nettoyage au-!maine du nettoyage”. C'est un 


ur de la maison et des autres 
épendances. Certains villages 
u Manitoba et de la Saskatche- 
n'offrent à l'oeil des visi- 
urs qu'un amas de maisons en 
ésordre qui n'ont jamais connu 
ffet bienfaisant d'une couche Que dire des fermes? Certaines 

peinture, ou des cours où s'en- | font pitié à voir. Le désordre gé- 

posent péle-méêle les objets les ! néral y règne. On n'y voit que des | 


excellent moyen pour stimuler les 
apathiques. De plus, cette semai- ! 
ne aurait pour résultat de faire | 
| naitre un peu d'émulation entre 
les différents villages. Ce serait | 
de la fierté bien placée 


' 


Le Concours français 
au Manitoba 


Le samedi 13 mai aura lieu au 
Manitoba je 22e concours fran- 
çals annuel de l'Association d'E- 
ducation. 

La création de ce concours re- 
monte à 1923. Chaque année de- 
puis cette date le nombre des 
concurrents s'est accru et les ré- 
sultats furent de plus en plus 
satisfaisants. 

Rien ne saurait nous toucher 
davantage que de voir nos en- 
fants s'imposer un double pro- 
gramme d'études pour pouvoir 
conserver leur langue. Sans en 
saisir toute la portée, nos petits 
Canadiens français donnent à 
tous leurs compatriotes du Cana- 


| da une magnifique leçon de pa- 


triotisme. 

A tons les concurrents nous 
souhaitons grand succès. Qu'ils 
consacrent les quelques semaines 
qui ieur restent à bien préparer 
cet événement important, Il en 


vaut la peine. 
minou 


Le sixième emprunt 


Lundi prochain débutera dans 
tout le Canada la campagne pour 
le sixième emprunt de la Victoire 
dont l'objectif a été fixé encore 
à $1,200,000,000. 

Des manifestations appropriées 
marqueront l'ouverture de la 
campagne qui doit rapporter la 
somme de $1,200,000,000 au Fé- 
déral afin de lui permettre de 
continuer à poursuivre efficace- 
ment la guerre. Ces démonstra- 
tions ont pour but de saisir le 
public de l'importance de cet em- 
prunt et surtout de secouer de 
leur torpeur une certaine caté- 
gorie de citoyens qui ne songent 
qu’à profiter de la prospérité pas- 
sagère créée par la guerre sans 
apporter leur contribution au 
maintien des finances du pays. 

Evidemment l'objectif du sixiè- 
me emprunt a quelque chose de 
fabuleux: $1,200,000,000! Cepen- 
dant sans pousser bien loin ses 
réflexions il est facile de se ren- 
dre compte de la nécessité de re- 
cueillir des sommes aussi élevées 
pour la conduite de la guerre. 
M. Graham Towers affirmait, il y 
a quelques jours, que le pays dé- 
pensait $100,000,000 par semaine 


pour le maintien de nos trois ser-| 


vices armés seulement. À ce ryth- 
me, l'argent perçu par le sixième 
emprunt sera vite dépensé. 

Le Canadien qui prête son ar- 
gent au pays contribue donc en 
premier lieu à la poursuite eff- 
cace de la guerre. On reconnaîtra 
d'ailleurs que le sacrifice volon- 
taire que l'on fait de quelques 
épargnes est bien minime compa- 
ré à ceux que s'imposent volon- 
tairement nos soldats. 


Quoique des obligations assez | 


lourdes grèvent déjà le budget 


des citoyens qui ont des charges | 
familiales, la situation dont jouit | 


la majorité des Canadiens est 
meilleure qu'elle ne l’a jamais été 
durant la période de paix. Il est 
donc faux de prétexter l'augmen- 
tation des impôts, ou encore la 
hausse du coût de la vie pour 
s’excuser de ne pas contribuer 
largement au sixième Emprunt 
de la Victoire, 

Celui qui prête son argent au 
pays ne fait pas que remplir un 
devoir de patriotisme; il s'assure 


un placement avantageux qui lui! 


aidera à traverser plus facile- 
ment la période d'après-guerre. 
Ne nous faisons pas illusion: la 
situation sera difficile après la 


cessation des hostilités. Il ne faut | 


bas ajouter foi aux discours des 
politiciens de quelque parti qu'ils 
soient lorsqu'ils nous promettent 
une période de prospérité sans 


froide réalité sera différente, 


Prêtons done au pays: nous 


avenir: 
L. L. 


Le travail assurera 
l'avenir du Canada 


HAMILTON, Ont. — M. F. W. 


Collins, de Montréal, gérant in-| 


dustriel au chemin de fer du Pa- 
cifique Canadien, a déclaré ré- 
cemment à l'Electric Club du dis- 
trict de Niagara, que l'avenir du 
Canada “en fin de compte, ne 
dépend pas de nos chefs politi- 


ques, mais de chacun des citoyens | 


du Canada”. Il nous appartient 


d'en faire ce que nous voudrons, | 
“en appliquant le procédé de nos | 


ancêtres, des rudes pionniers. 
C'est, en effet, le travail obstiné 
qui dénnera la solution à tous 
nos problèmes, personnels ou na- 
tionaux”. a dit M. Collins 


$ 


| 


L'honorable James-Emile-Pierre Prendergast, qui jusqu'à ces 
dernières semaines fut juge en chef du Manitoba, vient d'être fait 
commandeur de l'ordre des Chevaliers de Saint Grégoire par £a 
Sainteté Pie XII La nouvelle a été rendue publique mercredi. 
L'ordre iles Chevaliers de Saint Grégoire a été fondé par le pape 
Grégoire XVI, en 1831, et modifié en 1834. I1 comprend trois classes: 
grand-croix, commandeur et chevalier. La décoration est l’une des 
plus importantes que donne le Saint Siège; lui sont supérieurs l'Or- 


| 
| Per Josette 
| Les hommes d'état, les politi-| 
ciens, les diplomates, les autorités | 
| religieuses discutent depuis long- | 
| temps déjà, sur les problèmes qui 
|surgiront après la guerre. | 

Outre les graves questions d'or- 
| dre économique sur lesquelles on 
délibère, il y a aussi celles non 
|moins importantes d'ordre social. | 


Problèmes d'après-guerre 


RAYMOND 


semblé toute une richesse! Et 
elle arriva ici avec des projets 
dont elle n'a jamais pu voir la 
réalisation. Un autre jeune couple 
qui avait fait la traversée avec 
eux, fit preuve de moins d'endu- 
rance. La femme, professeur de 
danse, s'est vite lassée de la con- 
templation des vastes horizons de 


le 


[Parmi les points à examiner, | l'Ouest; elle traversa l'océan c 
ceux concernant notre sexe doi- nouveau et ne reparut plus. La 


Li 

U'elles s 4 En Jamals ‘vécu aus 
paravant, dans les grandes villes, 
[Voudrbht-elles réintégrer În fere 
me ew-be petite ville où elles sont 
nées, et reprendre la vie d'autre. 
fois, se soumettre aux conditions 
éventu Si elles deviennent 
dans de le faire, il 

> que ce transplans 
tement ne it la cause de bien 
des mécontentements et la source 
de déboires amers. Il leur faudra 
beaucoup de bonne volonté et de 
force de caractère pour écouter 
la voix du devoir, quelque aus- 


tère qu'il soit. 


elles? 


l'obligation 


est à crair 


so 


vent aussi être l'objet de leurs | &arde-malade avait plus de plomb | 
| délibérations, puisqu'il y a 37,000 et d'équilibre dans la tête que! Plusieurs prédisent qu'après 
| femmes dans l'armée, au Canada: | Son amie la danseuse, si elle avait! avoir gagné la guerre, il sera en- 
| quantité qu'on ne saurait consi- | Moins de vif-argent et de légèreté | core plus difficile de gagner la 


dérer comme négligeable. | dans les pieds, et elle fit contre | paix. Voilà un son de cloche bien 
mauvaise fortune, bon coeur. 


11 y aura aussi les problèmes | 


nlarmant! 
| alarmant 


de ceux venus d'outre-mer, au! Combien de cas analogues ou Néanmoins, nous avons cons 
début des hostilités et de ceux !plus désastreux encore, une en-|fance que la main de Dieu diri- 
qui viendront s'établir ici, après  auête pourrait révéler? |gera les événements et les hom- 


ja guerre. Espérons que les jeunes filles! mes, et nous permettra de jouir 
Nous connaissons une famille | canadiennes qui ont quitté la mai- | enfin du ‘bien inestimable de la 
qui a accueilli deux petits réfu- | Son paternelle pour aider l'oeuvre | vaix: paix parmi les nations, paix 
giés de six et de sept ans, dès Je! de guerre, ne seront pas trop}dans notre pays, paix et sécurité 
commencement de la guerre. On | désorientées lorsque, les pertur-!dans nos foyers. 
peut imaginer dans quel milieu | bations actuelles ayant cessé, | 
ces enfants vivaient en Angleter-| leurs services, par là même, ne 
re, par ces quelques détails: ils | seront plus requis. 


L'idéal doit dominer 


Billet du vendredi 


dre suprême du Christ et l'Ordre de Pie IX, 

L'honorable Prendergast a pris une part active dans la défense 
des écoles catholiques. 11 fut le premier président de l'Association 
d'Education des Canadiens français du Manitoba. 


| BEETHOVEN 


Collaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


Que sait-on de Beethoven? 
Hors quelques exceptions, ceux- 
là même qui connaissent sa mu- 
sique, réfléchissent sur le mystère 
de l'Appassionata et des Sym- 
phonies, ignorent tout de l'hom- 
me, L'Allemagne le réclame, mais 
il est aussi Flamand qu’Allemand. 
l'Europe acclame son génie, mais 
il vit surtout la douleur. Il aime 
la nature, les champs, les arbres, 
Iles fleurs, mais il ne les voit 
guère, parce que trop myope. 
Musicien, il devient sourd. Il 
aime les femmes, mais aucune ne 
partage sa vie. Il reporte sa ten- 
dresse sur un neveu, mais celui- 
là même cause indirectement sa 
|mort. De physique robuste, bâti 
pour atteindre cent ans, il meurt 
en pleine force, à la suite d'un 
| banal refroidissement. Il poursuit 
cependant son oeuvre, parce que 
sa volonté et sa puissance de tra- 
vail défient toute épreuve, et que 
la musique lui offre un refuge, 
contre le monde et lui-même, Ces 
aétails et cent autres, non moins 
significatifs, éclairent la Vie de 
| Beethoven de Romain Rolland, 


| qu'on réédite à Montréal, (1) La 
première édition du livre date 
1903, mais l’auteur ne voulut ja- 
mais la remanier, jugeant qu'elle 
répondait justement à sa concep- 
tion du grand compositeur. Il 
l'écrit dans un moment de dé- 
tresse morale, après un pèlerinage 
là Bonn, ville natale de Beetho- 
ven, sur le Rhin. Dans son avant- 
propos se trouvent ces lignes, à 
inotre époque d'une si cruelle 


actualité: “L'air est lourd autour | 


de nous. La vieille Europe s’en- 
gourdit dans une atmosphère pe- 
sante et viciée, Un matérialisme 
sans grandeur pèse sur la pensée; 
il entrave l’action des gouverne- 
ments et des individus. Le monde 
se meurt d'asphyxie dans son 
égoïsme prudent et vil.’ 
* 
Ludwig von Berthoven naît à 


Bonn, près de Cologne, le 16 dé-| 


Son père est un 
irresponsable, 


cembre 1770. 
ténor ivrogne et 


| ce domaine. Rares sont les villa-|£ale pour l'après-guerre. La!&} ji méme d'un musicien fie 


| mand, natif d'Anvers. Cette as 
|cendance explique chez Beethc 


au point de vue propreté et ordre. remplirons ainsi nos devoirs de | ven tant de caractères non alle 
| citoyens et nous assurerons notre | mands. L'enfant manifeste tôt de 


| dispositions pour la musique, e 
| son père lui impose une discipline 
| qui l'en dégoûte ou presque. “A 
| quatre ans, raconte son biographe, 
il le clouait pendant des heures 
| devant son clavecin, ou l'enfer- 
|mait avec un violen, et le tuait 
de vail”” Sa mère meurt en 
1787, de phtisie, et à dix-sept ans 
Ludwig doit remplacer comme 
chef de famille son père, incapa- 
ble de diriger sa maison. Cinq 
ans plus tard, il part pour Vienne, 
métropole musicale de l’Allema- 
gne. Il obtient du succès, mais 
dès 1798 la surdité commence 


trs 
ira 


contre elle. Il cache mal, 
évite le monde pour qu'on ne re- 


son 


| (1) Editions Variétés, Montréal. 


“A | 


chez lui. Il se débattra désormuis | 


marque pas son infirmité, mais il 
se sent obligé de la révéler à ses 
intimes, en 1801. Au docteur 
Wegeler, il écrit: “Je puis dire 
que je mène une vie misérable, 
Depuis presque deux ans, j'évite 
toute société, parce que je ne 
puis dire aux gens: Je suis sourd. 
Si j'avais quelque autre métier, 
cela serait encore possible; mais 
dans le mien, c'est une situation 
terrible.” Il s'éprend en 1801 de 
Giulietta Guicciardi, mais elle 
épouse en 1802 le docteur Gallen- 
| berg. Il se fiance en 1806 à Thé- 
|rèse de Brunswick, mais le ma- 
|riage n'a jamais lieu, Thérèse ne 
cessera jamais de l'aimer, même 
| dans sori âge avancé, mais la dif- 
| férence de conditions, le manque 
| de fortune, l'infirmité du compo- 
siteur, peut-être son caractère 
aigri, s'opposent à leur union, La 
| gloire lui vient, et le sentiment 
|de sa puissance. Il travaille jus- 
{qu'à l'épuisement, cependant que 
| sa surdité se fait totale, 

* 


En 1822, il doit abandonner la 
direction d'une répétition de 


de! Fidelio, parce qu'il n'entend rien | 


des acteurs ni des musiciens. Il 
Ise sent désespéré, mais n'aban- 
| donne pas la partie. Deux ans 
| plus tard, il essaye encore de 
diriger un concert. Entre-temps, 
| pauvre comme jamais, il manque 
|parfois du nécessaire, se débat 
| dans un abîime de misères maté- 
lrielles et de tristesses. Il meurt 
|le 26 mars 1827, dans des circons- 
|tances lamentables. Après le dé- 
cès de son frère Charles, en 1815, 
il se charge d'élever son fils, qu'il 
aime plus que lui-même. Le jeu- 
|ne Charles Beethoven ne le paye 
|pas de retour, Devenu grand, il 
| perd son temps, fréquente tripots 
let mauvaises compagnies, s'en- 
| dette, semble s'évertuer à humi- 
lier son oncle et protecteur. Il 
|tente même de se suicider en 
| 1826. Au mois de novembre de la 
|même année, Beethoven prend un 
| refroidissement à Vienne, au re- 
sur d'un voyage. Il charge son 
eveu de lui trouver un médecin. 
‘harles part, oublie pendant deux 
ours la commission, Le secours 
ient trop tard, et pendant trois 
aois l'artiste lutte contre la mort. 
seule la générosité d'amis anglais 
ui épargne la misère, à ses der- 
1iers moments. Le jour même de 
sa fin, après trois interventions 
chirurgicales, il trouve la force 
d'écrire: “Je prends patience et 
je pense: tout mal amène avec 
| iui quelque bien.” Il expire après 
une quatrième opération et un 
jeune musicien présent, Anselm 
Hüttenbrenner, lui ferme les 
yeux. Ainsi se termine la triste 
|vdyssée de Beethoven, l'un des 
| plus puissants compositeurs que 
| le monde connaisse, A l'annonce 
de sa mort, son fidèle ami Steffen 


a été question de leur faire pren- | 
dre un bain, la frayeur s'est em-| 
parée d'eux, ils ont cru qu'on 


que de choses ils n'avaient jamais 
vues ni goûtées! Après avoir 
passé quelques années au Ca- 
nada, dans cette maison hospita- 
lière, entourés de soins, jouis- 
sant d'un confort auquel ils n'é- 
taient pas habitués, traités comme 
les enfants de la famille, qu'ad- 
viendra-t-il lorsqu'ils retourne- 
ront dans leur pays et qu'ils se 
retrouveront dans leur milieu— 
qu'on n'aurait peut-être pas dû 
leur faire quitter; pourront-ils 
se réadapter à l'environnement 
où ils sont nés et n'auront-ils pas 
la nostalgie du paradis perdu? 

Mais il y a les nôtres dont les 
problèmes nous intéressent da- 
vantage. 

Plus de 16,000 soldats cana- 
diens se sont mariés en Angle- 
terre; leurs épouses seront-elles 
toutes aptes à se conformer aux 
usages d'un pays qui leur est 
étranger? Il nous arrive de ren- 
contrer des war brides de l’autre 
grande guerre. L'une d'elles di- 
sait n'avoir jamais pu s'habituer 
aux coutumes des Canadiens. 
Garde-malade, en Angleterre, elle 
apportait avec elle un joli trous- 
seau de toiles fines, de broderies, 
de dentelles, qu'elle a laissées 
dans leur coffre, en voyant la 
petite maison isolée où l'avait 
amenée son mari. Une ferme de 
trois cent-soixante acres lui avait 


om 
RÉ 


Préparons la fête de 
Dollard 


Il ne nous semble pas trop tôt 
pour parler de la fête de Dollard, 
car nous voudrions que le fait 
d'armes qui a immortalisé les hé- 
ros du Long Sault ne passe pas 
inaperçu dans nos paroisses fran- 
çaises. 

Nous devons reconnaître qu'il 
s'est produit, ces dernières an- 
nées, de lamentables négligences 
à ce sujet. 

Et pourtant l'évocation de cet 
exploit accompli par un groupe 
de jeunes gens est bien de nature 
|à inculquer à notre jeunesse une 
double leçon de fierté religieuse 
et de fierté nationale. Fierté reli- 
gieuse: ce ne fut pas seulement 
pour garder à la France une co- 
Jonie temporelle que Dollard a 
posé le geste que nous commémo- 
rons chaque année, mais plutôt 
pour permettre aux missionnaires 

de répandre la vraie foi sur un 
nouveau continent. Fierté natio- 
nale aussi: quoique attachés à la 
vie par toutes les fibres de leur 
être, ces jeunes n'ont pas craint 
de la sacrifier pour sauver la pa- 


fort tentant. 
Voici l'une de celles que j'ai 


; 1 {sous les yeux: La jeune fille re-| 
voulait les noyer; à table, ils EU- | vêtue de l'habit militaire qui lui| 


rent toute une éducation à faire; | sjed à merveille, la figure rayon- | 


nante, une cigarette aux doigts, 
s'exclame: La vie est neuve et 


belle! Maintenant tout est chan-| 


gé; mon existence est plus heu- 
reuse, plus intéressante. Le tra- 
vail me plait, sans compter que, 
pour la première fois de ma vie, 


je vois réellement le pays. En| 


plus, il y a la solde régulière... 


Le portrait n'est-il pas sédui-| 


sant? 
Après la guerre, ces jeunes 
filles pourront-elles toutes se pro- 


curer des emplois aussi agréables | 


et aussi rémunératifs que ceux 
qu'elles auront été forcées d'a- 


n'avaient jamais couché seuls! Si l'esprit patriotique est le Li on is ñ 

dans une €hambre: la solitude les| premier mobile de leur enrôle-| . NEW YORK—S. Exc. Mgr 
épeurait, étant habitués à parta-| ment, les annonces qu'on voit rie — is % gr gen 
ger leur lit avec d'autres enfants; | partout, dans les magazines, dans publié p gra Sotiene JMioniies, 
jamais ils n'avaient porté de robe|les journaux, si attrayantes, sil À l'occasion de Pâques, que la 
de nuit ou de pyjamas: lorsqu'il | prometteuses, sont aussi un appât | guerre jette à bas les tyrans, 


mais que la haine et la tyrannie 
vont survivre à moins que des 
idéals spirituels n'imprègnent la 
paix 

“Car ni le militarisme, ni la 
| diplomatie, ni les projets matéria- 
| listes ne serviront de rien à moins 
| que l'esprit de l'homme de paix 
ne domine,” dit l'article. Il 
| ajoute: ‘Les soldats ne meurent 
point en vain pour des hommes 
sans Dieu qui se moquent d'eux.” 


Mgr Spellman déclare que l'ex- 
clusion des enseignements chré- 
tiens de la vie des hommes a eu 
pour censéquence la naissance 
d'un “âge sans but et sans foyers.” 


Mgr Spellman dit que le na- 
tionalisme et le racisme étroits, la 
haine et la méfiance seront vain- 
| cus si l'esprit de justice, de chari- 
Ité et de tolérance survit à Ja 
| guerre. 


Sur les Soeurs Grises 


Par M. l'abbé Léonide PRIMEAU 


La pensée première qui inspira 
à Mme D'Youville, dès l'année 
1738 la fondation des Soeurs de 
la Charité de l'Hôpital Général 
de Montréal, fut certainement 
celle de venir mieux en aide aux 
pauvres malades plus ou moins 
délaissés, aux vieillards nécessi- 
teux, aux indigents abandonnés 
et aux enfants sans foyer. Cette 
pensée d’apostolat pour les oeu- 
vres de bienfaisance de toutes 
sortes, les quatre Soeurs Grises 
fondatrices de ia Mission de la 
Rivière Rouge, l'implantaient 
dans l'Ouest canadien, dès 1844, 
partout où leurs charitables ac- 
tivités allaient se manifester et 
se propager. 

Après ou avec leur travail de 
l'éducation chrétienne de l'en- 
fance, il faut signaler par consé- 
quent cette tâche admirable qui 
demeure à leur crédit, presque 
exclusivement, durant la plus 
grande partie des Cent ans que 
l'on doit commémorer dans quel- 
ques semaines, 

L'Hospice Taché de St-Bonifa- 
ce est cette institution que tout le 
monde connait, au Manitoba, et 
qui est grandement apprécié par 
les autorités civiles, à cause pré- 
cisément des secours d'ordre spi- 
rituel et temporel qui s'y exercent 
de façon étonnante surtout de- 
puis ces derniers vingt ans, De- 
puis 1923 en effet, cet établisse- 
ment qui occupe l'ancien pen- 
sionnat de 1883 et toute la cons- 
truction qui y fut complétée en 
1910, — c'était en effet la nouvel- 
le Maison Provinciale de 1911 à 
1923, — a pris un développement 
tel que des 60 vieillards environ 
que comptait la Vieille Maison, 
appelée “Hospice Youville” du- 
rant ces années antérieures, le 


trie menacée. 

Il est donc bien dans l'ordre 
que des manifestations appro- 
priées perpétuent chaque année 
dans les villages où les nôtres 
sont nombreux l'épopée de Dol- 
lard et de ses compagnons. Il fut 
un temps au Manitoba où pas 
un centre français ne laissait 
s'échapper cette occasion de ra- 
viver dans le coeur de notre jeu- 
nesse sa foi et son patriotisme. 
Nous pourrions raconter longue- 
ment les effets bienfaisants que 
ces ralliements ont produits dans 
tel ou tel village du Manitoba. 
I1 semble que nos jeunes en sor- 
taient plus religieux, plus pa- 
triotes! 

S'il nous est permis d'émettre 
un voeu c'est que, cette année 
dans le Manitoba aussi bien qu'en 
Saskatchewan, on ressuscite Ja 
coutume de commémorer digne- 
ment la “Dellard”. Si l'on ne peut 
donner à cette célébration un 


| j B caractère paroissial, qu'au moins, | cle de journal. Nous pouvons dire | naissance 
Breuning écrit: “Dieu soit loué!|; j'école, l'on consacre quelques| que pendant trente années, {] y | bientôt l'immense somme de mé- 


nombre atteignit un total de 118, 
68 hommes et 50 femmes, dès la 
fin de 1923. Aujourd'hui, le per- 
sonnel de l'Hospice Taché est de 
550 personnes, dont 40 Soeurs 
| Grises; un prêtre résidant com- 
|me chapelain d'office; 7 prêtres 
| pensionnaires et 412 pensionnai- 
|res: vieillards, infirmes, paraly- 
tiques, etc.; 249 hommes et 163 
femmes; 247 catholiques et 165 
protestants; cet ensemble de 9 


nationalités différentes et de 88 


municipalités diverses, Cent em- 


| ployés, 30 hommes et 70 femmes | 


| et filles, y sont engagés pour se- 
|conder le labeur et l'attention 
| des Religieuses, dont 6 sont gar- 
| des-malades graduées, dans les 
soins nombreux qu'exige cette 
oeuvre de bienfaisance. 

| De 1844 à 1923, l'histoire de 
| l'aide à la vicillesse sous toutes 
ses formes, est assez difficile à 
retracer en détails, dans un arti- 


infirmes. “En 1860, il y avait un 
personnel de 113 à la Maison Vi- 
cariale; 27 Religieuses, 9 vieil- 
lards, 1 infirme, 1 dame pension- 
naire, 20 élèves pensionnaires, 43 
externes, 13 orphelines, 12 orphe- 
lins, 7 demoiselles données”. 


Vers 1877 jusqu'en 1904, leg 
vieilles personnes occupent quel 
ques appartements de l'annexe, 
ajoutée à la Vieille Maison com- 
me orphelinat, Une certaine 
“maison jaune” située entre la 
Maison Provinciale actuelle et le 
grand Hospice Taché, fut occupée 
de 1904 à 1911 comme “Maison 
des Vieux’, premier Hospice You- 
ville croyons-nous. Ils étaierit 17 
vieillards, 5 hommes et 12 fem- 
|mes, quand les Soeurs Grises 
quittérent leur Vieille Maison 

pour leur nouvelle Maison Vica- 

|riale, en 1911, cèdant la place 
aux personnes âgées qui y 
demeurèrent, les 12 années sui- 
vantes. C’est dans la petite Cha- 
pelle de cet ‘“Hospice Youville” 
pour les vieillards, que le vénéra- 
ble Père Dandurand, O.M.I., allait 
célébrer la sainte messe tous les 
matins, malgré ses 96 ans d'âge, 
vers les années 1914 et 1916. 


Que ce soit dans la Vieille 
Maison (1884 à 1876), dans l'Or- 
phelinat (1877 à 1904), dans la 
“maison jaune” (1904 à 1911), ou 
dans l’ancien Hospice Youville 
(1911 à 1923), il faut savoir que 
703 vielllards des deux sexes fu- 
rent admis, logés et assistés par 

| les Soeurs Grises alors qu'aucune 
loi de ‘pension de vieillesse” n'é- 
tait en vigueur. Le total des hos- 
pitalisés, d'après les dernières 
| statistiques pour le siécle écoulé, 
| est de 4,709 et il faut noter plus 
de 315 convertis à la religion ca- 
tholique de ces nombreux vieil- 
lards, u 
Dans le temps passé, le petit 
| nombre était reçu à titre de pen- 
sionnaires réguliers, et l'on de- 
vait recourir à la charité des ca- 
tholiques et des paroisses du 
diocèse parfois, pour subvenir 
aux dépenses ordinaires. Présen- 
tement, en vertu des lois de cha- 
| rité ou d'assistance publique qui 
existent, tous les hospitalisés 
sont admis comme de vrais pen- 
sionnaires. Malgré les secours 
d'argent qui assurent le main- 
|tien de cette institution considé- 
rable qu'est notre Hospice Taché, 
il y a l'aspect moral et en quel- 
laque sorte surnaturel de cette 
belle et grande oeuvre de bienfai- 
| sance qui demeure la part de dé- 
| vouerment inlassable, de patience 
| héroïque, de douce charité et de 
| piété constante des Soeurs Grises 
| de St-Boniface, dont la recon- 
publique  glorifiera 


Remercions-le d'avoir mis fin àlrinutes à évoquer le geste de! eut toujours dans la Maison de la | rites aux jours des Fêtes du Cen- 


ce long et douloureux martyre.” 
L'ILLETTRE. 


| 1660. 
EL 


Communauté, une partie réser- 
| vée pour des personnes âgées ou 


|tenaire de leur arrivée à la Ri- 
vière Rouge. 


PAGE QUATRE 


l'Archevéché 


La se + dernière à eu heu 
A Achevé 2 : rneé saret- 
dotale 4 a e ere Æ à 
série 0 ‘ : pal € 
rencier a été le RP, Bes 
8.) ui 4 p es proue 
d'éducat Le R i Pere a 
{AI auserTie L Avant -Fic 
et celle de et à parie 
sur ‘ es cents n 
rices que natate en éduca 
tion de r . 


À la cathédrale 


Rapport financier 


Le rap t 1 ‘ te 943 
ést sort tre de stata 
tons bie éressantes, Pour la 
premiers f a fait un bilar 
complet et certifié. L'actif, com 
prenant l'église et ses depenses 
e chiffre à 5343.666,62 iette 
actueie 5e ifire $72420. Le 
recett mifree #4 
somme de $41,649 51 et les dépen 
‘ : £4 7 »? 
dépenses ( p : eTu 
mx Lo . >. 000 ette 
en piu paiement de téret 
La desserte de Sainte-Marie a 
son Dia art. 1 1.4 le 
recette de 1 086 59 et de per 
ses de $9.15892. LA ecette n 
cluent L r t $4 00 
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Tiers-Ordre 
Action Ca 
ments spécialisés 

nationales et autres 
Choeur, chorale et maitrise 
trouve également un résumé des 
réglements paroissiaux et en me 
me temps un intéressant et vi 
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Tous les voyageurs assurés x 
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J. A. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 
PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 

TACHE NORWOOD 


Téléphones 
204 004 Rèés.: 


216, AVF 


Bureau: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de riaux 
tructior bois 


de cons- 


de 


Coin Provencher et Des Meurons 
St-Boniface Téléphone 201 283 


Hub Service Station 


laché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
wssurée 
H. ASSELIN, Prop. 

Tél: 202 961 


SAINT-BONIFACE 


vant extra de là causer i 
Rés Soeur Ouichon sur es 
Boœæurs OGrise Cette auserie A 
éte pr ncée sou es auspices 
e la Sceièté Hit e Inst 
Cx égiz ut. J co { tte 
certe est Impr +.« m 
age x antes Soeu or1 
es asion du centenaire de 
eu ée au Manitoba 


M. l'abbé À. 
d'Eschambault 
à la radio 


Vendredi de cette semaine, à 
5 h. 15 à CKY. M abbé d'Es 
hambDauit ÿ rler du Vos 


geur iu Cours de la serie 
pes Canadiens-francalis 


sée par l'Université du Mar 


1itoba 


Congrès eucharistique 
à St-Boniface 


Il y aura 
St-Boniface 


ristique :0Ca: 


pour le doyenné de 
un Congrés Eucha- 
tiend:« en 

et dont la clôture finaie 
incidera avec la Fête-Dieu. A 
la guerre, il n'y 
mies tres el: 


qui se 


use de aura 


pas de cerenm inorees 


mais on fera quand meme es 


hoses dignement. Il y L 


um préparatoire dans 
nné et grand 


1£ relises au a VAME: 
messe en plein air le jour de la 

loture 
Centenaire de l'arrivée 
des Soeurs Grises 

On le cente- 
naire de la venue des Soeurs Gri- 
ses au Manitoba. C'est le 21 juin 
1844 que quatre fondarrices 
manitobaines arrivérent à St- 
Boniface. 11 y aura, à cette oCCa- 
sion, des fêtes dans la métropole 
| française de l'Ouest et dans les 
centres où il y a des couvents ou 
dirigés par les 
Youville, Il 
1onu- 


célébrera cet eête 


les 


des institutions 
filles de Mère 
question de construire un n 
ment avec plaque commémorant 
cet événement centenaire. Nous 
pourrons donner plus tard des 
précisions à ce sujet. Ceite bonne 
nouvelle réjouira la population 
tout entière car nous sommes 
tous redevables aux Soeurs Gri- 


est 


ses des services éminents qu'elles 


be rendus ici depuis cent ans. 


À la Chapelle 


Ste-Marie 


1! 
| Plusieurs de nos amis nous de- 
| mandent quand recommenceront 
| les parties de cartes à 
pelle. 11 nous fait plaisir de les 
informer que la prochaine soirée 
endredi 21 
| 
! 


dans la 


avril, 
salle 


aura lieu le 
à 8 h. 30 du 


au 


soir 
sous-sol 

sation de cette partie 
toutes 
Lionc, nous 
chacune 
quel- 
un prix, 
siens, à 


L'organi 
de cartes est confiée à 
iames de la desserte 
ommes assurees que sl 
devoir en. vendant 
ques billets ou en offrant 


assistant, elle et 1es 


les 


rée de vendredi, nous en- 
rerons un 


recettes, C 


| regist succes 
| Le S 


seror 


l'habitude, 
de la 


)mmé 
t versées au fonds 
chapelle 

La secrétaire du comité, 


Certains aiment (ou croient 
aimer) pour la même raison 
|qu'ils voyagent ou qu'ils lisent: 


|pour pouvoir en parler. 


Quand ils sont trempés, qu'ils ont froids et 
qu'ils pensent à leurs foyers, songez comme 
cela les encouragera de savoir que les civils “= 


les soutiennent 
dollars qu'ils le peuvent. 
plus nous appuyons maintenant nos com- 
battants, plus vite ils reviendront et plus 
ilen reviendra sains et saufs. Prètez de bon 
cœur et généreusement, 


ICTOIRE D'ABORD 


avec autant de 
Rappelez-vous que, 


toujours, 


Ville de Saint-Boniface 


la cha-| 


Le soldat A. RIEL 


Le soldat L-J. RIEL 


Deux p« f de Louis Riel servent outre-mer dans nos forces 
ées: les solda A. Riel et L.-J, Riel. Ils sont les fils de M. et 
Mme W.R eC hon, Man 


Réunion des anciens élèves 
et des finissants du collège 


Dimanche 
lieu au Collège le diner d'adieu 
des finissants organisé chaque 
année par l'Associations des An- 


soir aerrer 


ciens Elèves. Les finissants sont 
iu nombre de MM. Maurice 
Arpin St-Boniface, se destine 
1 la sociologie, M. Léo Brodeur 
mrémy, Sask, ira au Grand 
aire, M. Léopold Gagnon 
Pierre, dont le choix n'a 
pas été rendu pubMc; M. Pierre 
Gautron, de Haywood, se destine 
à la Théologie: M. Georges Pelle- 
tier, de St-Boniface, ira au 
Grand Séminaire M. Marcel 
Petites Notes 
Promotion 
M. Benwit-J, Guyot, qui était 
fficier pilote, vient d'être promu 
fficier d'aviation à Mont-Joli, 
PQ. M. Guyot idait autrefois 
à 382, rue d'Eschambault, St- 
Boniface 
L1 L L2 
Naissance 
L'officier d'aviation Benoît-J 
Guyot et son épouse (née Jeanne 
3édard) ont le plaisir d'annonk er 
4 ieurs parents et la nais- 
ance d garçon, Joseph-Marc- 
Roland, né à St- Bo miface le jeud 
13 avril 
CARE 
M. Hervé Gauthier, autrefois de 


St-Boniface, est retourné à De- 
troit, Mich., après avoir passé un 
congé d'une semaine chez ses pa- 
rents et amis, Durant son passage 
à St-Boniface il a assisté au ma- 
riage de son frère, Gérard. 

L1 . LL 


M. Joseph Dufault, de Dauphin, 


l'était de passage à St-Boniface | 
cette semaine, pour affaires. 
LI L1 L 


Mme Modeste Sabourin, de 166, 


rue Despins, est revenue d'un 
voyage de trois mois à Long 
Beach, Californie. 


Edouard Lafrenière, | 
C.-P, Lafre- 


L'aviateur 
fils de M. et Mme 


nière, de 186, boulevard Dollard, 
est parti pour St-Thomas, Ont. 
où il continuera son cours com- 


me monteur de charpente d'avion 
-frame mechanic). 
LA . LZ 


Mlle Raymonde Deprés a or- 
ganisé une soirée le samedi 15 
avril en l'honneur de ses parents, 
M. et Mme René Depres, à l'oc- 
de leur vingt-cinquième 
anniversaire de mariage. Un ca- 
deau en argent fut présenté aux 
héros de la fête. Mme Deprés re- 
çut un corsage de fleurs. 
Il y eut 50 invités. 
. L1 . 
Remerciements 
Le docteur N.-A. Laurendeau 
et sa famille désirent remercier 
toutes les personnes qui leur ont 
témoigné de la sympathie, soit 
par offrandes de messes, de bou- 
quets spirituels, assistance aux 
funérailles, etc., à l’occasion de la 
mort de Mme N.-A. Laurendeau 
L2 LI L 


Mme Arthur Dumaine et sa fa- 
mille remercient bien sincère- 
ment les personnes qui leur ont 
témoigné tant de sympathie et 
d'assistance à l'occasion de leur 
récent deuil 


casion 


La famille Noé Rodrigue re- 
‘ercie M l'abbé A. Fortin, M 
l'abbé J. Robert, les Révérendes 


Soeurs Grises et le personnel de 


hôpital, ainsi que tous les pa- 
rents et amis qui lui ont témoigné 
de la sympathie lors de son recent 


deuil 


Monuments funéraires 
DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 
26, Lyndale Drive Tél: 201 864 


Tout près du pont Norwood 


88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


Residence: 


avait ! Pt 


‘des oeuvres 


| Corps 
| des camions de Winnipeg passe-| 


ilippe, de St-Claude, prendra ! 
e cours d'Agriculture; M. Louis 
Masson, de St-Boniface, entre à 
la Faculté d'Education: M. Ri- 
chard Sicotte, de St-Boniface, 
étudiera l'art dentaire: M. Flo- 
Verrault, de St-Boniface, les 
physiques, et M. aAr- 
St-Louis, de Picardville, 
se destine à la médecine. 


rent 

encres 
nand 
Alta, 

M. le docteur Paul L'Heureux, 
président des Anciens, a présidé 
au banquet de dimanche soir. I] 
a présenté les voeux des Anciens 
à la classe des finissants, M. Ri- 
chard Sicotte a répondu, au nom 
des Anci L. R.P. Mailhot, SJ 
recteur, a donné ses derniers avis 
à ses élèves et M. l'abbé d'Es- 
chambault, chancelier, a ajouté 
les siens. Tous deux ont insisté 
sur l'esprit de travail, condition 
essentielle du succès. Il y eut 
chants divers et on s'amusa fer- 
me Une soixantaine d'’'Anciens 
étaient présents 

(Communiqué) 


ens 


Comité 


paroissiales 


Les activités des districts étant 
Central 
le- 


terminées, le Comité 


s'occupe encore d'un service, 
quel bien que n'étant pas hebdo- 
madaire mérite cependant une 
attention spéciale. C'est le service 
| | de récupération (Salvage Corps) .| 
|Le Comité tient à attirer toute | 
l'attention à ce sujet. C'est le 
temps du ménage du printemps; 
on en profite pour se débarrasser 
des choses qui ne nous sont plus 
utiles, mais qui peuvent très bien 
être employées par le “Salvage| 
”, Comme le mois dernier, 


ront par toutes les rues de St- 
Boniface ramassant les paquets 
qui seront déposés sur les rues. 
On tient à faire remarquer que 
ces camions sont à l'oeuvre dès 8 
heures du matin. Donc le jeudi 
27 avril, dernier jeudi du mois, 
que chaque famille y pense. Pour 
plus de renseignements, télépho- 
nez à Mme Ernest Gagnon (201- 
964) en charge du ‘Salvage 
Corps” pour St-Boniface. 
Mme J.- Arthur LANE 


L A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| mais plutôt de veiller à ce qu 


dimanche soir 16 avril, sa 4ème 
causerie de la “Pensée” 


Ouvrier. La salle était remplie à 


Assemblée créditiste 
M. Paul Prince, B.A. donna lelà assumer leurs responsabilités 


au Cercle | 


capacité des gens de la paroisse | 


Let des paroisses environnantes. 


L'orateur sut comme toujours 
intéresser vivement ses auditeurs. 
Il donna plus de renseignements 
sur la position qu'il avait prise à 
la convention du Crédit Social 
à Toronto. M. Prince traita des 
questions d'actualité et des dif- 
férences qui existent entre les 
divers partis politiques et le Cré- 
dit Social. Seul, celui-ci peut don- 
ner au monde une vraie solution 
au problème actuel, puisque seul 
il s'attaque à la vraie racine du 
mal, Commentant la déclaration 
que l'Angleterre, 
et le Canada abandonnent le pro- 
iet d'une banque internationale, 
M. Prince nous avertit de ne pas 
prendre cela trop au 


l'on ne nous donne pas cet in- 


fâme projet sous une autre forme | cathédrale, officia à la cérémonie 
comme l'on fit pour le fameux | nuptiale. 


rapport Sirois. Il démentit aussi 


comment un récent article de la | voie chanta l’Ave 
le Crédit So-| 


Free Press contre 
cial était pervers. Ceci l'amena 
à nous parier d'inflation, ce 
qu'elle est et comment il se fait 
que nous ayons réellement l'in- 
flation aujourd'hui. 

M. Prince nous parla aussi de 
la dette nationale. Enfin il termi- 
na son discours en exhortant les 
lgens à penser par eux-mêmes et 


Activites de la Sociét 
d'Enseignement “re 


Cours de tissage 


Notre dévouée instructrice, la| 
Rév. Sr Maximilla, est rendue à! 
Somerset où le cours vient de re- 
commencer. Nous avons fait ex-| 
pédier quinze métiers à cet en- 
droit. 

L Li . 
Cercles de fermières 

Les autorités du diocèse ont 
décidé de fixer le status des Cer- 
cles de Fermières. Ces cercles se- 
ront des mouvements féminins. 
auxiliaires d'Action Catholique 
fonctionnant en harmonie avec 
les autres mouvements dans nos 
campagnes. Cela clarifie la situa- 
tion et enlève toute ambiguité 
qui aurait pu exister, Mile Marie- 
Louise Boily a été chargée de ce 
travail parmi nous et visitera les 
centres en vue d'une organisa- 
tion plus complète et définitive 

L L 2 LL 
Cours d'été 

Comme ious annoncions 
nous aurons encore nos cours d'é- 
té cette année. Le programme 
n'est pas encore définitivement 
fixé. mais il promet d'être bien 
intéressant. Nous en reparlerons 


. . 
“SEP” 

la vivante revue dirigée 

vient de parai- 

y trouvera des 


“SEP” 
par M. Dussault, 
tre de nouveau. On 


On demande 


pour des aviateurs 


de langue anglaise 


des livres et des revues CATHOLIQUES 


Les personnes qui en auraient à donner 


pourraient les expedier à 


“La Liberté et 


619, avenue McDermot 


le Patriote 
Winnipeg, Manitoba 


| ral de liaison: 


rapports intéressants sur toutes 
nos activités. Sous une rubrique 


Winnipeg, 


printemps 1944 


A. Modèles d'Orsay gracieux 


Style juvénile, pour sorties, avec 
en gabardine noire ou brune. 


En cuir brun ou veau 


verni; jolie boucle de choix. 


alligator 


Baptèmes 


Le 12 mars — Joseph-Roger- 
comme citoyens. | Georges, né le 8 mars, fils 
L'autre orateur de la soirée fut! d'Alexandre Allaire et d'Elise 


Boily. Parrain et marraine, M. et 
Mme Louis Boily 


M. Fred .Jodoin, 
comment un prêt 


qui expliqua| 
s'effectue entre 


| Marie Olivier 


| pays. Le 19 mars-—Patricia-Moreen, | 
M. François Mahé présida l'as-|née le 14 mars, fille de Basil 
semblée et fit bénéficier l'audi-} Thompson et de Rhéa Boucher, 


Parrain et marraine, M. et Mme 


toire de ses sages réflexions. 
Armand Provost 


Le SECRETAIRE. 


LI 
Mariage 
PROULX-CHALE 


Le mercredi 12 avril à 9 heures, 


13 mars, fils d'Aurèle Du- 
et de Marie-Anne Laurin, 


, né le 
guay 


| Léopold Laurin. 
Le 26 mars — Joseph-Maurice- 


les Etats-Unis | 


| de l'aviation canadienne, fils de 


sérieux, | Mme H. Guertin, de la rue Rit- 
e | chot. 


nouvelle, on y publie des conseils | 


de Soeur Donalda et même des 
patrons et diagrammes pour tis- 


| sage. 


Gustave Mabher membre 
d'un comite 


MONTREAL, P.-Q. -— Au cours 
d'une réunion générale tenue, ré- 
cemment, dans les salles de l'Hô- 
pital St-Joseph des Convalescen- 
tes, 4885, rue Berri, on a procédé 
à la formation du comité des 
membres à vie de l'institution. 
Les élections ont donné le résul- 
tat suivant: président honoraire: 
Mgr Georges-Henri Chartier; 
chapelain, le R.P. Olivier Gélinas, 


s.s.s, président honoraire: l'hon. 


Henri Groulx, ministre de la 
Santé: président: M. J.-M. Sa- 
vignac, N.P.; vice-président: M. 


J.-A. Francoeur, M.AL.; médecin 
de l'hôpital: le Dr Roland Dus- 
seault; agent général de liaison: 
M. Hervé Jasmin; assistant géné- 
M. Joseph Bélisle; 
conseillers: MM. Willie Lessard, 
Joseph Lamarche, Oscar Gince, 
Gustave Maher, 
J.-S.-A. Bernard, Paul-Emile Pa- 
quette et Maurice Doré. 


FONDS DE GUERRE DE 
LA RUSSIE 


Le samedi 22 avril à 10 h. 
am. il y aura au théâtre Paris 
de St-Boniface, une séance de 
vues animées au profit du 
Fonds de guerre de la Russie. 
Toute personne apportant un 
colis de linge usagé sera ad- 
mise gratuitement à la repré- 
sentation. La séance de vues 
se fait sous les auspices du 
“Comité du linge usagé de St- 
Boniface”, 


J.-A. Lefebvre, | 


| Roger, né le 24 mars, fils de Mau- 
rice Pariseau et d'Irène Hogue. 
Farrain, Albert Hogue; marraine, | 
Louise Hogue, 

Le 26 mars 
Camille-Gérard, né 


fut célébré en la cathédrale de 
St-Boniface, le mariage de Mlle 
Marie-Louise Châle, fille de M. 
et Mme J.-B. Châäle, de 163, rue| 
| Bertrand, avec le sergent Albini- | 
|J. Proulx, de l'équipe de terre| 


— Joseph-Ernest- 


{Claire Simard, Parrain et mar- 
| raine, M. et Mme Ernest Simard, 

Le 26 mars — Laurent-Joseph- 
| Jean, né le 17 mars, fils de Jean 
| Fontaine et d'Alire Lavallée. 
| Parrain et marreine, M. et Mme 
Solas Fontaine, 

Le 26 mars Marie-Ymelda- 
Carmelle, née le 17 mars, fille 
d'Emmanuel Chamberland et 
iaine georgette de teinte bleu tur- | Reehmans Chamberland. mar. 
auoise, était accompagnée de| ie. hérèse Chambgrland 
son père, M. J.-B. Châle. M. Eme- | GARE F é 
ry Proulx, frère du marié, luil Le 26 mars Joseph-Paul- 

Ronald, né le 13 mars, fils d'An- 


servait de témoin. gr ne 4: 
Mlle Lucille Fitzmaurice était toine Chénier et de Majella Bras- 
sard, Parrain, Georges Ratté; 


fille d'honneur, tandis que M. D. à : 
O'Connor agissait comme garçon | Marraine, Germaine Beaudry. 
d'honneur. | 
Après la cérémonie religieuse, | 
une réception eut lieu à la rési- | 
dence des parents de la mariée, | 
163, rue Bertrand. 
Les nouveaux époux sont par- 
tis en voyage au North Daknta. 
Ils résideront à Jericho Beach, 
C.B. 


| M. l'abbé E. Lavoie, curé de la| 


Pendant la messe, M. Emile Sa- 
Maria; Mme A. 
Bourbonnière l'accompagnait à)! 
l'orgue, 


La mariée, vêtue d'une robe en] 


Germaine-Irène, née le 24 février, 
fille de Paul-Emile Ritchot et de 
Germaine Lavoie. Parrain et mar- 
| raine, M. et Mme Emile Miron. 


Le 26 mars Eveline-Marie- 


POUR PLUS 
DE SECURITE... 


mettez vos manteaux de 

fourrure et de drap en 

entrepôt dans les voûtes 
froides de PERTH'S 


Pour appeler le camionneur, 


Retraites 
fermées 


| Dates des prochaines retraites 


Du 21 au 24 avril--Elèves de 
couvent. L. Blais, prêtre. 

Du 24 au 28 avril Femmes 
mariées. R. P. Veilleux, O.M.I. 

Du 28 avril au ler mai —Elèves 
du Couvent de St-Norbert. S. | 
| Gauvin, prêtre. 


téléphonez à 


37 261 


A quoi distinguer le véritable | 
amour des ‘mesures pour rien’? 
Au bonheur. | 


TOUPIN LUMBER 2 FUEL 


Téléphones 291 105-06 


ML 


Service prompt, efficace, courtois 


Nos cours et nos bureaux ferment à midi le samedi durant les mois d'été 


Un conseil pour ceux 
qui ont passe l’âge mür 


Lorsque les hommes et les femmes parvien- 
nent à l'époque de la vieillesse, leur énergie et 
leur activité, en bien des cas, commencent à 
décliner et leur vitalité, en général, diminue 

Les petits malaises et les indispositions qu'ils 
ressentent, leur sembient plus difficiles à sur- 


| monter qu'auparavant, et l'évidence d'un affaiblissement commence 


à se faire sentir. 
C'est le temps alors pour ceux qui désirent maintenir leur santé 


Let leur vigueur toujours jeunes, de prendre un traitement avec les 


“Milburn's Health and Nerve Pills.” 


Le 19 mars—Louis-Joseph-Léo, | 


le 10 mars, ! 


fils de Marc Bernard et de Marie- | 
Carthy 


empeigne 


Man. 21 avril 1999 


Souliers populaires pour le 


JANET LEES 8“ 


basse, en 


cuir verni, ou en gabardine noire ou brune 


boucle de ruban, 


façon à faire paraître la cheville toute pe 


En cuir alligator brun foncé, courroie disposée de 


tit 
Lite 


tan ou en cuir 


2e étage, la Baie 


Endsons Dan Compang 


© 27 MAY 1820 


Louis-François Palud et d'Anne 
Parrain, Louis P: 


lud; marraine, Mme Pierre Rain 
bauit 

Le 2 avrilk-Jacques-Léo-Loui 
né le 11 mars, fils de Joseph Té 


treauit et d'Yvonne Albrall, Par 
rain et marraine, M. et Mme Lé 
Boissonneault, 

Le 2 avril Marie-Suzanne 
Huguette, née le ler avril, fill 
| de Raoul Boisjoli et d'Alice Bot 
|vier, Parrain, Alphonse Boisjol 
marraine, Eva Boisjoli, 


Le 2 avril — René-Arthur-Je 
seph, né le 9 mars, fils de Léopol 


| Parrain et marraine, M. et Mme | Despatis et d'Annette Hince, Par 


rain, Emilien Despatis; marraint 


| Alice Hince, 


Le 2 avril—Anita-Pauline, né 
le 22 mars, fille de Lucien Guerti 
jet d'Annette Sainte-Marie, Pat 
| rain et marraine, M. et Mme Be 
noît Sainte-Marie, 

Le 2 avrii—Kathleen-Eva, né 
le 18 mars, fille de John Ma 
et d'Antoinette Houdi 


Parrain, Luke MacCarthy; mat 


|raine, Mme Joseph Houde, 


Le 4 avril — Marie-Rose-Irènt 
née le 5 mars, fille d'Omer Mori 
et d'Yvonne Nault. Parrain € 
marraine, M. et Mme Raot 
Nault, 

Le 9 avril — Marie-Louise-J0y 
ce, née le 13 février, fille de Davi 


| Harder et de Georgeline Bédarc 


d'Altona, Parrain et marraine, N 


let Mme Lewis Gelley. 


| 


Le 26 mars — Marie-Paulette- | 


Î 


Le 9 avril — Marie-Marguerie 
Catherine, née le 24 mars, tille d 
Richard Carlow ct d'Agnès La 
forme, Parrain et marraine, M 
et Mme Josaphat Cadieux. 

Le 9 avril — Joseph-Jean-De 
nis, né le 29 mars, fils d’Olie 
Voyer et de Rita Gallant. Parrali 


let marraine, M. et Mme Jean 
| Baptiste Voyer. 


Madeleine, née le 14 mars, fille de ! 


= 


- | qui obstruent; 


| agréable sensation de chaleur, 


Ces pilules aident le patient à se renforcir au moyen de l'action | 


tonique qu'elles exercent sur le système, 
Prix, 50 sous la boîte, 65 pilules, dans toutes les pharmacies. 
Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, 
sur le paquet. 


Ù 


The T, Milburn Co. Limited, Toronto, Ont 


est | 


EXPULSEZ LES GAZ 


qui sont causés par la 


: CONSTIPATION 


et réconfortez aussi votre 
estomac 


Lorsque la con- 
siipation fonction- 
nelle persiste et 
vous rend miséra- 
ble, nerveux et sans 
goût pour rien et 

ue vous souffrez 

e ses symptomes 
— maux de tête, 
mauvaive haleine, 
dérangements d'es- 
tomac, indigestion, 
perte de sommeil, 
manque d'appétit, 
et que votre estomac se sent surchargé i 
cause de gaz et de gonflements—procurez 
vous le ovore qui « fait ses preuves 
Plus q'un laxatif, c'est aussi une méde 
cine tonique-stomachique, préparée ave: 
18 plantes et racines médicinales de h 
Nature, Le Novoro fait fonctionner le 
intestins paresseux et les aide à évacuer 
doucement et agréablement les matière 
aide à expulser les ge: 
estomac cett: 
Si vou 
voulez connaître à nouveau la joie d'u 
heureux soulagement des douleurs 1 
constipation et réconforter en 1” 
temps votre estomac, procurezvous #ù 
jourd'hui même le Novore du Dr. Pierm 
prenez Île exactement, comme jl es 
indiqué sur l'étiquette 

Si vous ne pouvez l'acheter dans votr 
voisinage, envoyez pour notre offre dt 
Novore ‘Pour Fsire Connaissance” € 


Jecevez— 
Une Valeur de 60c er 


GRA Bouteilles d'Essai de 


LINIMENT OLÉOLO DU DR, PIERRE — 
— antiseptique procure un soulage 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos muskulaires 
muscles raidis et endoloris, entorses et 
foulures. 

MAGOLO DU DR, PIERRE — alcalin — 
soulage certains dérangements tempo- 
raires de l'estomac tels que: indigestion 
et nigreurs 


| POSTEZ LE COUPON 
aujourd’hui même! 


CO Envoyez ce coupon avec $1.00 et | 
votre nom et adresse. Nous vous | 


de constipation, donne à 


mr 


enverrons en port payé notre offre 


| “Pour Faire Connaissance": 11 
ones de Norore et gratis — une 

| bouteille d'essai de niment et 
de Magolo (valeur 604). | 

| O C.O.D. ({rais additionnels). 


DR. PETER FAHRNEY & SONS co. 


CELUI ER 


2501 Washington Blvd. Chicago 12, mL. 
256 Sianley 51, Winnipeg, Man., Can. 


Winnipeg, Man. 21 


avril 1944 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Funérailles 


Le jeudi 13 avril est décédée à 
anretle, chez na fille, Mme Lazare 
sudette, où elle demeurait depuis 
brés d'un an, Mme Arthur Tru- 
eau Ile-de-Chênes, mére de 
‘amille admirable et trés dévouée 
\ ses nombreux devoirs, souf- 
rant jusqu'à la fin sans se plain- 
re et s'oubliant pour Îles autres 
Mlle eut la consolation d'être as- 
istée à sa dernière neure par s°5 
feux filles religieuses, Sr Juliette 
l'rudeau, des Soeurs Grises, supe- 
leure à l'école de Fort Frances 
nt. et Sr Marie-Arthur, Mis- 
lonnaire Oblate du 8.C. et de M.- 


de 


{. supérieure à McIntosh, ainsi! 
jue par ses autres enfants: 4 
zarcons et 6 filles qui se réuri- 
ent à son chevet soit la veille ou 
e jour même de sa mort 

Sous la direction de M. Sau- 
veur Ferland, un cortége nom- 
eux de parents et d'amis es- 


orta la dépouille mortelle de Lo- 

tte à l'Île-de-Chênes où eurent 
ieu les funérailles le 15 avril. M 
abbé Rivard, curé de la paroisse 
tit la levée du corps et M. l'abbé 


3t-Amant, curé de Lorette, chan- 
a le service, assisté de MM. les 
hbbés E. Chamberland, et L. Ri- 


Pour la 
Victoire 


sur le front 
domestique 
semez des graines 


STEELE BRIGGS 


Ecrivez-nous pour obtenir notre ca- 

H vous donnera tous les 
pour les différents 
mes que vous voudrez con- 
r pour l'hiver Les quelques 
{ sous que vous dépenserez mainte- 
nant pour acheter les meilleures 
graines Steele Brigæs vous épargne- 
ront piusieurs dollars l'automne pro- 
chain 


2 
> 
a 


semer | 


AVIS AUX FERMIERS 


Nous avons de la graine de blé 
d'Inde, de la graine de trèfle, et de 
la graine pour gazon de la meilleure 
qualité, 


{ STEELE BRIGGS SEEDS 
COMPANY LIMITED 


139, rue Market 
WINNIPEG, MANITOBA 
Winnipeg - Régina - Edmonton 


| membres 


| paroissiale qui 
| chant 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


vard, comme diacre et sous-dia- 
cre. Au choeur l'on remarquait 


| MM. les abbés L Primeau et À 


Fortin de St-Boniface. Dans la 
nef, en plus des nombreux pa- 
renta et amis, la Révèrende Mère 
St-François-Xavier supérieure 
générale des Missionnaires Obla- 
tes, ainsi que les 4 religieuses du 
couvent de la paroisse, et Soeurs 
M. Lord, M. Lussier et H. Harbec 
des Soeurs Grises, cette derniére 
garde-malade et vieille amie de 
la famille, et ses deux filles reli- 
gieuses 

La défunte était membre de la 
Congrégation des Dames de Ste- 
Anne. La bannière était portée 
par l'un de ses petits-fils et les 
rubans par 4 Dames de Ste-Anne 
amies de la famiile, La collecte 
fut aussi faïte par 2 membres de 
la Congrégation. Six de 5€s pe- 
tits-flls avalent été choisis com- 
me porteurs 

Remerciements 

Sincéres remerciements pour 
les témoignages de sympâthies et 
les prières faites à l'occasion de 
la mort de nr bien-aimée et 
regrettée disparue, Un merci spé- 
cial à ja Révérende Mére Géné- 
rale des Oblates pour son assis- 
tance aux funérailles, et à la 
Révérende Mère Provinciale des 
Soeurs Grises d'avoir délégué des 
de la Communauté; 
aux membres de l'Association des 
Chevaliers de Colomb &u Conseil 
Provencher ainsi qu'à la chorale 
fit les frais du 


tre 


Florze 


Mille Irène Poiron doit 
quitter prochainement pour Ste- 
Elisabeth où elle prendra un em- 


nous 


ploi chez M. E. Desaulniers. Nous 
lui souhaitons bon succès 
L L L 
M. Wilfrid Desfossés, de St- 
Boniface, est venu rendre visite 


à ses parents, M. et Mme Eugène 
Poiron, de Florzé 


Pharmacie Pre 
4 


fontaine 


, $ 
SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES 
DENTS 


Frottez légèrement sur genci- 
ves. Il cesse de pleurer ins- 
tantanément. 

356 par poste 


Le samedi saint au matin, 5 
avril, aprés une vie de labeur in- 
tense, àime Emmanuel Béasse 
née Zénaïde Abraham, est décé- 
dée, munie des sacrements de la 
sainte Eglise, 

Mme Béasse, d'origine fran- 
Çaise, arriva au Canada, vers l'à- 
ge de 15 ans, à peu prés en même 
temps que les parents de son ma- 
ri, tout premier colon de Ste- 
Rose. Ces vieux Français ont con- 
nu la vie pénible des défricheur: 
et les sacrifices rigoureux de ce 
temps-là. Les premiers mission- 
naires Oblats de Ste-Rose ont 
admi;é la vie de ces braves Fran- 
çais et aimaient se réfugier chez 
eux, lors de leurs tournées de 
mission. Le RP. de Corby, OM. 
bénit le mariage de M. et Mme 
Emmanuel Béasse, Ils ont élevé 
une belle famille de 12 enfants 
et ils devaient célébrer le 21 août 
leur 50ème anniversaire de ma- 
riage. Tous les enfants étaient 
accourus au chevet de leur chère 
maman qui depuis deux mois, 
souffrait d'une maladie impar- 
donrable 

Elle laisse dans le deuil son 
époux bien-aimeé, 
un grand nombre de petits-en- 


Notre séance du soir, “La pas- 
e de l'offrande”, fut goûtée 
15 et enthousiasma iles en- 
Le gâteau qui fut tiré a été ga- 
gné par Gérard Villeneuve, âgé 
de 3 ans, de Ste-Rose 


N.-D, de Lourdes 


Mariage 


Un joli mariage fut célébré 
dans l'église de Notre-Dame de 
Lourdes, le jeudi 23 mars à 9 h. 30 
lorsque Odette Fouasse, fille de 
M. et Mme C. Fouasse, de Cardi- 
nal, unit sa destinée à celle du 
soldat Louis Touchette, fils de M. 
et Mme P. Touchette, de Cardi- 
nal. Le RP, Champagne offi- 
ciait. 

La mariée accompagnée à l'au- 
tel par son père, était vêtue d'une 
robe longue en chiffon blanc, 
garnie d'appliqués de satin avec 


| un voile demi-long et couronne 


de dentelle style “Queen Anne” 


| Elle portait un bouquet de mu- 


10 enfants et | 


fants. Les funérailles eurent lieu | 


le 10 avril dans l'église de la pa- 
roisse, au 


guets et de roses blanches 

La fille d'honneur était Rita 
Touchette, soeur du marié. Elle 
était vêtue d'une robe longue en 


chiffon rose avec voile court. El- | 
le portait un bouquet de fleurs| 


roses. André Fouasse, frère de la 
mariée, était garçon d'honneur. 
Il y eut réception et diner chez 


milieu d'un grand| les parents de la mariée, M. et 


concours de parents et d'amis. | Mme C. Fouasse. Après le repas, 


| Henri, Emmanuel, Pierre et René. 


Baptemes 

M. et Mime Adrien Gendreau 
sont heureux de faire part à tous 
leurs parents et amis, de la nais- 
sance d'un premier enfant, Jo- 
seph-Armand-Emile, né Je 
avril et baptisé le 16. Parrain et 
marraine, le Dr et Mme R.-L 
Gendreau 


M. et Mme André Archambault 
sont également heureux de faire 
part de la naissance de leur 2ème 
enfant, Joseph-Ernest-Bernard, 
né le 9 avril et baptisé le 16. Par- 
rain et marraine, M. et Mme Er- 
nest Gagnon, de Ste-Amélie. 


L 
Dimanche de Pâques 
Nous avons eu, cette année, une 
grand'messe solennelle, le di- 
manche de Pâques. Le R.P. G. 


| 


| Le cercueil était porté par 6 de|les mariés partirent pour leur! 
Îses enfants, Charles, Joseph, | Y0Ya8€ de noces 


à Winnipeg. 
Pour toilette, la mariée avait 
choisi une robe beige avec acces- 


soires bruns. 


11! 


LR 
Résultats des examens de Pà- 
ques pour les grades supérieurs. 


Grade XII: Yvonne Pilloud, 94; 
Gladys Peck, 92; Suzanne Vigier, 
90; Reine Fouasse, 86; Marcel 
Lancelot, 85; Raymond Comte, 
19 

Grade XI: Antoihette Legal, 
85; Raymond Gilmore, 83; Antoi- 
ne Gaboriau, 76; Alice Delaquis, 
65; Henri Daudet, 65; Paul Tou- 
chette, 51 


Grade X: Constance Pelé, 87: | 


| Hélène Bosc, 83; Gérald Vigier, 


| 


82; Alice Landreville, 78; Ray- 
monde Meyer, 78; Alice Bourrier. 
75; Georgette Pantel, 74; Thérè- 
se Touchette, 67; Edwin Schrod, 


Adam, O.MI. directeur de “l'A- | 65; Eugène Lesage, 64; André De- 
mi du Foyer”, du Juniorat, offi- | laduis, 61; Marcel Deroche, 52, 


ciait, et 11 était assisté des RRPP. | Lionel Vigier, 45; Georges Dero- 
Paquette et de Rocquigny comme | Che, 44. 

diacre et sous-diacre. | Grade IX: Germaine Pilloud, 
| 84; Thérèse Augert, 83; Huguette 


Un appel urgent aux 


producteurs de betteraves 


et aux fermiers 


Nous nous acheminons rapidement vers une disette sérieuse de sucre, 
La réserve mondiale de sucre qui était de 3,000,000 de tonnes il y a 
2 ans, n'était plus que de 1,000,060 à la fin de l’année 1943. 

La production de betteraves à sucre au Canada doit être augmentée de 
façon à permettre aux raffineries de produire à pleine capacité. Le 
Manitoba s'est fixé comme objectif pour 1944 la production de 
37,500,000 livres de sucre, qui requerra une récolte d'au moins 150,000 
tonnes. Pour atteindre cet objectif, il faut que tous les producteurs de 
betteraves et les fermiers qui peuvent se livrer à ce genre de culture 
cette saison, unissent leurs efforts et coopérent avec nous. On peut 


semer de la graine de betteraves jusqu'au 15 mai, 


ON A BESOIN 


SUCRE 


pour obtenir 


DE 


contrat à cause du 
MAIN-D'OEUVRE. 


l'énergie requise 


toutes les démarches possibles pour 


Ce n'est pas du luxe 


La douceur du suc 
raison 
laquelle nous l'ai- 
mons et en avons besoin 


constitue 
pour 


qu'une 


vous fournir la main-d'oeuvre re- 


re ne 


Le sucre est rempli d'é- 


nergie 


industrie essentielle, 


Ne retardez pas pour signer votre 


quise, On considère la production 


des betteraves à sucre comme une 


| Vigier, 81; Denise Delaquis, 79: 
| Yvonne Jamault, 77; Denise Ba- 
|zin, 71; Raymond Tinguely, 70; 
| Marcel Lamoureux 70; Roland 
Bazin, 70; Alice Jamault, 59; Jo- 
seph Pelé, 56; Emilien Sibilleau, 
49. 


Fondé cn 1914 


MONUMENTS 
GRANIT - MARBRE - PIERRE 


N. PIROTTON 


41 ans d'expérience 


385-391, rue Dubuc Tél. 204 104 
NORWOOD, ST-BONIFACE 


Correspondance sollicitée 


ET LE PAT 


Transcona 


Deces 

Le mardi 11 avril, Mme Théo- 
dule Blaquière (née Marie. Pi- 
neault) est décédée subitement à 
sa résidence, à l'âge de 67 ans 
Elle avait passé une semaine à 
"hôpital de St-Boniface pour 
| traitements et était revenue chez 
elle le 9 avril, apparemment en 
bonne voie de guérison et rien ne 
faisait prévoir une fin si subite 

Elle naquit à Bloomfeld, Ile 
du Prince Edouard, le ,13 avril 
1876. Elle épousa M. Théodule 
Blaquière le 25 novembre 1901 
à St-Alexis de Métapédia, PQ 
Lorsque la construction du 
Canadien National commença à 
Transcona, ils vinrent s'établir 
| dans cet endroit et y demeurè- 
rent depuis. 

La dépouille mortelle fut ex- 
pote à sa résidence où parents 
ef anis vinrent lui donner un 
dernier témoignage de leur af- 
fection 

Les funérailles eurent lieu le 
vendredi 14 avril M. le curé 
chanta le service et la chorale de 
l'école paroissiale fit les frais du 
chant, sous la direction des Rév. 
| Soeurs Oblates. Mile Hélène Blais 
touchait l'orgue. L'inhumation 
eut lieu dans le cimetière local 

Mme Blanquière eut dix en- 
fants dont six lui survivent, aïnsi 
que son mari: Jérôme et Joseph, 
de Transcona, Amédée, du Corps 
dentaire, de Fort Garry, Théodo- 
re, de Windsor, Ont. Matthias, 
de la Marine, à Halifax, Mme 
Sayatovic, de Chicago, Ill: deux 
soeurs, Mme Armand Gallant, de 
Campbellton, N.-B., et Mme An- 
dré Pitre, de St-Alexis, P.Q. 

Les porteurs furent: MM. Geor- 
ges Martin, Anselme Gallant, 
Emile Poirier, Philippe Pitre, 
Philias Blaquière et Alex. Thom. 


_ Saint-Léon 


Le 7 avril, la mort ravissait 
| Edith Fortier, enfant de Léo For- 
|tier et de Jeanne Godert, Cette 
charmante ‘fillette ne fit qu'un 
{court séjour de 10 mois ici-bas. 


RIOTE 


En visite dans leur famille 
respective, MM. et Mimes Denis 
et Louis Labelle, de Virden, ainsi 
qu'Arthur Paradis, Henri Pinvi- 
die, Mile Blanche Gaboury et M 
Albert Girardin 


M. Arthur Parent, qui est à 
l'hôpital de St-Boniface depuis 
quelques semaines, doit subir une 
seconde opération. Nous espérons 
de tout coeur qu'il nous revienne 
sous peu complètement rétabli 

LA LL L2 


Mme Antoine Boulet, Mme Ar- 
thur Parent et Mme A Pinvidic 


sont révenues d'un voyage de 
quelques jours à Winnipeg 
Baptème 


M. et Mme Joseph Boulet ont 
fait baptiser leur 15ème enfant. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Wilfrid Fortier. 


Otterburne 
Naissance 
Joseph-Roger-Lionel, enfant 
de M. et Mme Herve Bellerive 
| (Léa Gagné), né le 5 avril à l'hô- 
pital de la Miséricorde. Parrain 
ei marraine: M. Lionel Gagné et 


Mlle Adéline Gagné, oncle et tan- 
te de l'enfant. 


Nos soldats 


Gérard Genest est venu rendre 
visite à sa famille; Omer Poirier 
y séjourne actuellement; Paul 
Carrière est venu d'Halifax aider 
aux semences à la Maison Saint- 
Joseph: Roger Bérard, du C.R.A.- 
C., est en visite d'adieu parmi les 


siens. 


L L L 


Nos malades 
Thérèse Genest a dù subir une 
opération pour appendicite à 
l'hôpital de St-Boniface; elle 


prend maintenant des forces 4-! 


vant de retourner à la classe. 
Mlle Léonne Dumont a fait un 


séjour à l'hôpital. M. Alphonse | M;deleine- 


Roy, qui a été hospitalisé d'ur- 
| gence le 14 avril, évitera proba- 


Ses funérailles se firent le same- | blement l'intervention chirurgi- | 


| di 


| 


saint après-midi, au milieu 
d'un grand concours d'amis de la 
| famille éplorée. Elle repose au 
| cimetière de St-Léon. 

| Que le ciel adoucisse le chagrin 
| des parents à la pensée des jouis- 
sances éternelles qui sont le par- 
| tage de cette jeune élue! 


Lac-du-Bonnet 


| Décès 
A la demeure de son fils, Al- 


te (née Marie Poulin) mourait 
| à l’âge de 78 ans, après avoir reçu 
{les derniers sacrements de notre 
| Sainte Eglise. Les funérailles eu- 


| rent lieu le 5 avril. 
LL L1 LA 


| Moins d'une semaine plus tard, 
Île 8 avril, la mort frappa Mme 
Michael Samwald (née Lovina 
Dion), de la mission de Great 


Falls, Elle fut soudaine cette fois. | 


Acer Benne orbite | tuelle, il y eut musique par un or- | d'agriculture. Le résultat fut très | 


ment égoïste, admirablement cha- 
ritable pour tout le monde, Mme 
M. Samwald fut sans cesse l'ap- 
pui du prêtre-missionnaire et 
l'apôtre discrète de cette mission 

De nombreux parents et amis 
assistèrent aux funérailles le 12 
avril, M. 
chanta le service. Dans le sanc- 
tuaire, nous remarquions MM. les 
äabbés Donat McDougall, curé de 
St-Georges, et Alphonse Dufort, 
curé de la paroisse de Si-Emile. 
Au choeur de chant, MM. les 
| abbés Jean-Marie Gagné, curé de 
| Haywood, Pierre Picton, curé de 
! Ste-Elisabeth, J.-A. Marchand, 
Icuré de Fisher Branch, J.-H. 
| Phaneuf, de St-Georges, se joi- 
gnirent à nos chantres déjà en- 
couragés par de généreuses voix 
| de la paroisse de St-Georges. 


manque de 


Votre 


Nous faisons 


et le SER- 


Bon de la Victoire 


Est un REÇU pour un PRET que vous 


fred, le 2 avril, Mme Ovide Plan-| 


le curé Louis Lahaie | 


cale. 
LL LJ 
Les écoles 


Plusieurs paroissiens d'Otter- 


| burne, notamment MM. Josephl\trice de notre couvent, malade| 


| Laroche, président local de l'As- 
| sociation d'Education, Léo Car- 
|rière, Edouard Gobeil, Zéphirin 
Audet, commissaires d'écoles, se 
errÿ rendus à St-Pierre, diman- 


| 


| Elisa de Jésus et de la Rév. Soeur 


A nos amis de l'Ouest 


OUS prenons la liberté de vous informer 
que nous avons à notre magasin 712, rue 
St-Paul Ouest. Montréal, un assortiment 
complet de machineries pour l'industrie du 


beurre et du fromage. 


Nous avons aussi un 


stock considérable de 


canistres à lait de 25 et 30 gallons. 


Nous vendons également les fournitures pour 
les beurreries et fromageries sur toute la 


ligne. 


Vous pouvez correspondre directement avec 
notre bureau, ici, à St-Georges, on avec notre 
magasin de Montréal. 


11 nous fera plaisir de v 


ous servir. 


Sincèrement vôtres, 


V. DIONN 


ST-GEORGES OUEST, 


_ Aubigny 


C'est avec plaisir que nous sou- 
haitons la bienvenue à M. et Mme 
Georges Allarie, de Ste-Elisabeth, 
qui viennent d'acheter le maga-| 
sin de M. T. Marcoux. Nous espé- ! 
rons qu'ils vont se plaire parmi! 
nous et nous leur souhaitons bon 
succès, 


Baptème | 
M. et Mme Louis-François Pa-! 
lud sont heureux d'annoncer la! 
naissance d'une fille baptisée le 
26 mars sous les noms de Marie-| 
Eveline. Parrain, M. 
Louis Palud: marraine, Mme! 
Pierre Raimbault. 


Laurier | 


La Rév. Sr Ste-Juliette, direc-| 
depuis plus de trois mois, est | 
retournée à St-Hyacinthe, PQ. 
accompagnée de la Rév. Soeur 


E & FILS 


CO. BEAUCE, PQ. 


Des Esquimaux 


que l’on 
déménagerait 
OTTAWA Une population 


mystérieuse du Nord canadien, 
les Esquimaux des iles Belcher, 
commencent à songer qu'il peut 
bien exister des terres plus hos- 
pitalières que les rocs de la Baie 
d'Hudson auxquels ils se sont at- 
tachés depuis au moins 300 ans, 
Des porte-parole du ministère 
des mines et ressources ont révé- 
lé qu'il est possible que l'on orga- 
nise l'émigration des insulaires 
vers les territoires du nord qué- 
becois. 

On aménerait du moins une 
partie de la population des iles, 
qui compte 165 âmes. dans une 
région où la chasse et la pêche 
| leur permettraient de vivre dans 


| de meilleures conditions. 


Un certain nombre d'Esqui- 


| Gustave, Le voyage s'est très bien | Maux que l'on a fait émigrer des 


che après-midi, pour entendre le | 


| R.P. Beaudoin, SJ. 
L L 


Les feamilles Gobel, Lacasse, 
| Landry, Laroche, Lévesque, Nico- 
las avaient organisé la récente 
soirée paroissiale qui se trouvait 
être la dernière de la saison 
| Quand on a des amis et qu'on 
sait les mettre à contribution, on 
| peut ambitionner de battre tous 
| les records, et même... y réussir. 
| Demandez à M. Laroche. 

Après la partie de cartes habi- 


| chestre local; bingo; chant par 
Mlle Cécile Fredette, de St-Boni- 
face, M. Heppel, de St-Pierre, et 


| 


| 


passé. Soeur Ste-Juliette laisse 
bien des regrets parmi nous, car 


iles, après un procès pour meur- 
tre, en 1941, sont maintenant 


durant son séjour de trois ans à | mieux installés sur le continent 


Laurier, elle a su gagner les 


et les insulaires ont entendu par- 


coeurs par ses belles vertus. 
L2 + L2 
Le R. P. Maurice de Bretagne, 
O.M.I. est venu de Winnipeg ai- 
der M. le curé pendant la semaine 
sainte et pour la fête de Pâques. 
L * L3 
Le 14 avril, à la salle parois- 
siale, il y eut partie de cartes en 
faveur du Club de grains de 
Kergwenan et de la Fédération 


satisfaisant. 
LJ L2 


Le 17 avril, le “National Film 


E. Laroche; goûter, et tirage d'un, Board” donnait les dernières re-! 


prix spécial, don de M. Théophi- | présentations de la saison. Les 


le Turenne, de St-Pierre. 

Mme Moïse Gobeil, Miles Irène 
Poirier et Ida Gallant, MM. Be- 
noit Thibault, Antonio Roy et 
Jos. Gobeil furent les gagnants 
aux cartes. Mile Rose-Anna 
Thoms et Philias Valois gagnè- 
rent les prix de présence. Cinq 
articles, donnés par le groupe 
des organisateurs, furent gagnés 


ar . L. Brunet, St-Boniface: | 
per LE. Le PER | James Hay et d'Angéla Berthe- 


W. Rivard, St-Pierre; M. Lacasse, 
St-Vital; Jos. Désaulniers, St- 
Pierre et Ernest Carrière, Otter- 
| burne. 

Un ancien de la paroisse, M. 
Alphonse Laroche, avait aussi 
tenu à fournir sa contribution 
pour le succès de la soirée. 


Scarth 


La semaine passée, M. Albert 
Kernel était de passage à Winni- 
| peg, pour répondre à son appel 


| 


{ 


militaire. Au bout d'une semaine, ! 


il est revenu dans sa famille, re- 
jeté du service. Sa mère et son 
frère, Jean, l'accompagnaient et 
ils rendirent visite à des amis de 
Winnipeg et de St-Boniface. 
| e L1 . 


| Mlle Marie Kernel est en visite 

chez son oncle et sa tante, M. et 
| Mme Fernand Delmaire, de Wau- 
| chope, Sask. 


vues qui se sont déroulées sous 
nos yeux étaient des plus inté- 


ressantes et très éducationnelles. | 


Nous sommes des plus reconnais- 
sants à M. V. Polloway, de Dau 
phin, qui, par sa cundescendance, 
apporte tout son dévouement à 


cette oeuvre. | 


| 
Baptemes | 
| 


Le 16 avril ont été baptisées: 
Marie-Esther-Liliane, fille de 


iette, Parrain et marraine, M. et 
Mme Wilfrid Gamache, oncle et 
tante de l'enfant. 


Jeannette - Patricia - Prudence, 
fille de Lorain Matheson et de 
jeanne Pagés. 
aine, M. et Mme Victor Pagès, 
grands-parents de l'enfant. 


et 
Opticiens 
EDIFICE KENSINGTON 
275, avenue du Portage 
Tél: 22 442 


| ra 


Parrain et mar-|! 


ler de ce fait. C'est ce qui amène- 
it leur émigration. 

Les insulaires ont connu très 
peu de contacts avec les Blancs, 
et lé passage sur la glace n'est 
sûr qu'un mois chaque année, 


PLUS D'OEUFS, 
PLUS DE- PROFITS 


ELEVEZ DES POUSSINS 
de qualité SOUBR Y 


Voici de bonnes nouvelles! 


Nous avons installé un autre in- 
cubateur gigantesque, Les poussins 
de la première couvaison seront 
prêts À être expédiés le ‘17 avril. 


Nous pouvons accepter des 
commandes pour 


LIVRAISON IMMEDIATE 


des mois d'avril, 
mai et juin 


Même si nous avons accru notre 
production, nous vous récomman- 
dons de placer vos commandes im- 
médiatement.  L'approvisionnement 
de ces poussins de qualité supé- 
rieure ne durera pas indéfiniment, 
Tous les POUSSINS SOUBRY pro- 
viennent de troupeaux approuvés 
par le gouvernement et qui ont subi 
l'épreuve du sang. our votre 
propre satisfaction, et pour obtenir 
un service rapide, envoyez votre 
commande avec un dépôt aüjour- 
d'hui! 

POUSSINS SOUBRY SPECIAUX 3-V 

(Acc, aver cogs certifiés) 


PE — 


| 


| 


100 50 25 
Leg hi, non sexués $15,75 $ 4.35 $4,45 
Poul, Leg. bi. 31.00 16.00 4.25 
B. R., non sexués. 16.75 8.85% 4,70 
Poul, B. Rocks 21.00 14.00 7.25 
POUSSINS SOUBRY STANDARD 
(Ace, avec cogs m.a.f.) 


sie 
7.80 


100 50 

Leg. bl. non sexués $14.25 $ 7.60 
bi 28.50 14.75 7, 

#10 4,30 


Poul, Leg 2 
H. R., non sexués … 15,25 
Poul. B. Rocks 24,00 12,50 6.50 
JEUNES COQS BLANCS 
LEGHORNS 
être livrés chaque Jundi 
et vendredi) 


(Peuvent 


199 50 25 
3-V Spécial $ 5,00 $ 2,06 $2,00 
Standard 400 2,59 1,25 
On exige un dépôt; chaque poulette, 
5c; chaque cog ou coqs et poulettes 
mélangés, 3c. 
Poul. 98% assurées; 
vivantes gar. 
Ecrivez pour obtenir notre catalogue 
de 16 pages, 


SOUBRYS HATCHERY 


109% arrivent 


Les choses sucrées sont 
agréables au goût, mais 
en plus, elles vous pro 
curent de l'énergie. Elles 
vous revigorent. 


VICE SELECTIF NATIONAL 
VERRA A EXEMPTER DES 
AUTRES TRAVAUX CEUX QUI 
TRAVAILLENT AUX BETTERA- 
VES A SUCRE. 


C'est pourquoi nos gar- 
cons sur le front de ba- 
et nos travailleurs 

à la maison ne doivent 
à pas manquer de sucre 


taille 


Téléphonez à la Compagnie à ses frais, immé- 
diatement, pour obtenir une ‘formule d'appli- 
cation” et des renseignements détaillés con- 
cernant les contrats de production de betteraves. 


THE MANITOBA SUGAR COMPANY LTD. 
Fort Garry, Manitoba 


La production de betteraves à sucre et de sucre de betteraves 
est considérée comme une industrie de guerre. 


avez fait à votre pays afin de l'aider 
à combattre VOTRE bataille pour la 
défense de la Démocratie. 

Il peut être changé pour de l'argent 
comptant lorsque vous le désirez. 

Il vous procure un meilleur intérêt 
que celui que toute banque vous donne. 
Il vous fournira les épargnes pour 
vos achats d'après-guerre. 


Pour la liberté — pour la sécurité 
pour la prospérité d'après-guerre 


{ 


“TT. EATON Ca 


WINNIPEG CANADA 


| 

Etaient de passage chez M.! 
| Kernel, M. et Mme Julien Ne- 
 vraumont et leurs enfants, de 
Virden, M. et Mme Maxime Gil- 
liard et leurs enfants, de Belle- 
| view, ainsi que M. et Mme Jules 

| Nevraumont. 


[l LL 
| Denise, Cécile et Julien Kernel 
sont en vacances de Pâques chez 
leurs parents. 
LL 


Le Cercle Molière 


-présentera 
LES 25 ET 26 AVRIL 
mardi et mercredi prochains 


‘600,000 francs par mois’ 


sous la direction de Madame PAULINE BOUTAL 


Au Théâtre Dominion 


Une partie des recettes sera affectée à l'oeuvre du 
Collège de St-Boniface. 


LL L 


Nous remarquons aussi Mles 
lrène Henuset et Viviane Ga- 
brielle, de Dunrea, également en 
| vacances. 


Mmes René Gabrielle et Fer- 
| dinand Henuset firent une expo- 
| sition de tricots faits pendant 
l'année pour la Croix-Rouge. Un 
joli goûter fut servi à l'assistan- | 
ce. 


GUICHET OUVERT 
à 10 heures le lundi matin, 24 avril 


au Théâtre Dominion 


PRIX: 75 sous, 50 sous et 35 sous 


Nous avons perdu une bonne 
| famille, celle de M. Vincent Heb- 
| brard qui est allée prendre une 
| ferme à Grande Clairière. 


LA 
M. Hector Fillion et son fils 
| Aimé, étaient de passage à 
| Scarth pour affaires. 


| 
| dl 


KRelenez vos billets d avance 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


M Myme A. Sereda 


roni 


et 


Prince-Albert 


quitte- 
bientôt FPrince-Albert pour | 
la Côte du Pacifique où ils pren- 


PAS DE CHOMAGE 


“e Ut "À PT ; L “ à 
jus "à — st … on De dront résidence À Dons le chomp de l'évangélisation 1 y & du travail pour toutes 
) VENGrESs ! ar tn FE AE bonnes volontes. 
, banrise durant . : 
à “ seycnte Es) ” pr M. et Mme Paul St-Arnaud, de © Jeunes de la guerre comme de l'apres-guerre, il y à toute une 
NOUS VEUT BOUDANONE UT lg, miver, étaient en visite à | moisson qui vous attend. Le laisserez-vous se perdre par votre égoïsme? 
a. Sd Prince-Albert récemment e Les es civilisés ne veulent plus de Dieu. + paiens demandent 
‘ le foi. Portez-leur le lumière et vous trouverez ix. 
Mile Yvette Stack, de Ponoka u —. e - ft ï à 
Ai saiséré au ns mais sidi Coderre © L'Exposition Missionnoire de Gravelbourg « pour but vous foire 
ne ses rond D ea réaliser les grands besoins des pays de missions. Ne manquez pos d'y 
ses grands-parents, M. et Mme , venir. On vous promet un régal pour les yeux et surtout des lumières 
G ( eière. de Prince-Albert Va-et-vient wi vous cideront à» vous orienter 
| 6 0 Miles Yvette Poisson et Thérè- es LE COMITE ve PROPAGANDE DE 
e Fafar i ont ps: les va- 
Décès FR ne ET L'EXPOSITION DIOCESAINE DE GRAVELBOURG 
M. 1 Cabane fe onde maine tngdt den yr over besall. ge brin PS. No m rs rad hon ontinueront tous les mercred 
Whit écédé à l'âge dede cette dernière à Scout Lake, M pag gi puy salon, sphere rw dut annee se _. 
VH+ ‘ e le à £ 3 à 8 heures du 5 Soyez oux écoutes 
70 ar f est né en Fra sont revenues le mercredi 12 
ée. 1 au Cana y à 35!avril avec M. et Mme Léo Fafard su MAL #3 
sr P e deuil une Celui-ci a rendu visiée à sa soeur, 
soeur, Mme E Clavier, de Prince- M. St-Bernard, au couvent Gravelbourg RL PE, 27 
” LL L 
Albert. Nous off $ nos sympa- M I 7 A gramme, notre dévoué Paul nous 
dé . rai rattor mn ÿ ” 
thies à la famille Clavier |, Mmes Desmarais et Gralon ont| à ns Tétrault, de Régina, | déclama la poésie “Le Naufragé 
s 2 0 fait yn voyage d'affaires à Ré-| , pure More tres MA Les jeunes filles mirent en vedet- 
: k wi ….|dina, au cours de la semaine du! était en visite chez ses parents, } s fille: 
M. Joseph er de Mac kr Sorti ‘ à en fin de semaine |te quelques numéros de la “Bon- | 
oW à rat décédé 1! nment vri | " 
Powall, es: duc + ga A ÉTÉ | ve ne Chanson 
l'age 1e 09 ar 8 uneraiiies né A nue a e ont ve- 
eurer eu à la cathédrale du Le BR. P. Brülé, OM. du Col- M. Roger Bourgeois nous est Merci à tous ceux qui sont ve 
pb Coe M le curé J-A l'êge Mathieu, a aidé notre curé| revenu après avoir travaillé d nus nous encourager par leur 
Be LS chanta le service pendant !la semaine sainte rant les mois d'hiver à Fort Wil-| présence, surtout à M. l'abbé 
re 0 TR NT iam, Ont Couture et au R.P. Joyal, de Wil- 
M: Pierre. Chevrolièré est Mile Nora Casey, de l'école rare low-Bunch 
décédé le 4 = ‘ e. 11 a!technique de Moose Jaw, est er M. Carignan, de Ponteix, était SRE “ SON 2 
# été dti be vacances chez ses parents de passage à Gravelbourg, pour s 
été ( à e cimetière ca- | "* a t- rieux 
tt que f abbé Boucher a Tee 2 ON OÉTÈNE affaires SE S 
tt P ny re sé Mme Guill rs lle sont 
pal ver eus bret | M. et Mme Joseph Saulr CS US DURS DS 
M. L. F. Mclntosh, représentant Nous avons eu, comme d'habi-| nous ont quittés pour Roche Doibeiv £ ou E GE ; 
du Wheat Pool sr le district no | tude à Pâques, et pour les prin-!où Mme Sau s ré ré 3 ; aie 
15, a été nommé candidat C.C.F.|cipales fêtes de l'année, le pri-|trailements médicaux à la cli- Nous avions le bonheur de re- 
dans le comité de Prince-Albert, hVilège d'avoir la messe de Pâques | nique Mayo PR voir Miles Odile Creurer et Annie 
en vue des prochaines élections | aV® d acre et sous-diacre, chan- M. Os ue. d liotiiol Czemiklossy en vacance de Pà- 
provinciale tée par la chorale du scolasticat es eur Auf, 08 : dé purs sr ques dans leur famille. 
0: du Sacré-Coeur, qui, cette année, | est en visite chez des parents et RD 
M. J.-A-R. Longpré est repar-!s'est surpassée., ‘Le sermon fut|4mis pour quelques Jours, M. Froc est revenu de Fishing 
ti pour Régina, après avoir passé | donné par le R. P. P. Scheffer, : EP | Lake. 
quelques semaines chez son gar- OM, supérieur du solasticat. Millie Noëlla Dorun était à Ré- 62 
TE Er | Récemment, Mlle H. Kulscar 


est 


on, M. Maurice Longpré 
wi 4 Notre école 


me le 11 avril. Plusieurs petits com- 
mencent leur vie scolaire, Cécile 
Lemire est venue finir le grade 
XI. Bon succès, Cécile. 


MODERN BREAD | 


Company, Limited 
PAIN ‘“SOM-MOR” 


Chez tous les épiciers. 


Bnvoyez votre commande. 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK. 
Téléphone 2838 


Visiteurs à Pâques 
Gabrielle et Rita Lafleur, 
seph Sigouin, M. Al 
et 


ner, Marcella 


Paquin, Rosie Shill, 
q 


| Vina et Bobby O‘Toole, 
| Yvonne LaRocque, 


| veau, Claire Châtelain. 


ouverte depuis 


Jo- | 
Gerwing, 
Dorothy, Leonard et Esther Mess- 
Bernard Fitz- 
patrick, Mike Solomon, Mme R. | 
Fernand, | V'Es à u | 
Ovide et Rose Bourret, Georges, t aprés avoir rendu visite àa| : Hi. 
René des parents et amis durant les! MM. Roger et Lucien Poulette, 
Prud'homme, Ann Leslie, Joan et! mois d'hiver. 
Alice Béli- 


gina ces jours derniers. 
LJ . . 


Mlles Alma, Rita et Thérèse 
Brière ont rendu visite à des pa- 
rents et amies à Mankota, à Pà- 
| ques. 

LA 

Mille Germaine Rémillard, 
titutrice de Val Marie, était chez 
ses parents pour le congé de Pà- 
ques. 


ins- 


Mme Poirier est de retour de 


| Mlle Elodie Hamel est retour- 
| née à Moose Jaw après avoir pas- 
sé la fête de Pâques chez ses pa- 
rents, M. et Mme Phil, Hamel, 


Saint-Victor 


Pan exemple... \ 
POUR L'EDUCATION 
DE VOS ENFANTS 


Il vous faut peut-être de l'argent pour des frais de scolarité. 

N'hésitez pas à exposer vos besoins au gérant de notre 

succursale la plus proche. Nous sommes d'accord avec vous 

sur l'importance de continuer à faire instruire vos enfants 

pendant la guerre, quel que soir le raux des impôts et quelque 
ressantes que soient VOS autres obligations. 


Nous faisons des prêts personnels, non seulement pour des 
encore pour aider les Canadiens à 


fins d'éducarion, mais à 
remplir leurs autres obligations, et 


payer 


aussi pour faire face à 


impôts et 
des situations critiques ou profiter 


d'occasions inespérées. 


Nous croyons que le peuple canadien, aussi bien que le 
Gouvernement, doit être tenu en saine position financière, 
uoi nous prêtons pour des raisons d'économie 


et c'est pourqu 
t salariés, hommes er femmes, aux hommes 


1X € riers € 
d'affaires et aux professionnels ainsi qu'aux ch+fs 
d'e ises. 

Empruntez à la Banque — si vous en avez besoin — à très bas 


c à des conditions commodes: 


$3.65 par $100 — remboursement 
en 12 mensualités 


D } D. Jin Cd LD Pa . 
L/MANAEX Et atpiiant. Avez-vous besoin à argtns: 


BANQUE DE MONTREAL 


FONDEE EN 1817 


Pratique bancaire moderne pour les affaires et les particuliers 


s sale « nee Aibert M. W. BOND, Gérant 
S ursalie de Donrrems E. ÇC. POURBAIX, G 

S irsale de Duck Lake AR. M. MILLS 

s aie de Wakaw W. À GORICK 
Succursale de Lake Lenore P. A S. IRWIN 
Succursale de Nipawin R._ R. WRIGHT 

Si sale de Tisdale E. À. LEIFER 


12114 


Lucien Lalonde, stationné à 
Bienfait, est en visite chez ses 
parents, M. et Mme Jos. Lalonde. 

Le D L 


M. et Mme Raymond Leduc, de 
McCord, sont de passage chez M. 
René Leduc. 


+. 


Nos malades 
Mme Alfred Fontaine et M. 


Willie O'Reilly, à l'hôpital de 
Willow-Bunch. 
. + LA 


M. le Curé se rendit à Assini- 
| boia le mardi 4 avril, ramenant 
| Laurent Bissonnette de l'hôpital. 
| L2 


. L2 
| Nos étudiants de Gravelbourg, 
Régina, Laflèche et Willow- 
| Bunch passèrent les vacances de 
| Pâques dans leur famille. 
L2 L2 L2 
Fête de Pâques 
Le dimanche de Pâques nous 
avions le plaisir de voir monter 
à l'autel pour la deuxième fois 
dans sa paroisse, M. l'abbé Roger 
Ducharme. Notre visiteur eut 
l'honneur d'étrenner un bel orne- 
ment blanc donné à l'église par 


| les jeunes, à Noël. 
LZ LA 


Le soir de Pâques les parois- 
siens de St-Victor et leurs amis 
des paroisses voisines passèrent 
une soirée récréative lorsque six 
nouveaux artistes, Hervé Boutin, 
| Léo Gaudry, Conrad Ducharme, 
Ronald Boutin, Marcel Gaudry et 
| Bernard Lalonde jouérent la fa- 
meuse comédie “Mon Petit Ton- 
| ton”. M. Paul Nadeau en fut l’ex- 
cellent régisseur, Aussi 


Nous parlions français 
{| Prescriptions remplies avec 
soin. 
Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre 
Strand. 


TELEPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


| 

| 

| LE MAGASIN DE 
| LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan. 


| Grand assortiment et prix 
très moderés. 


Avenue Centrale Prince-Albert 


Lol 


s'est rendue à Régina où elle s'est 
enrôlée dans les forces canadien- | 
nes. 


Baptème 
| Un baptême a eu lieu à St-| 
Brieux cette semaine. Le baptisé 
est David-Joseph-Barron, dont le 
parrain est M. Alfred Barron, et 
la marraine Mme Lacharité. 


| d'Edmonton, sont venus rendre | 
visite à leurs nombreux amis. 
| Le L2 L1 
| M. et Mme Hector Lessard et ! 
| leur nièce, de Baldwinton, étaient | 
len visite chez leurs parents à| 
| Delmas. 
LZ 
Une belle réunion de famille| 
eut lieu chez M. Archie Richard 
lorsque tous ses enfants se sont | 
trouvés présents ensemble au 
foyer. Ce sont: Laurent, de l'ar- 
mée; Bernard, de l'aviation; Hu- 
| bert, de Saskatoon, employé par | 
la Compagnie Swift; Robert, a-| 
| gent de station à Marshal, Sask. 
“Shower” | 
Un “shower” eut lieu en l'hon- 
|neur de Mij? June Sayers, chez 
Mme Poulin. Une trentaine de da-| 
mes étaient présentes, Il y eut 
du chant et de la musique. Plu- 
sieurs cadeaux utiles furent of- 
ferts à l'héroïne de la soirée. 
Mariage 
| Le mardi 11 avril Mlle June 
| Sayers unit sa destinée à celle 
de M. Adrien Côté. Là mariée é- 
| tait revêtue d’une jolie robe blan- 
|che avec voile et couronne. La 
| fille d'honneur, Mile Gregson, 
| portait une robe bleue. M. Joseph 


| Beloin était garçon d'honneur. qi 


| Saint-Hubert 
| Tous nos malades sont sortis 
de l'hôpital. M. E. Gatin se re- 
|met peu à peu au travail Mme 
|C. Praud, qui a dû subir aussi 
{une opération, est 


L 4 ou 

Une soirée organisée par les 
syndics d'église, le 23 mars, en 
| faveur de la paroisse, a obtenu 
un beau succès imoral et financier. 
Divers jeux nouveaux ont donné 
à cette soirée un caractère spé- 


| * 


! 


cial, qui ont permis à l'assistance || 


d'y trouver un vif intérêt. Un 
concert présenté ensuite par la 


jeunesse a été fort bien réussi. 


Mais le clou de la quinzaine a 
lété sans contredit un splendide !|!| 
programme de vues animées. 


Deux heures et demie durant, le 
soir du jeudi saint, après l'heure 
sainte, le drame de la Passion de 
Notre-Seigneur nous a fait passer 
par les émotions les plus intenses, 


L1 LA 
Plusieurs ouvriers ac 
véranda commencée l'} I 
nier du côté est de l'hospice. 
Aussitôt ce travail terminé, la 


{construction du nouveau presby- 
| tère va reprendre à son tour. 

L1 L2 Le 
| Le 31 mars eut lieu, à la salle 
paroissiale, l'assemblée générale 
notre Asso- 


| des actionnaires de 
ciation Coopérative. Nous avons 
| pu constater avec plaisir que le 


| montant des ventes en 1943 a sen- | 
siblement dépassé celui de Tan- 
née précédente, et qu'un divi- 
dende de 6 pour-cent a pu être 
offert aux actionnaires. Notre 
magasin coopératif continue donc 
à faire un excellent trava 

Notre Caisse Populaire aussi 
fait du bon travail A la fin de 
son neuvième mois seulement 
d'opération, son capital s'élevait 
à $10,500.00. Elle avait fait 47 
prêts différents, et comprenait 
108 membres. Elle a pu, derniée- 
rement, faire des prêts assez con- 


sidérables, et il Jui reste quand 
même une bonne somme en ban- 
| que, 


| de 


Bellegarde 


Caisse Populaire 

Les affaires de la Caisse Popu- 
laire marchent rondement. Le 
lundi de Pâques, un grand nom- 
bre de personnes intéressées ont 
répondu à l'appel qui leur avait 
été fait Malheureusement, les 
chemins, détrempés par le dégel, 
en ont arrêté plusieurs. Malgré 
tout, la demande préliminaire fut 
signée, comme le demandait le 
greffier provincial, par trente 
membres présents. A bientôt la 
fondation définitive 

Soirée de la J.A.CF. 

On ne chôme pas à St-Maurice. 
Les jeunes filles de ia Jeunesse 
Agricole Féminine (J.AC.F) a- 
vaient organisé, pour le mercredi 
de Pâques, une partie de cartes, 
avec bingo, programme musical, 
vente de tartes. Il y eut 18 ta- 
bles de jeu, sans compter un nom- 
bre assez considérable d'autres 
personnes qui, sans prendre part 
au concours de whist, étaient ve- 
nues pour manifester leur sympa- 
thie à nos jeunes débutantes. 
Succès complet sur toute la ligne. 

ler prix des dames, Mme Al- 


bine George; 2ème prix, Mme 
Henri Blézy. 
Pour les messieurs: ler prix, 


Arthur Poirier; 2ème prix, Henri 
Blézy. 
Prix de consolation: Charles 
Wolensky et Micheline George. 
Pour le programme musical, 
très bien organisé, nos jeunes ar- 


|tistes, au piano, au violon, dans 


les chants ou la saynète, ont reçu | 
vifs applaudissements bien 
mérités. 

Ensuite, on procéda au tirage. 
Gagnant de cinq piastres, Alphon- 
se George; gagnant du crucifix, | 
Joseph Sylvestre: gagnant du 


| prix d'entrée (une caisse de pom- 


mes), Arthur Wolensky. | 
Toutes dépenses payées, la J.| 
AC.F. a reçu pour sa soiréel 
$115.75. Elle remercie toutes les! 
personnes qui, d'une manière ou| 
d'une autre, mais surtout par leur | 
présence, ont bien voulu encou-| 
rager cette initiative. | 
Va-et-vient | 

En visite chez leurs parents] 
pour Pâques: Marie Moreau, Gi- | 


| sèle George, Lucie Martine, Jean- 


ne Fex, Gilberte George. 
- LL L 


Le vendredi 14 avril, nous a- 


vions la douleur de perdre un de | 


nos vieux paroissiens dans la 
personne de M. Stanislas Côté 
Né à St-Cyrille, P.-Q. il y passa 
les années de sa jeunesse. Après 
un séjour aux Etats-Unis, il est 
venu s'établir à Scout Lake où !l 
demeura jusqu'en 1936. C'est à 
cette époque qu'il se retira et vint 
s'établir ici, laissant la ferme à 
son fils. 1] semblait jouir d'une 
santé assez robuste, et rien ne 


laissait prévoir qu'il partirait si| 


tôt. Une attaque cardiaque l'em- 


porta. Il laisse dans le deuil, outre | 


son épouse, 3 fils: Léon, de Scout 
Lake: Jacques et Jérôme, de El- 
mers, Illinois: 3 filles: Mme W 
Chrétien, de St-Victor, Soeur 


Marie-Alfred, religieuse chez les! Vanguard, 


Filles de la Croix à St-Claude, ! 
Man. et Soeur St-Calixte-de-Ro- | 


me, religieuse chez les Soeurs de 
l'Assomption, à Battleford. 


La sépulture eut lieu dimanche 
après-midi. Mgr Kugener fit la 
levée du corps, puis on chanta les 
Véêpres des morts en présence du 
cercueil. Après l'Absoute eut lieu 
la conduite au cimetière où M. le 
Vicaire récita les prières près de 
la fosse. M. Romuald Granger 
conduisait le deuil. Etaient por- 
teurs: MM. Amédée Roy, Jos. Ra- 
cine, Georges Martin, Jean Des- 
haies, L. Bouliane, et James Dé- 
sautels. 

La messe des funérailles 
lieu le lundi matin. 


L L L 
Le samedi 15 avril eut lieu au 
couvent le concours de l'Emprunt 
de la Victoire pour le sous-dis- 
trict de Willow-Bunch. Les écoles 
de Willow-Bunch, Grace et St- 


eut 


! Victor y étaient représentées. Ce 


furent deux élèves de l'école Gra- 
ce qui remportérent la palme: 


| 
1 


| quin, 


Gilberte St-Yves pour la catégo- | 


|rie A, et Keith Dawson pour la 


catégorie B. 
Baptème 
Joseph - Jean - Albert - Claude 


Chrétien, fils de M. et Mme Wil- | 


Winnipeg, Man. 21 avril 1944 


de la Victoire 


SALADA 


Meyronne 


L'aviateur Paul Thuot est en 
congé de deux semaines chez ses 
parents, M. et Mme A. Thuot. 

L 


LL LL 
M. Léo Therens, instituteur à 
est venu passer le 
congé de Pâques dans sa famille 
LI L L 


Deux petites pensionnaires du 
couvent de N.-D. d'Auvergne de 
Ponteix, Thérèse et Jeannine Mo- 
filles de M. et Mme Paul 
Moquin, de Makwa, sont venues 
passer leurs vacances au presby- 
tère chez leur oncle, M. 
Arthur Moquin. 

LL LA LI 
Nous apprenons 
nier d'aviation, M. l'abbé 
Dugas, autrefois de "Swift 
rent, vient de prendre charge de 


que 
D.-M 


ia paroisse St-Laurent de Maple! 


Creek ainsi que de la mission de 
Piaput, 


Mariage 
. ARSENAULT-SALVAIL 
Le lundi matin 10 avril, à 9 
heures, en notre église N.-D.| 


de Lourdes, M 
a béni le mariage de 
Salvail, fille de M. et Mme 
wald Salvail avec le soldat Phi- 


iippe Arsenault, fils de M. et Mme | 
Alexandre Arsenaut, de Périgord, | 
| Sask. 


MM. Oswaid 
Mercier 


Salvail 
étaient 


et 
Louis 


|ment édifiante, De nombreux a- 


| mis 


lie Chrétien, de St-Victor, né le! 


12 avril et baptisé dimanche der- 
nier. Le parrain et la marraine, 
M. et Mme J. Chrétien, étaient 


représentés par M. W. Chrétien et | 


Mme Jos. Racine. 


Dimanche soir le R.P. Joyal 


nous donnait deux magnifiques | 


films religieux. L'un, intitulé 


“l'Inde Sacrée”, nous montrait la; 


vie, les moeurs des peuples de 
l'Inde et le magnifique travail 


} 


| 


aussi dans une 
obtenir aux 


s'unissaient 
même prière pour 


nouveaux époux une vie longue| 


et heureuse. M. Charles Van El- 
slande et son fils, l'aviateur, ain- 
si que M. Raymond Girardin fi- 
rent les frais du chant. 

A l'issué de la cérémonie, un 


A : | 
délicieux déjeuner qui fut servi 


chez M. et Mme Emile Mailhot, 
soeur du marié, réunissait les 
membres des deux familles, A 
côté de M. le curé, l'invité d'hon- 
neur, étaient présents: M. et Mme 
Oswald Salvail, Yvonne, Hélène, 
Amélia et Théodore, soeurs et 
frère de la mariée; M. et Mme 


l'abbe | 


l'aumè- | 


Cur-| 


l'abbé A. Moquin | 
Mile Cécile | 
Os- ! 


témoins. | 
La piété du jeune couple ainsi! 
que celle de sa famille était vrai-| 


| qu'y accomplissent les mission- 
| naires. L'autre nous mettait de- 
| vant les yeux la vie et l'oeuvre du | 
| Frère André. La collecte qu'on y 
| a fait servira pour augmenter les 


Emile Mailhot, M, et Mme Louis | 
Mercier et leurs enfants; M. et} 
Mme Albert Parent et leur fils, 
Edouard; Mme Léon Parent, sa 
fille, Lucille, et son fils, Georges, 


Marcel Moreau, qui travaillait 
à Sudbury, Ont. a été, ainsi que 
700 autres, renvoyé pour aider 


aux travaux de la ferme, 
LA LA LI 


| Cartes Professionnelles 
PHARMACIE DUNCAN 


| Avenue Centrale 
PRINOE ALBERT, SASK. 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BOWNBONS PAPETERIE ETC. 


| Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de |a pharmacie Duncan 
Téléphone 2170 Résidence 3884 
PRINCE-ALBERT SASK 


a —— — — 


DOCTEUR LEBLOND 
MEDECIN - CHIRURGIEN 


Electro-Thérapie des amygdaies) 


| Bureau 
suite 4-5-6, édifice Mitchell 


Il Téléphones 
Bureau—3529 Residence—2144 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


H-J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 


SUITE 5, EDIFICE IMPERIAL 
PRINCE-ALBERT SASK 


BANK 


| FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de la vue) 
1106. AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
FRINCE-ALBERT SASK. 


rendus chez 


Tous se sont les 
parents de la mariée pour un 
somptueux banquet, 

Une belle veillée eut lieu à 


l'école Spiral où les parents et 
amis se rendirent en grand nom- 
bre. 

Après avoir passé quelques 
jours chez les parents de la ma- 
riée, les nouveaux époux se ren- 
dirent chez les parents du marié, 
{ M. et Mme Alex. Arsenault, à 
Périgord. Mme Philippe Arse- 
nault portait un costume de voya- 
ge bleu marine. 

M. et Mme Philippe Arsenault 
remercient bien sincèrement tou- 


revenue en || 
| pleine convalescence. |! 


Sylvestre est allé à 
à l'ouest de Torquay, 


Alcide 
Beaubier, 


| 


e e e | | 
| | 
| vins et spiritueux | 
Il 
| | 
| | Le 16 décembre 1942, en vertu de l'Acte des Mesures de guerre, 
| le gouvernement Fédéral vota une Ordonnance du Conseil, au sujet 
|] des vins et spiritueux. Cette ordonnance en Conseil permet à la 
| Commission des Liqueurs dans tout le Canada de n’acheter que 
| 80% du vin et 70% des spiritueux achetés durant l'année com- | 
| | mençant le ler novembre 1941 jusqu'au 31 octobre 1942. 
{| 
(| | 
| | 


2 moi 


fonds de la prochaine Exposition 
Missionnaire qui aura lieu à Gra- 


| tenir un élévateur du “Pool”. Bon/|velbourg du 21 au 28 mai pro- 
| courage et bonne chance. 


chains, 


S. 


qui avait pour compagne Mlle 
Béatrice Walteyne, de Laflèche; 
oncles, tantes, cousins et amis de 
la mariée. 


| 
Avis relatif aux achats de 


La demande pour vins et spiritueux étant plus grande dans 


Le très grand nombre de permis qui furent émis sont une 
indication que les demandes pour vins et spiritueux se sont accrues. 
Les apprôvisionnements demeurent cependant limités. Cette situa- | 
tion a obligé la Commission des Liqueurs à fixer la quantité que | 
chaque détenteur de permis peut acheter. Depuis le ler mars, les | 
détenteurs de permis peuvent acheter 26 onces de spiritueux, ou 3 
bouteilles de vin canadien, ou 1 bouteille de vin importé à tous les 


COMMISSION des LIQUEURS | 


SASKATCHEWAN 


tes les personnes qui les ont com- 
blés de cadeaux et ils seront heu- 
reux de les revoir dès.que. les cir- 
constances le permettront, 


toute la province, et la quantité étant forcément limitée, la Com- Il 
| mission des Liqueurs s'est vue dans l'obligation de restreindre les (l 
| ventes de vins et de spiritueux. Il résulta de cette situation qu'un | 
| système de vente par permis fut mis en vigueur, de façon à dis- | 
tribuer équitablement la quantité limitée de vins et spiritueux 
|] système de permis est maintenant en vigueur au Canada 


Le | 


LL 21 avril 1944 


Wan 


innmipra 


Travers les Centres Français 


de la Saskatchewan 


Mlle Jeanne Alexandre est re- 
tournée au cvuvent de Ponteix 


Dollard 


LA L£ LI 
M Fotéeri Ateverniot ent re ti : 
4 vent est par M. rt Mme Edouard Goulet 
. » nes vor : 
7 a passe} st allés visiter leurs parents à 
r e er vers parents, M 
+ a n Ponteix 
% LeCvVeRnM L2 L£ LA 
EG M. Fred. Hawkins et sa jeune 
M We lemme sont arrivés de Calgary et 
' : : résideront à l'avenir sur l'ancien- 
ne ! € ne propriété de M. Georges Haw- 
LL LL LI : 
LA 2 
,! {me Ca Je Charest et ans 
! vés de Morin- 
e pe ver leurs pa Val Marie 
Us TE Va-et-vient 
M “ ie l'Aviatio Eugène Clément, de l'armée 
! ! te l'A 
adienne, vient d'arri-. Canadienne, est venu en conge 
Le et ver CNEL ses parents 
P avant son Dante. LE 
r s M. le curé MoquiÂ, de Meyr 
NT e, était er te à Val Marie 
M Ba t est aute pas- + ARE: 
| hez des amis M. Joseph LeBlanc a reçu son 
. ppe f armée. Il a joint 
. E e armée active 
” « L2 L . 
MM R et Gérard u h 
rtis pour le M. et ; and Deschesne 
t ver er te chez M. Na 
OUTE = " 
au. Roland a obtenu congé pour 
ex ! vaux aidera pért 
, d Whitewood 
Jouleurs penibles D DA 
p M. Yves Denniel qui fut em 
p é à Moose Jan pou hive 
ans e 05 est de retour p les travaux 
reusee # es femmes qui 4 
faire elles mêmes les travaus FPS Te 
‘. à ais Chauve our elles 
her, re relever, faire NOUS DELIVRONS 
: vec passer, coudr:, et | … 
«lite Te douleurs CoMmmandes par la poste rem- 
r ;  U su (0) Li plies promptement 
’ . y avait pas Prescriptions remplies avec soin 
niblens , , z elles, elles |, Vous trouverez ici tout ce quil 
épr raient pas de douleurs! s'achète dans une pharmacie. 
ians le dos 
Les 1n's Kidner r'ills'’ sident PHARMACIE 
s \ger les femmes qui souffrent 
HAL BAMFORD 
Ces « vendent dans des 
tes grises ngves, avec notre F. C. CAMPBELL, prop. 
arque le fabrique, ne feuille 
érable, eur le papier-enveloppe À côté du magasin Woolworth 
vas de contre-facon; exi 
L Does 'a! , TELEPHONE 2011 
LE ARLI ! 00 °e 


Lt4.. Toronto. Ont 


Me T. Milburn Co s 


MM. Tussauit et Raoul Nades 
sr r aprés « ava e 
CELL c 

N an" | 
M. Jjosen Winds 
Ont Marie 

Nc a 

lac express 
ie notre sincère sympatnie à Ja 
famille 

Naissance 

A M. et Mme Pierre Pine], ur 

garçor 


Léoville 


A notre dernière partie de car- 
tes au profit de la paroisse les 
gagnants furent 


Dames: ler prix, Mme Eugène 
Casavant consolation, Gisèle 
Fréchette | 

Hommes: jer prix, Philippe 
Gervais, consolation. Jos. Char- 
bonneau 


Un grand nombre y assistait et 
l'entrain était général: aussi les 
recettes furent bonnes. 


LL LL LL 
L'organisation pour l'hôpital 
va touiours bon train. Nous ne 


recevons pas de n 
teur canadier 


drait s'établir 


uvelles de doc- 
francai 


I aurait 


qui vou- 


ne bon 


ne clientèle 


Naissance 
Joseph-Albert-Emile enfant 
d'Abraham Parent et de Laura 
Sévigny. Parrain, Edgar Parent 


marraine, Dolorés Parent, 
| Ê " . 


Nous apprenons avec regret la 
mort de M. Alfred Sévigny, à St- 
Hubert, Sask. 


SON MERITE ENFIN RECONNU 


| BOISE, Idaho James O.! 
Newcomb, 64 ans, vient de rece- 
{voir la décoration du Purple 


Heart pour blessures reçues à la 


bataille dé la Colline San Juan, à | 


| Cuba, le premier juillet 1898. 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


Ponteix les familles dont es 
144 2er : 
De passase : 251.85 
le brigadier Trudeau, en tou e par 
d de la réserve de Pon es famille 4 es 
cie nom mmencent par 
Mme Josaphat Châtela er M Ps R 386 8 
1 chez « x parent . ee 
’ de P : ! 
M et M pa * . 
Rée 2 684 d 
M. le é trent à en . 
Le 0e » € te 
4 te er de ” . ” 
r s que ” 
Bintze : siet p' « 
parer e< de ecette ette 
| L e de St-Vict 
che mère. Aussi Mile Agnès Résultats des examens de théorie 
Bi: au Couvent de Notre-Dame 
N : aitons bienvenue Les et 12 4fé € le 
ä { e J. Binjamen qui vient  PiuSieurs elen or L es 
* ch ” exame pour ie C € ' : 
Mme P. Dubé est de retour del %*° “usique de Toronto. I re 
Vanc et 4 nt été très satisfaisants 
L en font foi les des qu 
suiver 
à Ponteix HISTOIRE — Grade I: Mile 
bault: M.! Thérèse de Margerie, 85: M 
M. et Mme Suzanne Lupien, 84: Mile Marga- 
ret Frederickson, 68: Mile Ge 
maine Carr e, 63 
et Mile THEORIE-- Grade 1: Mlle Jea 
unissaient ! ne Alexandre, 96 M Roger Bea 
11 dernier. 11 v! doing, 96: Mlle Patricia K 
les parents de 35; M e Aline Belcourt, 9,4 
n grand nombre! Félicitations 
anus assistalent RAA JE: £ + 
souhaits & eu 
uhaits a Montmartre 
+ et Mile Marie L assrn blée ant elle de la Co 
ssi se sont Ma- | opérative à eu 
Il eut reu-!]jeu le lundi ille 
M 
l de M paroissial prési 
Martin rd. Ces p 
* : * | daïit. Il re de: 
icux n pa : s - 
. È minutes de la dernière assemblée 
M. le c A 
rapport des administrateurs et 
des gérants, Singa, du départe- 
V e résuitat des six pa nent des iles, et Léo Girardir 
rtes organisées. au pro-| du magasin de quincaillerie 
Le département de magasin a 
donnée par montré un bilan de ventes pour 
»s dont les l'année de $45,941.30, et des pro- 
commencent par fits de $4,268.55. 
$146.00 Nous avons pu constater un 
nars, donnée par les avancement considérable dans 
familles » les noms o ] J 
familles dont le non les affaires et les administra- 
r nrent at + : 
| Ne . encent par C et 205.0 teurs ont été félicités pour ces 
ÜU " 
1 12 d 205.82 beaux résultats, Un goûter a été 
Æ mars, donnée r PR DPE" 
à Û pa servi à midi et le soir il y eut 
les familles dont les ,, 
Ê s : ensuite présentation de vues ani- 
noms commencent par mées 
F, G, H, K 212.04 #6. Décé 
|Le 19 mars, donnée par cs RL 
| Mme Ant. Legault est allée à 


UNITÉ DE RENFORTE 
RU, 


LA 
DÉPÔT DE RENFORT 
DE BASE 
AFRIQUE DU NORD 


/ 


LE COURRIER DES UNITES DE RENFORTS 
TÂCHE HARDIE QUI NOUS INCOMBE À TOUS 


ETTE guerre est une guerre de mouvement. Il 

n'y a jamais eu un déplacement si rapide de 
troupes à des distances aussi incroyables vers des 
théatres de guerre aussi multiples. Jour et nuit, 
des milliers d'hommes sont en marche sur mer, 
sur terre et dans les airs...en train de s'infiltrer 
en territoire ennemi ou de se déplacer pour garder 
l'élément de surprise. Vous êtes vous déjà arrêté à 
songer à ce que cela signifie que de se rendre, dans 
des conditions aussi pénibles, jusqu'à votre ami ou 
votre parent et de lui remettre votre lettre? 

Malgré le travail énorme qu'il faut faire pour 
localiser des hommes qui passent des unités de 
renfort en Angleterre aux dépôts de groupe en 
vont d'un poste à un autre ... sont à 
... et malgré tous les hasards 
e la guerre, 31,500,000 lettres, sans compter les 


Icalie ... 


l'hôpital ou en congé 


d 
colis et les autres objets, sont parvenus à nos 


LE: 


militaires en 1943, 


UE] 
»* . 
*, 


L 
* 
* 


fasse? 


POSTES, CANADA 


Publié ovsc l'autorisation de 


L'HON. W. PF. MULOCK, CR, DEPUTE, MINISTRE DES POSTES 


BATAILLON DE 
RENFORT, F.C.M. 
ITALIE 


BATAILLON DE ” 
RENFORT AVANCE, 
F.CM. 


4 
UNITÉ DE PREMIERE 
LIGNE 


McDowell et à Prince-Albert, ac- 

compagné de son fils, Ismaël, 

pour visiter son ainé, Joseph 
Durant leur séjour chez celui- 


ci, il fut victime d'un accident 
lorsque ses chevaux prirent le 
mors aux dents et le trainèrent 
sur une longue distance dans le 
fossé, où il reçut des blessures 
|tres graves. Transporté d'urgen- 


ce à l'hôpital, il mourut en che- 
min, Il était âgé de 59 I! 
laisse son épouse, sa mère, Mme 
Ant. Legauit, et plusieurs frères 
et soeurs. 

Les funérailles eurent lieu à 
| Prince-Albert le vendredi 14 a- 
vril, A la famille nous offrons nos 
sincères condoléances. 


Mariages 
Le 17 courant dans l'église de 


ans 


uissait le mariage de M. Gérard 
Giroux, fils de M. et Mme Ida Gi- 
roux, avec Mlle Annette Verte- 


cien Vertefeuille. M. René Giroux 
! servait de témoin à son frère, et 


| M. L. Vertefeuille, à sa fille 


assistèrent à la cérémonie, et le 


la direction de M. G. Lévesque. 
l L2 L L 


Nous apprenons aussi que le 14 
dans l'église Saint Patrice de 
Lethbridge, Alta, M. T. Percival, 


Montmartre, M. l'abbé Foisy bé-| 


| feuille, fille, de M. et Mme Lu- | 


e ‘ (| 
| Beaucoup de parents et d'amis 


programme de chant était sous | 


fils de M. et M. G. Percival, unis-; 


sait sa destinée à celle de Mlle 
Rose-Eva Coupal, fille de M. et 
Mme W. Coupal, tous deux de 
Montmartre. 


L2 L L1 


Montmartre, est revenu apres 
Boniface et il semble se porter 


| beaucoup mieux 
L2 EP 

De retour de l'hôpital en con- 
valescence, M. Jos. Perras et Mme 


Avila Leclaire. 


LA 

De passage 
Le R.P. Jean, de Régina, Mlle 
| Jeanne Nadeau, de Coderrt, et 
| Letitia Fournier, revenue ici pour 
Frs ses parents; M. et Mme 


Maurice Hébert, de St-Boniface. 


— Les pays alliés en 
| faveur d'un gouverne- 
ment militaire 


EL RSS RS RS 0 0 0 0e 2 ee 


| [Suite de la première page] 
| mes qui surgiront après la défai- 
Îite de l'Allemagne. 


| Pouvoirs au général Eisenhower 
| La Grande-Bretagne 
| Etats-Unis ont \ 
| der au 

| torite 
tion de 


et les 


à accor- 


gene hower l'’au 
neces 


territoires 


l'administra- 


qui 


s 


ent 
)ent, 


ce qui 
ure partie de l'Eu- 
|rope occidentale, L'état-major 
| allié espère pouvoir travail 

| ] les Belges, 


vec les Français, 
| Hollandais, les Norvégiens et 
de 


ma ]€ 


t libérées par les 
> que 
aipiomatiques 


s'attend 


reprennent 


nor- 


a ce 


ai- 


certain temps à se réalisér, 


| venus 


| Mgr J.-A, Thériault, curé de| 


Wolseley 


Nous remercions M. l'abbé An- 
toine Poiri pour l'assistance 
q a donnée à notre curé pour 


les exercices de la Semaine Sain- 
te. 11 chanta la grand'messe le 
ir de Pâques Nous félicitons 

c us la direc- 


A Î rat Q | 


olie 


à 


pour L 
t rendue 


Visiteurs 
Passérent leurs vacances chez 
eurs parer Mile Léa et Léona 
Dureauit, Rita Larg et Joar 
Billings 
Le soldat 
le Régir 


»18 


Paul-Em 
chez ses 
Mme G. Langlois 
Mile Cécile Mercier, de Régina 
passa quelques jours chez M. et 
Mme Antonio Béliveau 


le Langlois 
a parents, M 


et 


En visite 
M. Camille Dedecker, M. et 
Mme J. Malach et leur garçor 
le Broadview, et la famille Roy 
ie Montmartre, chez M. et Mme 
Alphonse Pitre 
LL LL L_ 2 


M. et Mme Adélard Rioux et 
eur famille, de Montmartre, chez 


lundi 


M. et Mme Eloi Tourigny 
L2 . L2 
Mile Simone Coueslan, de Ré 
gina, chez M. et Mme Emile 
C esliar 
D LL LL 
M N ’erras chez M. et 
Mme D. Perras 
é v'Y 
La cuvette remplie épiceries 
ia e e a aine ont ete 
flées le ie Pâques. La c 
€ fut £ 1Z Êe pat M En € 
Bastic l'Indian Head, et a rap- 
porte plus de $50.00. La « er- 
e, dor € € 
ex e separee a ete 
M. W. Di et a rap 
à de $25.00 
Vacances de Pâques 
Nos religieuses ainsi que Sr 


Marie-Ephrem et Sr Marie-Cécile, 
qui étaient en visite ici, al- 
lées passer leurs vacances de Pà-| 


sont 


ques au couvent de Ponteix 
. 

M. l'abbé Adrien Chabot, du 
séminaire de Gravelbourg, était 
en visite chez ses parents, à Pà 
ques, 

L L L 

Nos institutrices, étudiants et 

étudiantes en dehors sont venus 


passer les vacances chez leurs pa- 


rent 
rents, 


Mile Edda Bisson qui travaille ! 
à Régina, était aussi chez ses pa- | 
rents pour les vacances. 
+ + + 
Mlle Cécile Couture qui tra- 
vaillait à l'hôpital de Ponteix, est 
revenue chez elle. 
D LA 
MM. Napoléon et Jos. Couture 
sont revenus de l'Est, où ils ont 
| passé trois mois. Ils sont enchan- 
tés de leur promenade. 


» * * 
Mlle Liliane Couture est reve- 
| nue d'une promenade à Winnipeg 
chez sa soeur, Mme E. Morin. 


; * * 


Mme Léontine Lacasse, de 
Gouverneur, est en visite chez ses 
frères et soeurs, cette semaine, 

L * L2 

Beaudoin, stationné 

était en congé ces 


M. Lucien 
à Ottawa, 
jours-ci. 

LL L 

MM. J.-Paul et Adrien Larose 
sont revenus de Winnipeg, où ils 


ont passé l'hiver. 
* LI 


LJ 
| Mme Robert Desautels est par- 
pour Ponteix chez sa soeur, 
me Ernest Desautels. 

L L L2 
Mlle Thérèse et M. Hector! 
Balthazar, de Willow-Bunch, sont 
reconduire leur soeur, 


Jeannette, qui enseigne ici. 
* < LL 


M. Jos. Chabot est parti pour 
affaires à Winnipeg. 
| Mile Thérèse Chabot est allée 


avoir passé l'hiver en repos à St-| 


seront} 


| 


| 


reconduire sa soeur, Simone, qui 
enseigne à Willow-Bunch. 


L2 L2 L 
M. et Mme J.-B. Couture et 
leurs enfants sont allés .passer 


Päques chez M. Adonias Morin, 


à Gravelbourg. 
L2 L£ 


M. Paul Morin et sa famille! 
ont déménagé sur leur nouvelle 
propriété, à l'ancienne place de 
M. R. Buss. M! À. Morin et ses 


fils sont venus reprendre leur 
terre, 
. 

M. et Mme Ephrem Bouffard | 
sont allés passer Pâqu à Mey- 
ronne, chez le parents, 

L2 LL] 

M. et Mme Bachelu et M. M 
Palmier, de Laflièche, étaient en 
visite chez des amis, 

Naissance 

A M. et Mme Alex. Laberge, un 
fils né à l'hôpital de Ponteix 
Parrain et marraine, M. Armand 


et Mlle Armande Laberge, frère 
soeur de l'enfant. | 


et 
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CIGARETTES 


SWEET. 
RAL 


CAPO 


Voilà bientôt une demi-heurt 
que je fouille dans mon sac a 
dees afin da y trouver ne pensee 
E] dé eloppelr \exCcusez-mX e 

1is censé écrire une chronique 

ne reprends) évène 

C à mais c'est et 

La maine & ée offre 
min bilan d'activités peut 


t aans 
esprit des élèves. L'on en con 
P qui 
teplis de mémoi! 
quelque aventure... Les vacan- 
mercredi saint 


le du 


cances est encore fraiche 


ait is d'ur cache de&ns les 


s détai 


e le 


sa is 
le 
ncees 
terminerent 
Päques 


res comme 1e 


midi se 


à soir 
de 
de 
de 


la 
ia 


Le premier pique-nique 
l'année fut organisé le lundi 
Pâques, pour les élèves que 
fistance avait empêché de passer 
ie temps des vacances dans leurs 
familles. On rendit, pour le 
liner, à la digue qui se trouve 
à environ un mille du Collège 
Malgré le vent qui soufflait, la 
journée fut agréable et la crème 
a la glace coula (sic) en abondan- 
ce. 


Le samedi 15 avril, le KR. P. 
Albert Joyal nous présenta un 
film missionnaire intitulé “L'Inde 
sacrée”. La vie bizarre, les pra- 
tiques superstitieuses et 
ques des Hindous, les 
erchitecturales de cet 
pays, sa nature luxuriante, 
vertus de ce peuple 
les travaux des missionnaires jé- 
suites qui s'y dévouent et d'au- 


se 


beautés 
ancien 
les 


tre congregations curopéennes 
et indigènes, tout nous fut - 


conté de façon très intéressante 
par le narrateur du film, le R. P. 


| Lhande, SJ, 


Pâques, cette année, chassa le 
gouret et fut accompagné des 


beaux jours et de l'ouverture de | 


la période sportive estivale. La 
balle au mur retentit depuis long- 
temps déjà des cris des joueurs, 
la balle molle et la balle dure 
suscitent déjà de nobles émula- 
tions. 

Pour terminer, laissez-moi re- 
later un incident qui, dit-on, ar- 
riva il y a quelques années à un 
collégien qui jouait à la balle 
dure. Ce collégien donc, un peu 
gauche et nouvel enthousiaste du 
sport, jouait centre. dans le 
champ. Le frappeur, un expert en 
ces affaires, frappe la baile d'un 
coup direct et l'envoie en plein 
centre. Notre collégien la voit à 
temps et se prépare à la recevoir. 
J1 plante ses jambes en triangle 
et joint les mains en forme de 
panier devant son visage. Les dés 


sont jetés: la balle approche tou 
jours et le collégien ne bronciu 
pas, ou du moins semble ne pas 


broncher, car, au dernier moment, 
il décide qu'elle vient trop rapi- 


—+ La C.C.F. veut 
étatiser les compagnies 
d''assurance-vie 


RS 


[Suite de la première page] 


“On sait mieux quelle est cette 
puissance quand on se rend comp- 
te de la grande concentration des 
compagnies d'assurance-vie. 

“Les tarifs élevés de l'assuran- 
«e vie au Canada sont dus à une 
tente entre les compagnies et 
au contrôle, par petit groupe 
ie directeurs, de compagnies qui 
“e présentent comme étant des 

ituelies 

Je ne saurais dire quels sala 

s ces compagnies payent à } 
bureaux et à leurs 
Canada, mais sans 
présidents de 
plus grandes 
au moins 


e 


un 


au 
aucun doute, les 
quelques-unes des 
compagnies reçoivent 
$75,000 par année.” 


SI VOUS SOUFFREZ DE: 
PAIBLESSE, COURSATURES, 
MENVOSITÉ, ÉPUISEMENT, 
FATIQUE HABITUELLE, 
MANQUE D'APPETIT, 


PRENEZ LES 


PILULES MORO | 


M6 51.DEMIS, MONTRÉAL 


Le Coin du Collège de Gravel 


idolâtri- | 


intelligent, | 


bourg 


dement et il entr 
Malhe e proje € en 
plein sur le muse ( flige 
un ne ie patate. I s ne 
lit pas si cet 1 e produ 
< a at apt n p es de 
Pàq 1 
R 1 LEBLANC, 
Philosophie, 
. L2 LA 
Tableau d'honneur pour le mois 
de mars 1944 
Philosophie 1 et 11- Denys Co- 
meau, Ovila Millette, Rhétorique 
Roland Piché, H Millet 
te. Belles-Lettres-Jean de Mar- 
gerie, Philippe Tétreault. Versifi- 
cation Jean-Paul Gareau, Gé- 
rard Audette. Syntaxe-—Alain Pi- 


ché, Paul Piché 

Gérard Riou, 
Eléments français 
blay, Armand Yarge 


N 


M: 
LES MAR 


| 
Î 


19 avril 


Eléments latins 
Lionel 
Roméo Trem- 
au, 


Rodrigue. 


NAR 


CHÉS 


aux Abattoirs de St-Boniface 


Bouvillons, jusqu'à 1,050 ltv.— 
De choix #11.25—811.589 
Bons $10.75—#11.00 
Moyens Fe $ 9.751050 
Ordinaires $ 2.008 9.50 
Bouvillons, au-dessus de 1.050 11v.— 
De choix $11.25--811,50 
Bons $1075--$11.00 
Moyens $ 9.75—)0.30 
Ordinaires $ 9.00--$ 9.50 
Génisses— 
De choix $10,50--811,00 
Bonne $ 9,75-4#10.25 
Moyennes $ 9.00—$ 9.50 
Crdinaires $ 8.50--$ 8.75 
Veaux engraissés— 
De choix $11.75-—-#812.00 
3ons $11.00-—811.50 
Moyens $10,00--$10,75 
Vacnes— 
Bonnes S4.25--68 175 
Moyennes $7.00--$8.00 
Pour conserve $450--86,75 
laureaux— 
bons 87.508800 
Moyens $6,50—$87.00 
Vaches et génisses à engraisser—- 
bonnes $% 00 —-#10,00 
Ordinaires $8.00-$ 8,75 
Genisses À engraisser — 
Bonne »9--#7,75 
Ordinaire 86.008700 
Veaux de boucherie 
f£ons et de choix $12.00--$13.00 
Ordinaires et 1yens $ 5.50--#11.00 
Agneaux 
Bons du printemps $11.50-#12.00 
Ordinaires $6.00—89.00 
Moutons— 
Pesants $3.00—$4.19 
Ctéinaires 81.50—#2.50 


Sask Co-Op Livesiock Froducers Ltd. 
Régina 
17 avril 
Bouvillans. !usqu'8 1,050 uv.— 
Le choix $1100—$#11 00 
Bons $10.00—-$10 30 
Moyens $ 9.50-—#10.00 
Ordinaires $ 750—$ 8.50 
Bouvilions. au-dessus de 1090 11 
We choix 81100-81100 
Pc 10.00--$10.50 
Moyc $ 9.50--$10.00 
Ordinaires $ 7 50—$ 8,50 
Genisses-- 
De choix S10 00.810,50 
Ponnes $ 900--$8 9,50 
Moyennes £ 800$ 8,50 
Ordinaire $ 700--$ 7.50 
Veaux engraisses— 
De choix $11.00--#11.50 
Bons $10.00—810.50 
Moyens $ 9.00-—$ 9.50 
Vaches— 
Bonne 27 5088.00 
Moyenne 56 0087.00 
Pour conserves 53.508550 
laureaux 
Bons $1.00—$7.50 
Ordinaires 56.00—$6.50 
Vaches et génisses à engraisser— 
Bonnes $8,50—$84 00 
Moyennes $7 00-88 00 
Ordinaires #6 00—86 50 
Genisses à engraisser— 
Bonnes $7.50-—88 00 
Ordinaires 86 00-87 00 
Vaches à engraisser— 
Bonnes 5.758600 
Ordinaires 85 00—85.50 
Veaux de boucherie- 
Bons et de choix 12.060813 00 
Ordinaires et moyens #10.00—$11 00 
Nourris 4 l'herbe $ 800-—$ 9 50 
Agneaux— 
Bons 510 00---#10.50 


Pesants 
Ordinaires 


$ 900$ 9 50 
87 008$ 8.00 


Moutons— 

Pesants $4.00—$5 00 
Pons k $5 30—-86 00 
Ordinaires $2.00—S$3.50 

PRODUITS DU MANITOBA 
Peurre de crémerie 33 

Oeuts- 

{trade A, larges. la ouz 3H) 
Crade À, moyens, la douz 24 
Grade B, la douz 25 
Grade C, la douz 2 
VOLAILLES 

Poules- 

lv. et plus, la liv 16 
4 “ 5 liv., la Liv 14 
Au-dessous de 4 1liv., la lv. 12 
Vieux cogs, la lv. . . @ 
| Poulet, la lv. ist de | 
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L'art 


Savoir être viville fille” est un! 
art comme un autre, car toute! 


chose tend à l'art, dés qu'elle dé- 
gage de la beauté, A plus forte 
chez la vieille fille bre 
d'elle-même, y a-1-Il des ascenr- 
ons et de vrales beautés, pour 
peu qu'elle sache transformer les 
réalités douloureuses en y jetant 
à pleines mains le sourire, l'idéal 


et Le de sn 


FALMOTI 


don 


lPour ne pas “paraître” vieille 
fille 

Si l'on ne veut pas “paraître 

à cela ne tienne! 

convaincre s0i- 


vieille fille, qu 


Il suffit de se 


méme qu'on ne l'est pas, qu'on ne 
eut être et agir d'apres cetle}! 
CONVICA LION 

Se convainére qu'on ne l'est 


pas, c'est la tête de ligne, le point 
de départ 

Agir ensuite en 
c'est n'avoir, de la vieille fille 
devenue classique, à 10rt ou à 
raison, ni l'air suranné, ni la 
mentalité raccornie ni l'égoisme 


consequence 


maniaque 
La vieille fille moderne 


t aisé de ne pas en avoir 


l'air. Fini, périmé, relégué au 
pays des légendes, ie type de ia 
vieille fulle à chat, Chien ou per 
roquet, à col et robe rigides, à 
mine austère ou renfrognée, Pas 
sé le temps où la femme non ma- 
riée portait le bonnet à trente 
ans au bel été de la femme! 

révélant son célibat comme un 
panonceau annonce un notaire 
Autourd'hul, à premiére vue, rien 


ne la distingue de la femme ma- 
riée, pour peu qu'elle je veuille 
Personne ne lui conteste le droit 


d’être vieille fille 


d'avoir la démarche preste, al- 
lure gracieuse, sourire aimable et 
miroirs chez elle Tout bonne- 
ment, elle s'habille avec autant 
de soin que femme mariée, du 
même Âge et de la mème posi- 
tion. Si elle n'a pas à charmer 
Monsieur son mari, il lui fant 
plaire en bloc à Monsieur tout le 
monde. Or, c'est la meilleure ma- 


nière de faire oublier le célibat 


malencontreux 
Sphères où elle raronse 

Puis ensuite la vieille fille a- 
grandit son horizon. On la trou- 
ve partout, attentive et dévauée 
prés des siens, près des petits, des 
malades pauvres, des 
heureux, de 1ous ceux qui 
frent. On la rencontre aussi 
tive, inteiligente, entrant réso- 
lument dans toutes les carrières 


des 


mal- | 
souf- | 
ac- | 


se créant une situation indépen- | 
dante, apportant sa pierre vive à | 


la société moderne qui 
toutes les 
dévouements 
ou non. elle trouve toujours, dans 
sa sphère, le moyen d'être utile 
et de se donner; et de jour en 
jour on l'aphrécie, on l'aime et 
la recherche davantage 

Alors, n'avais-je pas raison de 
parler d'art? L'art 
réalité douloureuse en 


changer 


un 


de 
ine 
poëéme et de faire de sa so'itude 
une continuelle élévation 

Après cela, que l'on reste ‘“Ma- 
demoiselle”, une “vieille fille” ou 
une ‘dame célibataire” comme 
l'a proposé un jour Mme Marcelle 
Tinayre, qu'importe, n'est-ce pis 
si l'on est artiste? 


C.JEGLOT 


Q—A quel âge doit-on fai- 
re son testament? — QUIN- 
QUAGENAIRE. 

R--Dés que l'on a acquis des 
responsabilités; par exemple, dès 
qu'un jeune homme se marie, il 
devrait, s'il possède quelques 
biens, faire son testament. Com- 
bien de personnes ont causé à 
leurs enfants des difficultés 
inouïes pour ne pas avoir suivi 
cette règle de prudence élémen- 
taire, 11 semble pour quelques- 
uns que le fait de rédiger un tes- 
tament équivaille à une condam- 
nation à mort. Et, en passant, je 
vous suggère de consulter un 
homme de loi avant de procéder 
à la rédaction de votre testament 
Vous vous éviterez ainsi des en- 


nuis sérieux. | 
N'attendons done pas d'être sur | 

le lit de mort pour mettre nos 

affaires temporelles en ordre. 


è 
Q.—-H y a quelques semai- 
nes, vous «vez fait paraitre 
une nouvelle dans “La Liber- 
té et le Patriote” au sujet 
d'un événement qui intéres- 
sait particulièrement les Ca- 
nadiens français, (Comment 
se fait-il que cette nouvelle 
ait d'abord paru dans Îles 
journaux anglais locaux plu- 
sieurs jours avant qu'on ne la 
lise dans “La Liberté et le 
Patriote"?—UNE ABONNEE, 
R Tout simplement parce 
qu'il se trouve des Canadiens 
français qui oublient qu'il existe 
nal français au Manitoba 


un } 


Ile sont toujours empressés de 
communiquer leurs nouvelles 
aux journaux anglais, — lesquels 
d'ailleurs en Tetardent souvent la 
publication de plusieurs jours,— 
nous le savons pertinemment. 
Ces personnes viennent ensuite 
nous demander de reproduire 
dans nos colonnes les événements 
qui se sont passés dans un temps 


issez éloigné. Ne blâämez pas La 
Liberté et le Patriote, mais nos 
gens 
œ 
Q—Comment une nouvelle 
mariée doit-elle remercier 
celles qui avant son mariage 
lui ont offert des cadeaux à 
d'une soirée dite “shower”? 
—"BRIDE-TO-BE”. 


R.—Elle doit tout d'abord, 


quelques jours après que la soi- 


{ rée a été ter 


lue, envoyer une Car- 
[te de remerciements, imprimée, 
| de préférence, et rédigée en fran- 
{çais, évidemment. 

| Après sont mariage, il convient 
qu'elle organise une petite soirée 
| à laquelle elle doit inviter toutes 
|celles qui lui ont offert des ca- 
deaux. Elle pourra, à cette occa- 
sion, offrir un goûter. 

C'est aussi une marque de dé- 
licatesse de sa part que d'offrir 
ua petit souvenir à celles qui ont 
contribué à son “shower” et qui 
| leur tour entrent dans la vie 
conjugale. 


l 


e 
| Q—Pourriez-vous me dire 
| où je pourrais me procurer 
des comédies enfantines à 3 
ou 4 personnages, s'il vous 
plait. UN COMEDIEN. 
| R.—A la Librairie Granger, de 
| Montréal. 
| L 
| Q. — J'aimerais beaucoup 
| obtenir les paroles de la chan- 
| son du Général de Gaulle. 
Fourriez-vous me les procu- 
rer, s'il vous plait?’-—DE 
| GAULLISTE. 
| R.—Pour répondre à la deman- 
dé de plusieurs de nos lectrices, 


| 


réciame | 
initiatives et tous les! 
Qu'elle soit riche 


| JUDY RICHARDS 


La charmante cantatrice Judy 
Richards chante au cours de pro- 
gré radiodiffusés de Toron- 
to 

Autrefois elle chantait au pro- 
gramme de Mart Kenney 

Elle à une très jolie voix de 
soprano et les radiophiles aiment 
beaucoup l'entendre chanter 
L L£ . d D 

Nous somimes de pauvres gens 
igités, bousculés, tenaillés par 
mille soucis, et nous perdons peu 
à peu l'habitude de cueillir cette 
exquise fleur tewrestre, toute pa- 
rée de célestes grâces, qui s'ap- 
pelle la “joie”. 

La joie! Savons-nous seule-| 
ment encore ce que c'est?” Nous! 


croyons la trouver dans des dis- 
tractions plus ou moins bruyan- 
tes, plus ou moins saines, dans 
des plaisirs qui ne sont ni un)! 
repos pour le corps ni une déten- 
te pour l'esprit, dans des réjouis-| 
|sances où l'âme ne saurait pren- 
dre sa part. Et nous nous éton- 
ensuite de trouver la vie! 
quotidienne pénible, décevante, 
triste! C'est que notre joie n'est 
le plus souvent qu’une griserie, 
|qui ne laisse, quand elle se dis-| 
| sipe, qu'une impression de malai- 
|se et de dégoût; loin de nourrir 
| notre vie, elle la débilite. 

La vraie joie est autrement 
| paisible, autrement substantielle. | 
| Elle a sa source au plus profond 
de notre être et, bien que les] 
événements extérieurs, heureux | 
|ou malheureux, puissent l'influ- | 
|encer, rien ne peut ons mous. | 


nons 


| d'exister si nous ne mettons nous- 

| mêmes obstacle à son épanouisse- 

| ment. 

| Tout homme reçoit sa part de 
joie, mais il la reçoit comme un 
capital qu'il peut, à son gré, gas- 

| piller ou faire fructifier. 


Marguerite BAUR. 


| 
l 
| 
| 


Tels sont les 
costumes-tailleurs 
ce printemps 

Pas une femme qui ne possède | 


au moins une jupe et quelques | 
blouses; aussitôt usées on les re-| 


| 


AVRIL 


C'est avril: de la joie est di 


ssoute dans l'air. 


Et par ce beau matin si limpide, si clair, 


Où sur les rameaux nus la 


feuille neuve pousse, 


Je m'attarde à rever au soleil, sur la mousse. 
Tous les souffles épars, tous les parfums flottants 
M'enveloppent. Je bois aux sources du printemps. 


Un besoin de tendresse envahit lout mon être, 
Et la bonne liédeur du soleil me pénètre. 
Longtemps ainsi je rêve, assis sur le gazon. 

La ligne des coteaux esi pure à l'horiron. 


Une hirondelle passe, une 


abeille bourdonne. 


A mille impressions douces je m'abandonne. 


Et devant ce grand ciel calme, que je revois 

Tel qu'un jour je le vis pour la première fois, 
Devant ces champs dorés d'une fine lumière, 

Qui semblent s'éveiller dans leur fraicheur premiere, 
J'ai la sensalion, sans m'expliquer pourquoi, 

Que mon âme d'enfant renaît au fond de moi. 


André DUMAS. | 


_ Deux petits lits 


Il y a maintenant deux petits! 
lits dans cette chambre 

Et je n'y entre la nuit que sur 
la pointe de mes pieds. 

Là sur cet oreiller frisent de 
petites boucles couleur d'ambre. 

Et là les cheveux sont de soie 
plate, et blonde comme du miel 
de l'autre année et comme des 
fétus. 

Deux petites têtes pesantes, et 
deux souffles légers au milieu du 
silence. 

Sur les joues la frange sombre 
des cils au bord des paupières 
refermées. | 

Les nez attendrissants, les dou- 
ces boucles mouvantes, et tout 
cet air d'innocence, 

Et l'immobilité inattendue de 
ces formes toujours agiles et ani- 
mées. 

J'allume tout doucement et je 
regarde dormir ces petits êtres si 
frêles, 


La Mode Pratique 


| ces petites destinées? 


nous publions les paroles de cette | nouvelle parce qu'elles représen- | 

{chanson dans la dernière colonne | tent l'ensemble idéal pour le bu- 

| de cette même page. reau, le magasin et pour les cour- | 
| ses. Cette année, les jupes ont 

| | beaucoup moins d'ampleur et 

| . lelles sont de lignes droites, avec 

| © ou sans plis ou légèrement sur le 
biais. 

Le tailleur accompagné d'une 
| | blouse très unie, d'un style un 
| [peu sévère, blanche, rayée, à 

TS CNET RNEENE carreaux ou à pois assure tou- 
Un savant s'embarque sur|jours une sobriété élégante. 
une nacelle pour traverser un 
large fleuve. Il dit au batelier: niv Set | 
— Connais-tu l'histoire? De coupe droite et plissées à 
— Non. | l'aiguille sur une large ceinture, 
— Alors, tu as perdu les trois | certaines jupes prennent une al-! 
lure tout à fait paysanne et dé- 


gagent nn charme bien epésial. | AVec le printemps, cette robe 


| deux pièces sera tout à fait de] 


Paysanne 


| quarts de ta vie. Connas-tu les| 


| mathématiques? | bl k 1 L F 
A peine le savant avait-il pro-! Les blouses à encolure ronde é- 


: sur des bouches édentées, 


{failli mourir, et d'où ces deux 


| noncé ces mots qu'un coup de | 


! vent fit chavirer la chaloupe. 

. Sais-tu nager? demanda à 
son tour le batelier au profes- 
seur qui se débattait dans les 
flots. 

— Hélas! non. 
| — Eh bien, tu as perdu la vie 
| toute entière! 


POUR RENDRE VOS 
: MENUS PLUS GA/S 


1 tasses farine tamisée 1 œut 
4 €. à té sel 

4 c. à soupe shorteniné 
4 tasse amandes hachées ou raisins 


4c. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’ 


Tamisez ensembie Les ingrédients secs. Incorporez 
le shortening. Battez l'œuf dans une tusse-mesure 
et remplissez de lait aux 1, puis ajoutez au pre- 
mier mélange. Abaissez à !; de pouce d' 


et parsenmes de cassonade et d'amandes. 
tranches à 1 pouce d'épaisseur. Cuisez à 


moules à miuflius bien graissés, à four modéré 


1797.) environ 30 minutes. Lunws 15 


CROQUETTES 'MAGIC' AU CARAMEL 


l4 tasse ait 
l3 tasse cassonade 


épaisseur 
Roulez et 
plat dans 


briuches. 


galement plissée à l'aiguille leur! 
| conviennent le mieux et on y 
| trouve un véritable profit, parce | 


qu'en les confectionne eu batiste, | 


en lin, en fil ou en toile et consé- | 
l 


quemment, lavables. 


Le manteau sport 


| Sous le manteau sport, la jupe 
| se porte aussi de couleur contras- | 
| tante ou identique à la doublure: 
mais les visites ou la simple pro-| 

menade sous le soleil printanier 
| autorisent des blouses coquettes | 
| et pimpantes, enjolivées de den- 
: telles, brodées, ou à dessins ajou- 
| rées. Les blouses à jabot connais- | 
| sent depuis toujours un -succès | 
| incontestable; elles sont fraiches, 
| légères, pleine d'audace et ex- | 
| trémement séduisantes. Fermées | 
[à l'encolure par une jolie broche, 

camée ou autre, elles prennent 

un esprit nouveau et défient tou- 
| te concurrence. 


Il ne suffit pas d'aimer: sous | 
| peine de rendre celui ou celle 
| qu'on aime aussi malheureux que | 
| si on ne l'aimait pas. Il faut en- 
core l'aimer comme il souhaite | 
| de l'être. Inconsciemment, cha- 
| cun compare son compagnon a- | 
véc un amour fdés!, Et vollà la | 
cause des affinités profondes 


| 


mise. | 

Le patron no 3627 demande 4 
verges de tissu de 39 pouces pour 
grandeur 36. 


Depuis quelque temps, un 
grand nombre de personnes 
nous envoient des commandes 
pour patrons et elles oublient 
d'inclure l'argent requis. 


Nous ne pouvons écrire à 
chacune pour leur faire remar- 
quer leur oubli. Donc, si vous 
ne recevez pas votre patron 
après 15 jours, vous en saurez 
la cause. 


Toute demande doit être adressée au 
Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LF PATRIOTE, Winnipeg, accom- 

agnée de 20 sous en monnaie Pour 


e patron. Ne demander que les me- 
sures spécifiées et mentionner celle 
désirée. 


La Liberté et le Patriote, 
Département des Patrons, 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg. Man 


Ci-inelus sous, Veuillez m'en- 
voyer le patron Style No. 


Ce PERRIER 


NOM cmmonnalsenditenmesseneinenes 


comme celles des inexplicables ADRESSE 
| LI 


MIE PLUS FINE... SAVEUR PLUS DELICIEU | 


| malentendus l 


Ac mn 


Je me penche avec précaution 
sur les petits lits qui renferment 
mes deux plus beaux trésors. | 

Comme la nuit est calme et | 
comme ils dorment bien sur leurs | 
matelas de baile et de paille. 

Avec leurs petits bras relevés 
au-dessus de leurs têtes d'or, 

O mamans qui connaissez com- | 
me moi cette joie maternelle, 

Est-ce que vous ne trouvez! 
pas aussi que c'est la plus gran- | 
de douceur que de les regarder | 
dormir. | 

Plus que les petits bras autour 
de notre cou, plus que ces lèvres 
mouillées contre notre joue, qui | 
effleurent comme une aile, | 

Plus encore que leurs petits | 
mots tendres et tout ce que les 
mères conservent dans leur sou- 
venir? 

O mamans, ils dorment avec 
tant d'abandon, tant de confian- 
ce 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


Ils dorment comme si jamais | 
rien ne pouvait leur arriver, 

Ils ne seront pas toujours pe- | 
tits, et tout dépendants de notre 
vigilance. 

Et nous n'en avons pas pour 
bien longtemps à pouvoir ainsi 
les garder. 

Ils dorment et je vais de l’un | 
à l’autre, remontant doucement 
les couvertures, 

Et je bois du regard ces chers 
petits visages que Dieu m'a don- 
nés. 

O mamans qu'est-ce que nous | 
pourrions demander de mieux! 
comme aventures, | 
Que d'épier la vie qui sourd de | 


O mon Dieu, je ne vous de- 
manderai jamais de plus grandes 
délices, 

Que celles que j'ai connues, des | 
soirs, des nuits, penchée sur des | 
berceaux habités, 

En regardant de longs cils 
noirs se recourber sur de petites 
joues lisses, 

Et de vagues sourires se jouer 


Il y a maintenant deux petits 
lits dans cette chambre. 
Dans cette chambre où j'ai 


propriétaires m'ont chassée. 

Je vous les confie, ô mon Dieu, 
de j'hiver à l'automne, de jan- 
vier à décembre. 

Au long de ces nuits où mon- 
tent vers Vous mes reconnais- 


| santes pensées. 


Henriette CHARASSON. 


CATHERINE JUDAH 
Mile Judah, native de Montréal, 
est une soprano de renom qui 
s'est fait entendre à plusieurs 
postes radiophoniques du Canada 
comme des Etats-Unis. 


RECETTES 


SOUPE MAIGRE AUX 
LEGUMES 


2 tasses chou haché 

1 tasse de carottes en dés 

l4 tasse de navet en dés 

1 tasse de pommes de terre 

en dés 

2 branches de céleri OU 

l2 tasse en dés 

V4 tasse d'orge fine 

2 petites tranches de lard OU 

2 c. à table de gras 

1 petit oignon 

2 c. à table de farine brunie 

2 pintes d'eau chaude 

1 tasse de jus de tomates 

Sel et poivre au goût 

Hacher le chou en lanières 

fines. Couper en dés carottes, na- 
vet, pommes de,terre et céleri. 


Couper le lard en dés et le faire | 


fondre, ajouter l'oignon haché 
finement, le faire blondir et sau- 
poudrer de la farine brunie. A- 
jouter les autres ingrédients et 
cuire lentement pendant 1 heure 
et demie. 12 portions ou 212 pin- 
tes. 


COEUR FARCI AU FOUR 


1 coeur de boeuf ou 2 coeurs de 
veau (environ 3 livres). 

312 tasses de mie de pain brun 
ou blanc. 

1, tasse de chou coupé fin. 

2 c. à table d'oignon coupé fin. 

l ©. à thé d'assaisonnement 
pour volailles. 

1 c. à thé de sel. 

%8 de c. à thé de poivre. 

14 c. à table de gras fondu, 

Avec les ciseaux, enlever les 


veines et les artères du coeur. Vi-| 


der le centre pour faire une gran- 


de cavité et laver bien. Méler le! 


reste des ingrédients et remplir 
la cavité avec cette farce; coudre 
ou brocheter. Saupoudrer de sel 
et de poivre et rouler dans de la 
farine. Placer le coeur sur un gril 
dans une rôtissoire non couverte 
et faire cuire à four modéré (325 
degrés) jusqu'à ce qu'il soit ten- 
dre, de 2 heures à 214 heures 
pour un coeur de veau, de 3}: 
heures à 4 heures pour un coeur 
de boeuf. Arroser de temps à au- 
tre, ajouter un peu d’eau chaude 
si nécessaire. 


1 


| 


| spirituelles, 


os M ots 
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U 
HORIZONTALEMENT | 
o!e pour PRÉ 
pr à 

re ou de mortier | 
tuiles — PL a | 


S-—Prendra une 


Solution du problème | 


expression de gale- 


précédent L 


Le climat familial 


C'est l'oeuvre principale de la | 
femme, de l'épouse, de la mère. | 
Elle ‘garde’ la maison, alors que | 


Winnipeg, Man. 21 œvril 19! 


Croisés 


le 1 


# — Répartis s ant leur des 
tinatior LL purnaux, ete 

4—Hpoque - Nettovons 

5—Se transporte d'un lans 
autre — Donnée en brevet 

SR d'Israël. …— Crie, en parian 
Au cert 

? ttes de nouveau sur tol 

rre 
n fe de leur tâta Toute 
b sn gratuit 
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LA LEGION DU 
GENERAL DE GAULLE 


Refrain: 


C'est la légion du Général de 


Gaulle, 


le mari passe la majeure partie! Sous son fanion nous servons 


de ses journées aux champs, à | librement. Ë 
l'usine ow au bureau, Est-elle| Nous saurons reconquérir la 
| Gaule, 


vraiment ‘“gardienne” au sens | 
profond du mot? A-t-elle cons- 
cience des valeurs morales, ca- 
tholiques et françaises qui sont | 
confiées à sa vigilance? | 


Le climat est quelque chose de 
ténu, de subtil, d'impondérable. 
Il est rien et il est tout. On a dit 
avec un peu d'humour que c'est | 
le climat britannique qui a fait 
l'Angleterre et l'Anglais. C'est le 
climat qui fait le foyer et c'est la 
femme qui compose le climat. 


Le climat familial est constitué 
d'impondérables: un calendrier 
français artistique, ou une gravu- 
re banale, plate, grivoise; une 
vieille chanson de chez-nous ou 
un air de jazz: un tapis crocheté 
ou une carpette achetée chez le 
métèque du coin; un livre, une 
revue qui élèvent l'âme, forment 
le coeur et le goût ou des maga- 
zines qui dépravent l'imagination 
et violentent les sens. 


] 


Les nourritures corporelles et 
tout ce qui entre 
dans l'estomac, les yeux, l'intel- 
ligence, l'âme des enfants, tout 
ce qui les entoure, les vêt, les re- 
couvre, les pénètre, tout cela pas- 
se par les mains et le coeur de la 
mère, Elle est je grand artisan, | 
l'’ouvrière inlassable qui, à coeur 
de jour, compose cete mystérieu- 
se, vivante et prenante sympho- 
nie des couleurs, des odeurs, des 
lignes et des sons qu'est le cli- 
mat familial, 

Le climat de nos familles est-il 
catholique et français? Nos an- 
cêtres se sentiraient-ils bien chez 
eux dans les foyers de leurs six 
millions de descendants? Ques- 
tion troublante à laquelle se doi- 
vent de répondre les femmes de 
chez-nous, | 


Paul-E. GOSSELIN, ptre | 


Et l'empire également 

Notre légion, pour nous, c'est 
notre mère, 

Pour la servir, s'il le faut nous 
mourrons, 

Et d'en être chacun se sent fier 


La légion! La légion! La légio 
I 
Etant trahi de défaites en 
défaites, 


Un armistice par des traîtres 
fut conclu, 

La France était envahie par toi 
ses traitres 

Et nous savons comme ils traite 
les vainous. 

Ne voulant pas courber la tête, 

En Angleterre nous sommes 
venus, 

Un vrai chef est à notre tête 

Il nous mènera à notre but. 

Reconquérir Paname et chasser 


l'ennemi, 

Des Alpes jusqu'au Rhin libér: 
le pays. 
‘ LL 

Nous avons tous au pays une 
famille, 


Qui nous attend et que l'on 
retrouvera. 

Nous reprendrons nos métiers 
nos faucilles, 


| Et de nouveau le blé se lèvera, 
|En attendant ce jour de fête, 


Nous continuerons à lutter, 
Pour que la victoire soit complet 
Et tous les traîtres condamnés. 


Hitler sera fusillé, Mussolini 
pendu, 

Laval et puis Déat au poteau, 
ces vendus! 


Remarquez combien les pe: 
sonnes qui ont souffert ensemb 
s'estiment après. — Blanc c 
SAINT-BONNET. 


12 L e 
Voulez-vous dire de grande 
choses? accoutumez-vous à n'e 
jamais dire de fausses, — VAL 
VENARGUES. 


Le Ministre des Finances du Dominion du Canada 
met en souscription publique 


Le Sixième 
EMPRUNT DE LA VICTOIRE 


$1,200,000,000 


Daté du ler mai 1944 et portant intérêt à compter de ce jour, 
réparti en deux tranches, au choix de l'acheteur, ainsi qu'il suit: 


À 16 ans et 1 mois 


OBLIGATIONS 3% ÉCHÉANT 


LE ler JUIN 1960 


Rachetables à partir de 1957 
L'intérêt payable les ler juin et ler décembre 


Coupures: 
$50, $100, $500, $1,000, 55,000, 510,000, $25,000, $ 100,000 


PRIX D'EMISSION: 100% 


À 3 ans et 10m 


OBLIGATIONS 14% 
LE ler MARS 


enéavr 


1948 


Non rachetables avant l'échéance 
L'intérêt payahle les ler mars et ler septembre 


Coupures: 


$1,000, $5,000, $10,000, $25,000, $100,000 


PRIX D'EMISSION: 1 


Le produit de l'émission sera affecté par le Gouvernement aux dépenses de querre. 
Les registres de l'emprunt, ouverts le 24 avril 1944, se clôtureront le ou vers le 13 mai 1944. 


VOUS POUVEZ ACHETER CES OBLIGATIONS FAR L'INTERMÉDI AIRE DE TOUT VENDEUR DE L'EMPRUNT D 
DE TOUTE SUCCURSALE AU CANADA D'UNE BANQUE À CHARTE OÙ TOUTE BANQUE D'ÉPARGNE, socI 


00% 


FICTOIRE, 
DE FIDUCIE 


OÙ DE PRÊT, DE QUI YOUS POUVEZ VOUS FROCURER DES PROSFECTUS ET DES FORMULES DE SOUSCRIFPTION, 


MINISTRE DES FINANCES 


1F . 


AVHIL 194% 


Trente-deux ans après 
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| Q— Quel pays d'Europe à Fin du drame 
le plus de lacs? 
à.…La Finlande ; ère ère 
R-La i Fran + À lo Tai Sr du 
bra D enfonca dar 1 mé 
Q—Quel animal lave tou- + » to mort des braves rt 
jours sa nourriture avant de sntirent dans un dernier gét 
, la manger? re à ft Ti: eue 
| R.—Le raton laveur, qu'on ap-| rs. Ainsi se termit 
pelle communément chat sau-!! 
{ n beau yvage révé 
age , : 
t € le ce bie desas 
Le ” E + € coe 
Q-—Où trouve-t-on le plus se sus babes 
d'or? pañtt pa ms 
R-—ÆEn Afrique du Sud Suzanne VIGIER, 
. Grade XII, N.-D. de Lourde 
l Q.—Quel poète composa un 
poème dans un rêve et l'écri- 
vit le lendemain matin? Chantal a toujours eu des 
R.-Coleridge idées très nettes sur la théolo- 
e gie: elle a été au catéchisme, 
Q—Comment les fourmis où on lui a appris, entre autres 
communiquent - elles entre choses qu'on n'adorait que 
1 
| elles? Dieu seul 
R.—Au moyen de leurs anten-| Un jour, on sert à table une 
pes. | crème au chocolat et son frère 
: Guy, qui est très expansif de 
’, " 
Q—Pendant combien d'an- | nature, s'écrie en voyant le 


nées les vignes peuvent-elles 


7 plat: 
produire du raisin? oh! 4 oh 
. " - 1! moi, j'adore cela! 
… 1 { a! 00 . 
Le NUE NS 2e Alors, Chantal, indignée, se 
# tourne vers lui et le foudroie 


e 
Q.—Quel autre nom donne- 
t-on au pays appelé Helvétie? 
R-—La Suisse 


TRANGE MAIS REE 


Faits peu connus des catholiques 


d'un regard: 
On n'adore pas le chocolat 


monsieur, on l'honore 


N.C.W.C 


MURRAY 


Service de nouvelles 


IT IS RECORDED OF 
SAINT DUNSTAN 


on OCCASION 
he would Preach 
3 SERMONS ! 


ci Ji 
Lu DESERTED in À FIELD 
ax CORFE DALE, ENGLAND, 
isa Perteckly Preser ed hapel built 
NORMANS 800 YEARS AGO. 


À cueious CLASS 0F SIN fre) 
lex "OIL SAINTS 50-2424 ÿ 


ST WALBURG 15 THE MOST FAMOUS For 1200 YEARS HER STILL 
Le FRLOwING OIL HAS BEEN USED MEDICINALLY THROUGHOUT THE WORLD 


DURING ONE MASS 


êy 


Le professeur NIMBUS 


(Suite) 
N e Jules piète sa lett 
a 1 egarde à mise 
t : propre 
édie. Il frotte ’ 
; | 
à s p < 1X 
etc. Pu ç 4 ge ux et! 
fait sa prière du a 
E a amaä appelle 
f € ( L Comme l'hy- 
giène et la bonne alimentatior 
vont de pa que lui sert-eile 
à ce pre: pas, pour que la! 
anté de s fils en retire tous 
es avantages nécessaires? C'est 
e que s la prochaine 


Abrégeons | 


Souvent un seul mot peut 
remplacer tout un membre de 
phrase qui commence par “qui”, 
7 PER 


QUI N'A PAS DE 


athée 


anonyme 
anarchique 
adynamique 


ensibilité: apathique 
l'ér impassible 
be: imberbe, glabre 


acatène 
(Stylistique canadienne) 


chaine: 


Correspondants 


Letellier—Louise Cartier 
St-Eustache-—Ar 
St-Jean-Baptiste 


\ita Lachance. 
- Aurèle Gré- 


goire, Luc Sabourin, Marcel St- 
Godard, Hélène Brunet 

On vient de fêter l'anniver- 
saire du petit Jacques et, en 
son honneur, on a allumé des 


petites bougies sur un gâteau: 
une bougie par année, lui ex- 
plique-t-on. 

Le lendemain, sa bonne ma- 
| man l’'emmène à l'église à l'oc- 
casion de la Fête-Dieu. 

Et le petit Jacques regarde 
avec admiration les innombra- 
bles cierges qui illuminent le! 
choeur: 
Ce qu'il doit être vieux, 
alors, le Bon Dieu, pour avoir| 


tant de bougies pour sa fête!…. 
# L2 LZ 


paysan des environs de 
| Québec, à force d'économies et 
d'avarice, s'était rendu acqué- 
reur de plusieurs métairies. Un| 
de ses fermiers, voulant traiter 
avec lui une affaire de vente 
d'animaux, l'invita à boire au 
cabaret. 

Je ne bois ni vin, 
queurs, dit le bonhomme. 

- Eh! bien, ce que vous vou- 
drez! insista poliment le fer- 
mier; mais prenez quelque cho- 
\ se. 

— Ce sera donc pour vous être 
| agréable, Je prendrai donc. un 
| timbre-poste; Ça peut toujours 
servir, 

it il en prit un qu'il mit dans 
son porte-monnaie. 


Un 


ni li- 


| * . . 
| Précocité 
| — Un garçon épatant que le 
| mien, je vous dis, tellement pré- 
coce qu'a l'âge de six mois, il! 
marchait tout seul. 

Ft le mien donc, il était 
tellement malin à cet âge-là, 
qu'il préférait se faire porter.) 

LA L_1 . 
Un homme qui semble très 
pressé entre dans un restau- 
rant 


Un hot-dog tout de suite 
demande-t-i]l 

Pour manger ei ou pour 
emporter? 

Pour les deux 


Deux hot-dogs, alors? 


| — Non, un seul; mais puisque 
je le mangerai, je l'emporterai 


ensuite forcement avec moi. 


Réponses au Casse-tête 


1. Profil, 

2. Manchot. 
3. Divan. 

4. Sentier. 
5. MHéberger. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le 


jeune 


V.C., exhibe avec 


LR. 


2 
13 
4 


Voici commet t il fa 
casse-tête: Nous 
nombre d'espaces 
lettres qu'il faut pour 
l'explication qu'il 
voulu. 


| à Cabanc, P.Q 


Claude 
fierté 


Directrice : 


oin des Jeunes 


Mére-Grand 


FIER DE SON PAPA 


Triquet, 
la plus haute décoration de 
tannique, la Croix Victoria, récemment décernée à son illustre papa 
ge | par Sa Majesté le roi lui-même. Le major Triquet est ici photogra- 
phié avec son fils quelque temps après son arrivée au Canada de 
Grande-Bretagne. Après avoir été officiellement reçu à Montréal 
let à Québec, le héros de Casa Berardi s’est retiré chez ses parents 


onnons la 
qui 


compléter ce 


requis 


y a à côté de chacun et de 


jet code | 


10 ans, fils du major Paul 


r prendre pour résoudre ce petit 


première lettre d'un mot, et le 
correspondent au nombre de 
mot. Il s'agit de lire 


rminer le mot 


Traits du visage d'une person- 


ne vue de côté, 


Qui n'a qu'une main ou qu'un 


bras, 


Sorte de sofa, de canapé, sans | ;ent. 


dossier. 


Chemin étroit. 


Recevoir chez soi; loger. 


Voir la réponse à ce Casse-tête ailleurs dans cette page. 


A MAMAN 


Triquet, 
l'Empire bri- 


Notre père est parti, mais, du moins, {u nous restes, 
Et nous te garderons, touchante veuve en deuil. 
Pauvre maman si douce avec Les pelits gestes, 


Qui ne connus jamais le vice ni l'orgueil. 


Te voici toute seule à présent, frêle chose 
Troltinante et sans bruit, 


oh! ton cher petit dos! 


Notre mére aux grands yeux, encore fraiche et rose, 


Visage coutumier sous d'éternels bandeaux. 


tien de loi n'a changé. C'est le même silence 


Fait d'abnégation et de timidité. 
Toujours nous l'aurons vue, humble dans ta bônté 


Qui ne se lasse point, qui toujours recommence. 


Sans cesse Lu donnas et ne demandas rien, 


Coeur innocent, candide, étranger aux intriques, 
En échange des soins de tes deux mains prodiques, 
Peut-être voulais-lu qu'on l'aimät toujours bien. 


l'es mains, tes bonnes mains! Ma tendresse les baise 
Respectueusement, longuement, 4 genoux 

disais, tu serais mal à l'aise 

Et me TeDOUSSCTUiS avec ui Tire doux. 


S1 je le le 


Comme on l'aime toujours! 


Oui, passionnément. 


Pourquoi n'ose-t-on pas en face te le dire? 
craint ta rougeur, les yeux, ton petit rire. 


C'est qu'« n 


Maïs 


1 
les 


emble 


un peu quand on te dit: Maman! 


Lucie DELARUE-MARDRUS. 


Reproduit avec l'autorisation du Séquestre, Ottawa. 


| 
| 


| parti. i 


“Pour un moine 


Tant qu'a lui, qui s'arrange - 


Elle est rousselée - - - - - 
Ce client pare trente cents dans 
ue She la piastre - - - - - 
QUELQUES PROVERBES “pales 2 das. : . 
ET LEUR EXPLICATION | us te - - : : 


“Petite pluie abat grand vent” 


_ Parlons bien! 


PAGE NEUF 


« Quant À lui, qu'il se dé. 
brouille. 

«- + Elle a des taches de rousseur, 

Ce client paie trente sous par 
-  piastre 

. Ce n'est pas lisible 

- + L'affaire à éte tirée au clair. 

(On perce 


pas un 


- 11 a fait un trou. 
une planche, 
trou.) 

- - Ne manquez pas de venir. 


mais 


Explication: Quand vie 

à pieu\ le vent pa Soyez sûr de venir - - - - 
£ € e grance €< 

ere 


l'abbaye ne se 


perd pas” 
L'absence d'une personne 
ne doit pas f at tor 
e entreprise 

et F 

“Abondance de biens ne nuit pas” | 
On accepte encore, par n e-| 
sure, de prévoyance, uñe | 
chose dont on a déjà une 
quantite suffisante | 


“Les absents ont toujours tort” 
On sacrifie toujours les 


se défendre 


pas là pou 
“Chercher une aiguille dans une 


botte de foin” 
Chercher uns 


Letellier, Man. 
Chère Mère-Grand 
L'autre jour, nous avons fait 


cnose mpos- 


Je vais maintenant vous parler 


St-Eustache, Man, 
Chère Mère-Grand, 
C'est la 


vous ecris 


première fois que je 
contente de 
vous dire que j'ai une petite soeur 
s'appelle Angéla. Nous som- 
mes 7 chez JUS 1 ntenant 
J'aime bien cela à l'école, 
Nous sommes 35 dans notre clas- 
se. Le avons Cco- 
lorié des cartes de Pâques pour 


Je suis 


qu 


jeudi saint nous 


os mamans, 

Je suis dans le grade II, mais 

je pense bien passer au grade III 

On a eu un examen de lecture 

et j'ai eu 80%. 

Une petite-fille qui vous aime, 
Anita LACHANCE, 


si 


Henri Desautels, St-Boniface de nos activités scolaires. Nous a- 
92 avril |vons d'abord formé parmi les | 
R +48 L filies un groupe de Jécistes. T 
Louis Legal Ste-Geneviève [3 in groupe de Jécistes. Tous 
Î 1es mercredis nous avons une 


Amédée Prairie, Thibaultville 
Paul Sorin, Aubigny | 
Yvonne Deleurme, Rathwell. 
Laura Beaudry, Ste-Rosc 

Berthe Desautels, Ste-Anne. 
Jeannine Turenne, St-Pierre 
Claire Préfontaine, St-François- 


réunion .et les chefs 
leurs équipières pour leur parler 
de différentes manières de faire 
| du bien æ&t de s'aider les unes les 
autres. 

11 y a quelque temps nous a- 


Xavier 
Thérèse Poulin, Léoville, Sask. | Y9nS organisé une partie de car- 
* tes au profit de la bibliothèque 
23 avril | | x sainte | 
F jéciste. Comme il est maintenant 
Barney Anderson, Ste-Geneviè- |impossible d'avoir des livres de| 
Albert Boisjoli, La Broquerie rance à cause de la guerre, nous 
. es, ‘ {les avons commandés de Mont-| 


Edouard Lecoq, Mariapolis. 
Louis Tétrault, Ste-Anne. 
Agnès Hacault, Bruxelles 
Justine Morier, La Broquerie. 
Léo Blanchette, Ste-Anne, 


|teçu quelques-uns, mais malheu- 
|reusement plusieurs manquaient. 
| Ces livres sont à la disposition de 


Denis Olivier, St-Boniface. |tous ceux qui s'intéressent à la 
24 avril |lerture. Notre bibliothèque Jé- 
Sylvio Vincent, St-Georges |ciste compte maintenant deux 


Lionel Nault, Thibaultville. 
Alix Bertrand, St-Malo. 
Jeannette Guiboche, St-Lau- 


délicieuses en compagnie de ces 
livres. N'est-ce pas que les bons 
livres sont des amis fidèles? 

En ce moment tous les enfants 


Georges Lamoureux, Ste-Anne, 

Marie-Ange Gaudry, St-Nor- 
bert. 

Yvonne Gagnon, St-Norbert. 


Rolande Girard, St-François-|sont très intéressés au “Sou de 
APTE Chalifour Léoville | l’écolier”. Nous brülons d'envie 
Sask y | de gagner le magnifique trophée 


offert par La Liberté et le Pa- 
| triote. Il y a des élèves (surtout 
| parmi. les plus Jeunes) qui sont 


Armand Deaust, Laflèche, Sask. 
Irène Delorme, St-Victor, Sask. 


25 avril 
Jeannine Daneault, St-Joseph. 
Aline Callarec, Laurier. 
Paul Labossière, Ste-Rose, 
Joyce Mason, Ste-Anne. 

26 avril 
Roland Lagassé, St-Adolphe. 
Gérald Tougas, Ste-Anne. 
Georges Mondor, Ste-Anne. 
Juliette Poulin, Léoville, Sask 

21 avril 
Irène Morin, Mariapolis 
Alice Gaudry, St-Norbert, 
Joseph Piché, N.-D. de Lourdes.| 
Roland Bazin, N.-D. de Lourdes. | héroïques de générosité. Espérons 
Lucien Labelle, St-Pierre. 
Rejeanne Lizée, Laflèche, Sask. 


| lier, cette année, 
|Priez pour nous, chère Mère- 
| Grand, afin que les résultats du 
| concours soient de nature à faire 
honneur à notre école et à nos 
| maîtresses. 

Je ne dois pas oublier de vous 


ont fait une surprise aujourd'hui. 


L chaque grade. Pour le mois de 
{mars il a été donné pour l’excel- 
|ience., Soit dit en passant, à Noël, 
|ces bons messieurs nous avaient 
donné généreusement pommes et 
oranges, à Ja grande joie de tous, 
surtout des petits. N'est-ce pas 
| que les commissaires de Letellier 
{sont généreux? On nous promet 


d'autres timbres d'épargne pour 
l'avenir. On va se häâter d'en 
mériter. 


Bien chère Mère-Grand, je vais 
songer à vous dire au revoir mais 
sans inviter à venir Vi- 

notre école de Letellier dés 
pourrez. Que nous 
serions heureuses de vous faire 
visiter chaque classe! Je suis 
certaine que vous penseriez Com- 


non vous 


siter 


que 


vous le 


me moi, que les enfants de Le- 
tellier sont les plus gentils du 
Manitoba 


enfant. affectueuse, 
Louise CARTIER, 
Gräde XI. 


Votre 


LS 
Quamre VA, 


ACHETEZ des OBLIGATIONS 


dela WICTOIRE 


S 


FEMME 


PILUL 


Celui qui a une vraie valeur 
> POUR LES 


nc force à écouter quand il} 
est là et à penser quand il est | 


rassemblent | 


réal. Dernièrement nous en avons | 


|cent onze volumes français. Je| 
vous assure que les écoliers et! 
leurs parents passent des heures | 


| que notre rêve sera réalisé et que | 
ile trophée ira à l'école de Letel- 


Le concours français s'annonce! | 


| dire que nos commissaires nous | 


| Is ont envoyé un timbre d'épar-| 
| gne à l'élève le plus méritant de | 


Péleur, Faiblesse, Nervosité, Irrégularité, Manque d'Appetit, 
Troubles féminins, symptèmes ou consequences de l'ANEMIE. $ 


TONIFIEZ-VOUS EN P 


(a R 


St-Jean-Baptiste, Man, 

Chère Mère-Grand, 
| C'est la première fois que je 
vous écris. J'ai un frère et une 
soeur, Mon frère s'appelle Roger 
ct ma soeur Thérèse, Je suis dans 
le grade III. Mon amie s'appelle 
Florence. Notre maîtresse s'appel- 
le Mlle Blandine Chaput, J'ai 8 
ans. Ma fête est le 30 avril. Il y 
a 27 élèves dans notre école. Nous 
sommes 5 dans notre famille, 
Dans l'école nous avons beaucoup 
d'images. Notre maitresse est ve- 
{nue à la maison, On a des ta- 
bleaux neufs, On a une maison 
neuve, Ça fait deux soirs qu'on 
s'en va à pied. 

Votre petite-fille, 

Hélène BRUNET, 
k k * 
St-Jean-Baptiste, Man, 
Chère Mère-Grand, 

Je vous écris pour la première 
fois. Je joue à la balle canadien- 
ne, J'aime le printemps: je vais 
iouer dans l'eau. J'ai eu 8 ans le 
7 mars. Il y a 27 élèves à l'école. 
| Je suis dans" le grade II, J'ai 3 pe- 
{tits frères. Je ne reste pas loin 
| de l’école, Mon nom est 
Auréle GREGOIRE, 
LR | 
| St-Jean-Baptiste, Man, 
Chère Mère-Grand, 
| Je suis dans le grade III. Le 
printemps est arrivé. Je vais avoir 
|neuf ans au mois d'août, J'ai un 
| petit frère, Je joue avec lui et 
| je l'aime bien. Je vais à l'école, 
{Je fais de l’arithmétique. J'écris 


|au tableau. 

| Luc SABOURIN, 
k x *% 

| St-Jean-Baptiste, Man, 
| Chère Mère-Grand, 

| Je suis encore dans le grade II, 
| Je demeure à deux milles de l'é- 
|cole. Je rentre le bois à la mai- 
| son tous les jours, J'aime ma mai- 
| tresse, Mlle Blandine Chaput. 
| Je joue au petit bois. 

| Marcel ST-GODARD. 


Une vieille dame prend un 
[taxi pour la premiére fois et 
| elle ne semble pas trop rassurée, 
|A chaqu= tournant, le chauf- 
feur, docile au réglement, étend 
la main pour annoncer son vi- 
| rage et, chaque fois, la bonne 
femme est prise de frayeur; à 
| la fin elle n'y tient plus. 

Ecoutez donc, chauffeur, 
| dit-elle, occupez-vous seule- 
ment de la direction de votre 


voiture et n'étendez pas la main 
| comme ça à chaque instant, je 
| vous préviendrai moi-même s'il 
| pleut. 


LÉ 
RENANT LE BONNES NS 


ROUGES 


FAIBLE 


PALE 


Jeunesse 


Catholique 


(Directeur: M. l'abbé A. Couture) 


C’est à ce signe... 


Mes chéres étudiantes 


Dans les courents et écoies 
où la J.E.C. est organisée, Gepuis 
septembre dernier, un travail de 
coopération, par tout le monde, ! 
dans l'établissement d'un climat 
de santé a été opérée 

Durant ce mois d'avril vous en- 


tendrez bien des étudiantes par- 
ler de la “campagne de coopéra- 
tion”, Evidemment ii ne 
pas de mouvements Co pératifs 


de caisse populaire, mais nous! 
avons À opérer une véritable re- 
volution spirituelle: amener les 


étudiants et les étudiantes à une | 
pratique intensive de la vertu de| 


charité 

En théorie, tout le monde ad- 
met que l'union fait la force, que 
la coopération est la formule 


idéale, beaucoup plus raisonnable 
et beaucoup plus intelligente que 
la lutte, En pratique, que se pas- 
se-t-11? Un tel déteste Tel autre 
et ne veut pas travailler avec lui 
telle classe ou itre groupe 
travaille à telle autre 
classe ou te] autre groupe, ici on 
mange à belles dents telle insti- 
tutrice, la principale” 
qui au dire des éièves a tous les 
défauts et point de qualités. 

Et, ce n'est pas seulement dans 
l'enceinte de nos maisons d'édu- 
cation que l'on se déchire ainsi. 
Ouvrez les journaux. C'est la 


te! utre 


démolir 


c'est la 


Souffrez-vous de 
maux de tête? 


Il est pénible de vaquer à ses 


souffrant de maux de tête continuels. 
ne sont pas une maladie en eux-mêmes, mais 
ils sont un symptôme qu'il y a quelque organe 
intérieur qui ne fonctionne pas bien. 

Afin de remédier à la cause de ces maux de 


tête, il est nécessaire d'éliminer 
Blood Bitters aide à 


s'agnt | 


|guerre. La palx n'a plus nue 
part de refuge, pas même aupres 
du Pape, dont on occupe k.1 MAai- 
gres possessions. Allez au cine- 
ma: encore la guerre. Sur l'écran 


ce sont des avions de bon;harde- 
ment, la mise à flot de navires de 
guerre, le transport des troupes 
et on ne vous fait pas grâce des 
pires atrocités que des reporteurs 
audacieux réussissent à filmer 

Achetez, vendez, mangez, s0r- 
tez, voyagez, allez n'importe où 
une réalité hélas trop triste, se 
| rappelle à vous: la guerre 

Et avant cet affreux chaos 
n'avions-nous pas ralson de dire 


que: “l'homme était devenu un 
loup pour l'homme”, voyez: la 
guerre d'Espagne où d'autres 
hommes s'entre-déchiraient. A- 
|vant cette révolution sanglante 
| c'était la trise. Pendant que des 
| gens mouraient de faim, on tuait 
les animaux par milliers aux 
Etats-Unis et on les jetait à la 
voirie. Le surplus de café et de 


; allait échouer au fond de la 
n Les gros capitalistes empo- 
chaient et le peuple n'avait pas 


de quoi manger. Et, avant la cri- 


se économique il y a l'avénement 
du communisme, doctrine de haïi- 
ine et de prétendue égalité. A- 
|vant le communisme, l'autre 


| guerre de 1914 et depuis toujours 
| des luttes, des rivalités, des hai- 


nes de classe des grèves, des 


occupations en 
Ces maux 


les matières du système. Burdock 


se débarrasser des maux de tête en réglant les | compara 


organes digestifs et biliaires; en neutralisant l'acidité, en réglant 


les intestins et en stimulant le 
travail est fait, les maux de tête 


foie paresseux. Lorsque tout ce 
devraient disparaitre. 


massacres N'avons-nous pas rai- 
son devant ce spectacle de poser 


mn 


la question: “On est la Charité 
dans tout cela? 

Or, nous voulons la charité 
ette charité qui “oublie tou” 
pardonne tout elle qui est 


douce, patiente humble, ou- 
" 


Dilcuse Ge INQUS la reciamons 
à grands cris. Elle est nôtre, de- 
puis que le grand Drame d'Amour 
déroulé sur le Calvaire 

Tant que les incompréhensions 
les rancunes, les indifférences 
graves subsisteront au miiieu de 
la gent pouvons-nous 
espérer avoir l'esprit d'entraide 
fraternelle, en un mot cette cha- 
rité caractéristique des premiers 
chrétiens, qui forçaient l'admi- 
ration des paiens: “Voyez comme 
ils s'aiment” 

Donc c'est entendu. Nous ne 
voulons plus d'un monde où l'on 
piétine les enseignements de no- 
tre Chef, le Christ, et où on igno- 
re sa loi d'Amour 

Désormais plus de division, de 
groupes fermés, de bandes à part, 
de types isolés qui ne parlent ja- 
mais aux autres, plus de rivalités 
entre les classes, mails rous vou- 


est 


écoliere 


lons un véritable esprit sportif, | 


une 
une intime, un atta- 
chement réel pour notre école, 
notre couvent, une collaboration 
profonde avec l'autorité. 

Coopération en tout et partout 
_ que ce soit la réponse de la 
gent écolière au monde qui se dé- 
chire, à la guerre, aux grèves, 
aux luttes de classes, aux haines 
de toute nature 

Fraternellement dans l'amitié 
chrétienne 


solidarité 


GERMAINE. 


SERVICE DE CHANT 
DIOCESAIN 


vie d'équipe profonde par | 


la Sainte Famille 


Nos universitaires sont dans le 
feu de leurs examens. La tâche 
est rude mais les coeurs sont 
vaillants. Ils espeérent triompher 
de ces difficultés et remporter 
une brillante victoire 

Parmi ces universitaires quatre 
terminent leurs études au Junio- 
rat. Ce sont: MM. Jean-Paul Au- 
bry, Aimé Aubin, Maurice Desau- 
tels, Marcel Hamonic. Nous, leurs 
frères benjamins, nous les voyons 
partir avec regret car nous avons 
trouvé en eux des chefs coura- | 
geux qui nous ont aidés de leurs 
exemples et de leurs conseils 
Nous les en remercions de tout 
coeur et nous voulons les imiter. 
Nos finissants veulent bien, après 
leurs examens, s'adonner à une! 
petite récollection de deux jours 
afin de se mettre plus que jamais 
devant leur avenir. Nous aurons 
une pieuse pensée pour eux. 

La semaine du 23 avril au 30 
sera pour le Juniorat la grande 
semaine de la “Coopération”, | 
campagne lancée par tous les 
étudiants du Canada. Chaque 
jour aura son programme bien 
rempli et comportera une étude 
sur un sujet bien déterminé, soit 
coopération dans les jeux, soit 
coopération entre classes et éle- 
ves d'une même classe, en un 
mot coopération, charité, frater- 
nité en tout et partout. Tous les | 
moyens seront utilisés à cette] 
fin: affiches, discours, contacts | 
personnels, etc. 

Tout cela est fait pour apporter | 
l'amour et la charité parmi la 
jeunesse étudiante, comme le dit 
“pour Servir”. “Fini le temps de 


| la froideur, de l'indifférence, de | 


Pour le mois d'avril et de mail 


les sections de J.E.C. voudront 
bien apprendre les chants sui- 
vants: 

| JEC. Ecole du sourire. 


Ne fais jamais pleurer ta mère. | 


MOINS D'OR AU PAYS 


OTTAWA--La production d'or, 
au pays, se totalise à 256,803 on- 
ces, pour le mois de février 1944, 
tivement à 257,793 onces, 
Île mois précédent, et à 327,404 

onces, dans le mois correspondant 
| de l'an dernier. Ceci vient d'être 


chacun son affaire. Désormais les 
étudiants s'uniront dans l'amitié | 
du Christ, mettront ensemble 
leurs difficultés et leurs joies,! 
partageront sur tous les plans | 


| autant sur celui de la prière que 


sur celui du jeu”. 

Soyons tous à la grande se- 
maine de la ‘Coopération”, et que | 
le Bon Maitre daigne bénir nos| 
efforts. 

Un JUNIORISTE, 

On ne cesse pas d'aimer parce 
qu'on a découvert, en lui, en elle, 
des défauts: ces imperfections, 


Achetez le B.B.B. chez n'importe quel pharmacien. Prix, $1.00!;,0ncé par l'Office fédéral > on ne les voit que parce qu'on 
n'aime plus. 


la bouteille. 


The T. Miüburn Co. Limited. Toronto, Ont. 


Pr 


@Ce cultivateur 
n'avait qu'un érable? Comment ferait-il alors 
pour fabriquer les gallons de sirop qu'il vend 


chaque année? 


Un arbre donne peu de sève. Mais tous les 
arbres ensemble fournissent une grande quan- 


tité d'eau d'érable. 


Ainsi en est-il de la guerre. Pour vain- 
cre, il faut beaucoup de munitions . .. 
qui exigent beaucoup d'argent . . . c'est 
pourquoi il faut compter sur la parti- 


ACHETONS DES 


OBLIGATIONS DE LA 


LL ALES 


serait bien à plaindre s'il 


la statistique. 


2 


Pro 
\ 


la puissance ennemie. 


Orphelinat agricole d'Otterburne 


Concours 
De quoi? De beauté, puisque de 
propreté. Ii n'est pas ques des 
| gars, des élèves, des or ns, © 
des petits garçons, sui les 
noms par lesquels vous plaira} 
de designer enfants, nos amis 


I1 s'agit d'un concours de propreté 
ailleurs que dans les salles de ré- 


création, d'étude, dans les corri- 
aors, la chapelle, le réfectoire, les 
dortoirs. Partout, en ces divers 


iocaux, nos 75 futurs chefs de file 
ont acquis la beauté et l'hygiène 
de la propreté 

Mais alors, quoi? concours de 
beauté dans l'étable. Il n'y a guè- 
re de département où nos appren- 
tis agriculteurs aiment mieux tra- 
vailler. Aussi, tout 
passe, mais à toutes les besognes, 
sans permettre à 


que les soins qu'il convient de 
donner aux placides bêtes que les 
hommes ont classées parmi les 


boeufs, les vaches et les veaux.| 


Le 12 janvier 1944, par 
officielle, un concours fut ouvert 
en ces termes: “Pour vous ins- 
truire et rendre service, je vous 
invite à prendre part pendant 


ù | 
deux mois, à un concours de pro-| 


l'étable.” 
généreux 


de 
coeurs 


Quarante- 


preté 
s'inscri- 


deux 


virent en moins d'une heure. Le | 
Père Directeur à son tour s’em-| n'était pas nécessaire. Il semblait | 
balla. Il était si fier de ses jeunes | même qu'il était séant de retenir | ques, 


1 


qu'il leur répondit: “Pour vous 
instruire et pour rendre service, 
60% d'entre vous ont signalé leur 
adhésion au concours; je vous en 
félicite, et je vous remercie du 


le monde y! 


chacun d'ap-| 
prendre de façon assez scientifi-| 


voix | 


seront distribuées aux 

Les travaux com- 
L'enthousiasme etait 
et si complet que les 
ts temperes crai- 
l ne se maintint pas 
le Père Directeur re- 


$100.00 
vainqueurs." 
mencerent 
“\ genera 
tempera 


s un mois d'absence, 

n régnait aussi parfait 

ue | c départ. 11 ne vou- 
lut pas se laisser vaincre en ge- 
nérosité et ajouta vingt-cinq 


dollars ($25.00) au cent déjà pro- 
mis. Peut-être voulait-il aussi 
s'accorder un prétexte à prolon- 
| ger le concours! Pendant son ab- 
sence, disait-i 


du plaisir de constater par lui-|pé les fils des mêmes clochers. I! | 


| même tout le bien qu'on lui rap- 
de juge 
examens, ce qui ne pouvait pas 
se faire aisément avant le ler 
avril... 

| Le concours dura donc 
qu'au 31 mars. “Les prix vont-ils 
venir, à c't'heure!” chuchotait-on. 
| Le Père Directeur n'a pas man- 
qué de nous rappeler, le 31 mars 
au soir, qu'il allait désormais dis- 
tinguer ceux qui travaillé 
pour les prix de ceux qui ont 
voulu d'abord et surtout s'ins- 
truire ] service. Si le 


nt 
ont 


et rendre 
bon vouloir avait tendu à se ra- 
lentir, cette parole eût suffi à le 
remettre au diapason; mais cela 


|le zèle de quelques-uns, en parti- 
|culier des petits à qui on avait 
fait la faveur, presque inappré- 
ciable en l'occurrence, de faire 
[marcher les veaux autour des 


jus- | 


Winimpey 


Le Coin d 


de Saint-Boniface 


Notes de 1 


DU 7 AU 


Mun., 21 uurut 1249 


u Collège 


a semaine 


13 AYRIL 


Chronique dédiée à nos finissants, en cette dernière journée 
| de leur cours. 


Ils sont là. De retour des va- 


| De retour 
| 
Endimanchés encore 


| cances 


|y a là les gens de St-Georges, 


[RON De ce ag agge ceux de St-Pierre, Ceux de la! 
l'obligeait à plusieurs | gontagne ne rentreront que pour | 


le coucher. A peu près tous se 
| promènent par la cour, le carré 
| ou les trottoirs, revivant les fra- 
| giles impressions du séjour au 
| village natal. 


| Aussi leur corps seul est-i] au| 
Collège. Leur esprit n'est pas en-| 


| core revenu, (un peu comme en 


classe). Leur âme est retenue au 


périmètre d'un grand cercle, à 

| plus de 50 milles de son centre, le 
collège, La famille la retient en- 
| core quelques heures. 

La rentrée, que ce soit celle de 
septembre, de janvier ou de Pà- 
il n'y a pas à dire, ça dé- 
| sempare. Seuls, le Père Préfet et 


les Surveillants ne semblent pas! 


La cloche sonne 
silence déjà obtenu. 
réintègre sa place au 


| désarçonnés 
dans un 
| Chacun 


| plaisir que vous nous faites à | meules de paille. Enfin le 12 avril, | dortoir, en classe et à l'étude avec ! 
| tous. En conséquence, sans vou-|au cours de la plus mémorable | en soi un peu le sentiment du vi- ! 


ioir en rien diminuer vos mérites, écgrnad du bon d'a M à on | de, Bah! ça passera: et puis, c'est | 
mais uniquement pour vous mar-|ait jamais vécue dans la Maison |], dernière fois, pour cette année. | adieux à la Congrégation, di- 


quer notre 


informe que cent piastres 


ldes prix. À bientôt! 


Echos de la France Combattante 


Le Cercle St-Boniface et Win- 
nipeg est satisfait du succès de 
la soirée récréative de samedi 
dernier, aux intentions et bénéfi- 
ce de nos prisonniers de guerre 


| français. La salle était comble et 


$140.00, tous frais payés, ont été 
réalisés, Nous remercions tous 
ceux et celles qui ont aidé et con- 
tribué à ce succès et à cette per- 
ception. 


Il faut beaucoup de sève …. 


cipation de tout le monde. Les petites sommes 
que chacun prête au Pays formeront le montant 
nécessaire à l'achat des armes qui abettront 


C'est donc votre devoir d'acheter des Obli- 
gations de la Victoire. C'est aussi un place- 
ment avantageux, le meilleur. Toutes 
les richesses du pays garantissent le 
remboursement des Obligations. 


Vous avez avantage à en acheter le 
plus possible. 


VIcToiRE 


LE COMITÉ NAT/ONAL DES FINANCES DE GUERRE 


ne 


Nous avons annoncé la reprise 
active de notre assistance à nos 
combattants de l'armée françai- 
se, maintenant réorganisée, Nous 
n'ignorions pas leurs besoins. Les 
vétérans de la guerre 1914-18 ont 
une idée de ce qu'ils peuvent être 
et cependant, la situation était 
bien différente et plus favorable. 
La guerre et les combats eurent 
lieu principalement en France et 
un contact permanent et facile 
existait entre l'armée et la source 
d'assistance. Chaque soldat avait 
sa famille et amis à peu de dis- 
tance, derrière les lignes pour 
penser à lui. Il pouvait corres- 
pondre avec eux et à l'occasion 
les voir et retourner au front ré- 
conforté de toute façon. Il y avait 
en plus abondance de tout, en vi- 
vres, effets et conforts. 

Mais les temps ont changé, Nos 
combattants d'aujourd'hui ont 
tout peräu: Patrie, foyer, famille, 
et amis. Même sur la terre fran- 
çaise d'Afrique, pillée par l'en- 
nemi, il y a pénurie de tout, et en 
Italie c'est encore pire. Toute in- 
vasion et marche en avant trou- 
vera les mêmes conditions, pire 


même. Le strict nécessaire est | 


peut-être fourni par l'Intendance 
et les services de ravitaillements, 
mais il est admis que les rempla- 
cements sont très difficiles et 
même impossibles, et nous avons 
été officiellement informés par 
des témoins authentiques que la 


situation de nos braves est plus| 


que déplorable et qu'ils ont be- 
soin d'aide immédiate. 

Un contact officiel a été réta- 
bli et une organisation pour l'ex- 
pédition et la livraison de ces se- 
cours et conforts est maintenant 
en formation et prête à fonction- 
ner Haut les coeurs! Soyons 
généreux, Pensons et düisons 
que ces braves qui ont tout aban- 
donné et perdu et sont prêts à 
l'ultime sacrifice de leur vie com- 
battent pour nous, à notre place, 
et qu'ils sont vraiment la “Fran- 
ce Combattante”. Comme eux, 
nous ne payons pas l'impôt du 
sang, et vivons à l'abri et dans 
l'aisance, le luxe même. C'est la 
moindre des choses que nous leur 
accordions un peu notre support 
moral et matériel. 

Des appels successifs vont être 
faits pour collectes et perceptions 
de dons en nature et espèces. Dès 
maintenant répondez à l'avance 
et restez sur le qui vive, à l'alerte 
et toujours prêts au devoir et sa- 
crifice. Soyez l'écho généreux de 
l'appel émouvant de nos braves 
là-bas, à l'assaut, aux portes de 
France. Rentrez-y avec eux, en 
pensée, assurant les renforts. 
Qu'ils sachent que des Français 
ici, et amis de la France, les sou- 
tiennent, les admirent et s'asso- 
cient à leur succès et leur gloire. 
| Donnez, donnez, et alors, au 
| jour de la victoire et libération 
| vous pourrez comme eux être sa- 
tisfaits d’avoir fait votre devoir 


| à l'honneur. 
C. B. 


| ANNEE-RECORD A LA 
“GOODYEAR TIRE” 


AKRON — Le président de 


“Goodyear Tire & Rubber Co.” a| 


| qualifié l’année 1943 d’année-re- 
cord pour la compagnie, la pro- 
| duction de guerre a atteint $760,- 
| 491.044, soit 68 p.c. de plus qu’en 
1942. 
Les profits nets en 1943 se tota- 
lisérent à $21,479,048, en regard 
| de $14,370,911 en 1942. 


(Communiqué). 
| 


satisfaction, je vous|St-Joseph, il y eut proclamation | 


{ Aegrotat 
Quis? W.0.1, J.-Walter Szums- 


Quid? Souffrant d'une maladie 
un autre âge. 

Ubi? A l'infirmerie.. 

Cur? Pour s'être usé la gorge 
| aux dernières élections. 
Quomodo? Avec résignation et 
| la sympathie universelle, 
Quando? Du 6 au 16 avril 1944. 


Le nouveau régime 

Si l'on augure de l'oeuvre du 
nouveau Conseil par sa première 
semaine d'activité, la Récréation 
connaîtra une ère de prospérité. 
“Si licet parvi (a) componere 
magnis’”, le nouveau Régime sera 
à la hauteur de celui des Lafond, 
des Szumski et des Préfontaine. 
Voyez un peu. 

Jeudi, le 13 avril, congé ‘de 
more”. Un programme en trois 


| points est exécuté: Parties de 11 
gues, jeux libres et travaux pu- 
blics. La «ligue de ballon 
affiche 5 parties. Le mississipi a 
ramené ses amateurs en plein 
air. L'équipe Denis Joyal-Gérard 
Gosselin s'est repéré une espèce 
de balle au mur en caoutchouc de 
guerre. Et comme sur un terrain 
| d'entrainement militaire 
les (molles et dures) 
dans les tirs un peu gauches d'un 


panier 


les bal- 


| se croisent 
| 


début de saison, Après souper, 
partie classique de ballon-volant. 
| Au compte des initiatives du 
| Conseil, nous avons mentionné 
les Travaux. Le défunt jeu de 


croquet, encombrant de sa car- 
casse abandonnée les abords du 
Collège, Armand Guénette a dé- 
cidé de l'enterrer pour de bon. 
| Plus loin, les feux d'herbe dévo- 
rent la cour, l'invitant à reverdir 
| plus librement. Quelques-uns, et 


[non les moindres (Gilbert, Albert 
| Florian Larocque). se sont fait 
charbonniers pour l'heure, et 
|nettoient à grande pelletées et 


| 


far le quadrilatère de ci- 
ment. Honneur au mérite! 


Saviez-vous que . . . 


- Les finissants font leurs 
manche le 16? 

— Les séances de classes sont 
en marche? 

— Les Surveillants, avec l'arri- 
vée de la chaleur et sur le con- 
sentement unanime des deux 
parties, ont cessé leur refrain 
d'hiver: ‘Tout l'monde dehors’? 


Le R. P, Paul de Mangeleere 
Un ancien professeur du Vieux 
Collège, le R.P. Paul de Mange- 
leere, est mort le 4 avril, à Bos- 
ton. Depuis plusieurs années, !] 
enseignait le français à l'Univer- 
sité des Jésuites, connue depuis 
longtemps sous le nom de Boston 
College. C'est le R.P, de Mange- 
leere qui, en 1904, composa la 
musique de la Chanson du Collé- 
ge. Il devait chanter souvent: 
Par-delà le temps qui s'efface 
Emportant ton doux souvenir, 
Je veux chanter St-Boniface 
j Fendant l'éternel avenir. 


| 


INDICES 


Assis sur une souche chevelue, 
à la lisière du bois, j'admire pai- 
siblement les premiers charmes 
du printemps. 

Les 
ramolli la glèbe. La terre ances- 


ruisselle aux clairs rayons du s0- 
leil de midi. A perte de vue s’al- 
longe la longue bande de terre 
noire. Le terroir a passé l'hiver 
sous la neige: de son âme émane 


le zéphyr disperse peu à peu. 

Les ouvriers frais et dispos s'é- 
lanceront bientôt dans 
champs; après avoir soigneuse- 
ment remué le sol, ils y enfoui- 
ront la semence, L'herbe sur la 
lisière, tantôt grisâtre et fanée, 
apparait soudain fine et mince, 
comme recouverte d'une peintu- 
re fraiche; et, poussant droit 
dans le ciel sa tige flexible, sem- 
ble remercier son Créateur. La 
prime perce-neige, ou clochette 
d'hiver, a devancé ses compagnes 
et ouvert aux rayons bienfaisants 
du soleil qui la baigne, ses pétales 
immaculés. Peu à peu percent à 


| 


Le semeur 


Les étoiles à l'aube naissante se 
| sont à peine éteintes que le se- 


mailles. Les boeufs, reposés des 
travaux de la journée précédente, 
se dirigent vers le terrain à ense- 
mencer et, la tête baissée, ils 
avancent lentement. 

Les enfants suivent le sillon en 
y laissant derrière eux le blé d'or 
que la terre ensevelira et que le 
soleil fera ressusciter, Les pre- 


| 


cent l'ombrage du semeur qui 
travaille sans relâche. Le sol où 
fouille le soc connait seul le se- 
cret de la fertilité. 

| La sueur l'aveuglant, le semeur 
| est obligé de s'arrêter pour se re- 
poser. Il reprend avec ardeur et 
zèle, De loin on aperçoit sa haute 


8vO! vou "| silhouette courbée sur les man-| 
et ayant été à la peine être aussi | chons de l'appareil aratoire. Les | 


enfants, non moins laborieux, 
| sont habillés pauvrement. 


Tous travaillent ainsi sous le 
| regard et la garde de Dieu, jus- 
| qu'au déclin du jour, penché sur 
cette terre du Créateur, Puis le 
semeur et ses fils s’en retournent 
chez eux, harassés de fatigue, 
mais contents de leur ouvrage, 
| car ils savent qu'ils en seront ré- 
| compensés lorsque les blés d'or 
| pousseront et se multiplieront 
comme le pain des anges entre les 
| mains du prêtre. 

| Claude CLOUTIER, 

| Syntaxe. 


fines pluies tièdes ont | 


trale, détrempée par les neiges, | 


vers le ciel, une vapeur douce que | 


les | 


meur, suivi de ses fils, s'engage | 
dans le champ pour faire les se-| 


| miers rayons du soleil levant tra- | 


ses côtés la violette au parfum 
suave, la primevère odorante, la 
pulmonaire bleu-pâle, la pâque- 
rette à la blanche collerette et à 
| l'oeil d'or. Et le soir, au crépuscu- 
le, le parquet reverdi, jonché de 
mille fleurettes, exhale dans l'air 
pur son baume jeune et neuf, que 
le moissonneur aspire à pleins 
poumons, 


Sur les trembles qui peuplent 
aux trois-quarts le petit bois, len- 
tement, les bourgeons se dé- 
ploient, laissant apparaître une 
jolie petite feuille fine, frêle, tou- 
te fraiche, toute luisante, De ci 
de là, s'élève un chêne au tronc 
rugueux, aux branches dénuées 
semblable à un mort, au milieu 
de cette nature ressuscitée et 
souriante, Mais l'épaisseur du 
feuillage le cache bientôt à la 
vue, Quelques ormes, grandis de 
place en place, braquent vers les 
hauteurs leurs cimes altières 
Droits et chevelus, ils semblent 
commander à leur entourage. 


Dans les feuilles et par les airs 
tout fourmille d’'abeilles et d'oi- 
sceaux, Les essalms quittent la 
| ruche pour la campagne avec un 
! bourdonnement sourd: rapides 
comme la flèche, roulant comme 
{un tourbillon, jis se dissipent 
dans les bois, semblables à un 
| nuage enfumé, Soudain le joyeux 
sifflet du merle strie l'atmosphé- 
re, le pinson égayé par le renou- 
veau de la nature, vocalise sur la 
note du merle, charme de l'ouie 


Tout ce changement: soleil 
étincelant, brise douce, prés ver- 
| doyants, bosquets fleuris, fleurs 
odorantes, feuillages reposants 

tout ce printemps grise le coeur 
| des animaux, comme celui de 
| hommes, 
| Norbert DUFAULT, 


| Méthode B 


Un réel soulagement pour les 


NEZ QUI 
SONT BOUCHES 
ET SECS LA NUIT 


MÉDICAMENT Comme vous vous 
3 FINS 


| sentez mieux lors- 
| que, au coucher, 
| vous vous êtes débarrassé le nez de 
| la congestion passagère, à l'aide du 
| Va-<ro-nol! 
Le Va-tro-nol fait trois choses impor- 
tantes: (1) il contracte les mugueuses 
nflées, (2) calme l'irritation, (3) aide 
débarrasser les voies nasales des 
mucosités qui les obstruent, et soulage 
la congestion passagère. 11 facilite la 
respiration, provoque le sommeil. 
le rhumne vous menace, le Va-tro-nol, 
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dre éternuement PS 4 
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appareils ont été serrés dans un 
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l'alpage, le remue-ménage pas- 
toral qui depuis des mille ans 
s'ébranle à la fin-mai, quand en| 
bas la meule de foin montre le 
fond et qu'en haut l'herbe nou- 
velle des alpages pousse et ver- 
doie, avec cette sorte de fureur 
que la végétation alpine met à 
rattraper son handicap d'hiver.| 

C'est donc l'événement capi- 
tal au calendrier de ces contrées | 
vachères, et rien d'étonnant sil 
l'image en est peinte au fron-; 
ton des étables, comme les 
chasses à l’antilope le sont dans 
les cavernes africaines. Ici et 
là l'art, le sentiment et la ma- 
gie se rejoignent dans l'image 
rituelle. Quand la “poya” s'est 


sant sous le bois, la ferme en 
bas se sent seule, l'étable est 
morne, les draps sont froids. 
Les femmes qui demeurent 
pour les soins des champs avec 


les enfants et les petites bêtes. | 


regardent souvent au cours des 
jours les selles vertes de la mon- 
tagne, où les chalets écaillés de 
bardeaux ressemblent d'en bas 


| Scandinave 


LES DEGATS SOUFFERTS 
PAR LA FRANCE | 


LONDRES — Depuis la signa- | 
ture de l'armistice franco-alle- | 
mand, !” ; attaques aériennes des 
àlliés sur la France auraient tué 

| plus de 20,000 personnes et en au- 


2.6, pour qu'ils arrivent au poids | à la destruction permanente des 


maximum le plus vite possible, Il 
n'est donc pas étonnant que des 
troubles digestifs se développent 
dans ces circonstances. 


L'entérite, la dysenterie et la 


diarrhée sont les troubles diges- 
tifs les plus communs chez les 


| porcs. Ces malaises n'ont jamais 


pris de grandes proportions au 


à de grosses châsses d'étain po-|rajent blessé plus de 30,000, pré- | Canada, grâce aux travaux de la 


sées dans le vert. Mais le trou- 
peau reste peint sur la porte, les 
vaches avec les noms qu'elles 
ont: Moune, Rosine, Fanchette, 
Roussette, sagement disposées 
de profil tout le long des méan- 
dres appliqués du chemin, et le 


|tend une dépêche de Vichy dif- | 


| fusée par la D.N.B. | 
Sans mentionner les objectifs | 


Division de l'hygiène vétérinaire 
du Ministère fédéral de l’Agricul- 


militaires et industriels alle- 
mands, visés par les alliés, la 
| D.N.B. ajoutait que 66 villes 
| françaises avaient été attaquées 


renseignements à ce sufèt, et aux 
travaux. intelligents des cultiva- 
teurs eux-mêmes, qui prévien- 
nent la maladie par la bonne hy- 


ture, à la diffusion générale de | 


rats doit se baser sur trois choses 
essentielles, en ville comme à la 
campagne, Ces trois choses es- 
sentielles sont les suivantes: 1) 
déterminer la gravité du proble- 
me, par enquête, 2) appliquer 
des bons moyens de défense; 3) 
inspecter les locaux à intervalles 
réguliers pour les tenir à l’épreu- 
ve des rats. 

L'expérience a démontré qu'u- 
ne enquête au moyen de cartes- | 
fiches, donnant tous les faits es- | 
sentiels au sujet de la localité, du 
| genre d'établissement et de lo- 

caux est la plus utile de toutes. 
| On ne peut pas faire grand’cho- 
se pour supprimer les rats quand | 
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es livres intéressants 


Pierre Radisson 
roi des coureurs de bois 
par Donatien Frémont 


L'exemplaire, franco, $0.75 


Les Lettres canadiennes 
d'autrefois” 


par Séraphin Marion 
de la Société royale 


Tome I Phase bilingue (192 
pages) 

Tome II Phase française 
(200 pages) 


Tome II Phase canadienne 
(208 pages) 


| giène. le bon logement, les bonnes | 
rations et les pâturages d'herbe | 
fraiche. Si des troubles digestifs | 
a ——— se produisent, le cultivateur sait | 
Le Bureau de l'Economie agri- | que la chose la plus importante 


char en queue de file, auquel ie| et que dix d'entre elles étaient 
peintre donne parfois, pour ri-| complètement ou presque com- 
violet de l'aube, le maître va-|re l'aspect d'un haéton del pl t dé Î 

P plètement détruites. 
cher devant, le capet de paille! voyage, avec une dame en rose| 
de guingois sur l'occiput, la pipe) qui passe la tête à la portière. | 
à couvercle tombant sur sa bar-| 


2977 
ornementale 
Bette à 
RHUBARBE, 
pat 20c. (deecrip- 
008 complètes dans le catalogue). 
Envoyes 3%. en timbres où bon-poste et 
rous recevrez immédiatement les deux arti- 


france $1.00 


L'exemplaire, relié 
(toile rouge) franco 81.35 


En vente à 


$1.00 chacun 


(plus 10% pour commandes par 
la poste) 


l'enlèvement des ordures ména- 
gères ne se fait pas fréquemment | 
ou que les circonstances natu- 
relles qui favorisent la propaga-| 
| tion de ces rongeurs ne sont pas| 


faite, qu'ils sont partis dans le 


les ci-haut mentionnés et notre noueau - Comme ils étaient beaux en cole du Ministère de l'Agriculture | est de faire un diagnostic. Lors- 
atalogue GRATIS. be touffue, et sur ses épaules le partant: que Dieu nous les ren-| des Etats-Unis prédit que la de- | que la cause du trouble a été dé- | supprimées. Lorsque les locaux et | || “LA LIBERTE et LE PATRIOTE" 
WHPERRON xce cacolet rond à fromages, qu'ils! wie de même! Et si là-haut les! mande de produits agricoles par| terminée exactement, on peut |les environs sont propres, on ne||| 619, avenue McDermot - Winnipeg, Man 
GCRAINETIERS £. PÉPINIÉRISTES appellent l'oiseau, et derrière nues et les tonnerres envelop-| la population civile se maintien- | appliquer le remède qui convient ! trouve que peu ou point de rats, 
35 BLVD ST LAURENT, lui, ballant férocement de leurs) et j'a:page, la fermière, le- | dra à un niveau élevé en 1944.  |et éviter des pertes inutiles. mais l'enlèvement régulier des| == ie 
toupins, les dix ou douze vaches vant les yeux vers la belle! — - 


“poya” de l’étable en vaquant 
aux ouvrages, en recoit du ras- 
| surement. Ces “poyas”, auxquel- 
les le bon Hauswirth des Mou-| 
lins, entre Gruyère et Château 
d'Oex, a donné la forme porta- 
tive, en découpant de ses gros 
doigts de tâcheron des silhouet- 
tes d'une délicatesse incroya- 
ble, c'est toute l'image de la 
| Gruyère. 


(Harry Bernard) Uilustrateur: Ernest Sénécal, Montréal. 
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| OTTAWA — L'Office fédéral 
| de la statistique annonce que le 
|commerce extérieur du Canada 
|— à l'exception de l'or — conti- 
nue présentement son expansion 
| le total! du mois de février 1944 se 
chiffrant par $367,638,000 compa- 
rativement à $283,891,000 dans le 
| mois corresporidant de l'an der- 
| nier, Le total global des deux pre- 
miers mois de l'année courante se 


Fait du pain délicieux 
et SOUTENANT! 


Pas d'yeux grossiers | 
Pas de grumeaux pateux ! 
Pas de goût sur! 


y HU 


y) 


Depuis 20 ans et plus, Miss Parker, qui doublait le 
cap de la soixantaine, vivait seule avec sa servante, 


| 
| 


il 


Dans le saion vieillot, elle offrit un siège à James 
Robertson. Après les salutations d'usage, l'homme 
avait balbutié des mots inintelligibles. ‘’Seriez-vous 


Miss Parker était une personne toute simple. Elle 
vivait dans la maison que son frère lui avait léguée. 


/ MENAGERES CANAD 
Les mauvaises langues prétendaient qu'aucun parti 


ENNE «a È 
LA à | 


SUR 8 QUI EMPLOIENT DE à À vs Fa Quard Robertson arriva, elle l'aperçut à travers les 

LEVURE SECHE EMPLOIENT | chiffre par degree cs rer vit Le répara le désordre fictif de sa chevelure et râisonnable ne s'était trouvé sur sa route. Sa santé souffrant, demanda Miss Parker, avec moi, il ne faut 
(A‘ROYAL'! | $589,725,000 dans la même pério- poussa les chats dans la cuisine. Puis elle ouvrit au la préoccupait: elle ne redoutait pas la mort, mais la pas se géner”. — Le visiteur n'était pas malade, u 
LA de de l'an dernier, soit une aug- visiteur, maladie lui répugnait Sa chambre était une phar- toussa quelque peu: question de convenance, 


|mentation de $150,271,000. masi. 


PAGE DOUZE 


Au Sacré-Coeur | 


La chorale organisa la partie | 
de cartes de dimanche dernier 

Prix du pool: Mme J-B. Mous- 
au (154 points); prix de cinq 
mains: M. J. Gagnon, Mme J.-B 
Mouswau, M. ÆE Stephen, Mme 
Porter: prix d'entrée: Mlle Lau- 
reite Panneton 


Programme récréatif 

Le programme récréatif était 
sous la direction de Mme E. Bé- 
lair. La dévouée directrice avait 
choisi un extrait de Faust. Le co- 
loris des costumes et la délicates- 
se des décors nous traduisirent le 
bon goût des artistes et de leur 
directrice, qui méritent nos féli- 
citations 

Personnages. Marguerite, Mme 
G. Léveillé: Valentin, M. Ludovic 
Patenaude; Wagner (ami de Va- 
lentin), M. B. Léveillé; Seibel 
M. Paul Mercier, 

Choeur: Milles Beaublen, Gos- 
sælin, Lavoie, LaFlèche, MM. R 
Gauthier, G. Léveillé, A. Rhéau- 
me 

Les membres de la chorale ne 


Petites | 
Annonces | 


1! 
Tarif: 2 sous par mot. 
Minimum: 50 sous par insertion. | 
Le palement doit toujours ac- 
compagner la copie de l'annon- 
ce. 


ON DEMANDE--Ménagère pour pres- | 
bytère. Position ouverte en avril ou 


mai, permanente si désire. Réfé | 
ces du curé sont requisos ind : 
âge; mentionner salaire désir à- 


dresser à M. le Curé, Boîte 150, £sto 
LETLA 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey”. Ce n'est pas une tein-! 
ture, mais un tonique merveilleux. | 
Ecrivez pour obtenir un dépliant | 

ratuit. À. J. Hruyère, 40814. avenne 
Notre-Dame, Winnipex. 54c. | 


| 
| 


A VENDRE- Baignoire usagée, en très | 
bonne condition, fonte émaillée, sur | 
attes, bords arrondis, robinet mé-| 
angeur; hauteur 22: po. largeur | 
#0) po. Livrée à St-Boniface ou à; 
Winnipeg pour 83000. S'adresser à 
Maison St-Joseph, Otterburne, Man. 
A LOUER-2 chambres, 1 grande et 
1 petite. Pension si désirée. S'adres- 
ser à 2M, boulevard Dollard, St- 
Boniface, Man. Téléphone 202 734, | 


À VENDRE Disques français pour | 
phonographes. adresser À Winni-| 
pes Coin Machine Exchange, 277, 
rue Donald, Winnipeg. 


POUSSINS TAYLOR-MADE 
qui rapporteront des profits 


Leghorns blancs 
Barred Rocks … 
Minorcas noirs 


Nous avons des éleveurs en Onta- 
rio qui nous pourvoient d'oeufs 
pour couvaison, provenant de trou- 
peaux approuvés, fécondés par des 
mâles enregistrés. Vous pouvez ob- 
tenir les poussins MAINTENANT. 
Les commandes sont remplies À 
mesure qu'elles arrivent, voyez 
votre commande MAINTENANT, 
avec un dépôt. 100% des poussins 
arrivent en vie gar. 


Alex. Taylor Hatcheries 


362, rue Furby Tél: 33 352 
WINNIPEG 


Ce monument 


de plus de 3 pieds 
de hauteur, avec 40 
lettres gravées gra- 
tuitement, frais de 
fret payés, pour 
4 515.00 seulement. 


AUTRES MONUMENTS, 
DE $9.00 A $49.00 
Notre catalogue gratuit, bien 
illustré, décrit plusieurs mo- 
dèles différents. Pour tout 
renseignement, s'adresser à 


Miln Memorials 


Boîte 110, La Liberté et le Patriote. 
(Aucun agent) 


| mine est un record des plus en- 
Îte de ce qui s'est passé depuis le 


| succès: pourrait finir par déve- 


: 
firent pas les choses à moitié. Tis 
surent plaire, en rendar: avec 
âme, les chants si beaux des ex- | 
traits choisis. | 

Nous n'avons regretté qu'une 
chose, c'est que le programmie fût 
si court. Merci à la chorale 


| des Chevaliers de Colomb 


Grovelbourg, $ask. 


er ee 


L'Exposition Missionnaire an- 
noncée pour la semaine du 21 au| 
28 mai prochain sembie se prépa- 
rer avec enthousiasme, Nous pre- 
nons plaisir à écouter le pro- 
gramme du mercredi soir chaque 
semaine au poste de la radio 
CHAB, Moose Jaw, d8hà8h 
30. Nous conseilions à us nos 
catholiques de ne pas oublier cet- 
te heure intéressante. 

. LZ L 

Notre député d'Etat, R. A. Mac- 
Lean, et notre député de District, | 
M A.-N. Forcier, en compagnie 
des frères Maurice Denis et El- 
phège St-Arnaud faisaient une 
visite intéressante au Conseil 
Mathieu de Willow-Bunch, le di- 
manche 16 avril. Ce Conseil est 
toujours actif et sait toujours 
nous entretenir avec une bonne 
assemblée qui fait plus qu'entre- 
tenir l'amitié Continuez, Willow- } 
Bunch, tenez tête à Gravelbourg. | 
Les deux Conseils canadiens- 


! 


| français de la Saskatchewan ne 
n, 1 : : 
s2P.| peuvent se permettre de tirer rendre au thé printanier chez| 


d'arrière. 

L'assemblée mensuelle du Con- 
seil de Gravelbourg <e tiendra 
selon toute apparence, le diman- 
che 30. Ca promet d'être intéres- 


| sant et c'est la derniere assem- | sistée de Mme A. Séguin. | 


blée avant la Convention d'Etat. | 
Nous en profiterons aussi pour | 
faire un autre pas décisif pour | 
l'initiation anglaise qui doit avoir 
lieu à la fin de juin. Que tous les 
membres se fassent un devoir d'y 
assister. Sans doute le Grand 
Chevalier nous fera parvenir l'a-| 
vis habituel. 

Nos compliments aux frères du 
Manitoba: quatre initiations sur 
le tapis pour l'année qui se ter- 


viables surtout si l’on tient comp- 


commencement du terme. Un tel 


lopper un complexe d'infériorité 
chez les fermiers de la Saskat- 
chewan. Une chance que le beur- 
re et le blé d'Inde chez nous 
développent l'embonpoint beau- 
coup plus haut que la ceinture. 
CISEAU. 
entr cérmanrmmatienemtennte 
LONDRES-—-Le sergent Abelar- 
do Rodriguez, 22 ans, fils d'un 
ancien président du Mexique, a 
été tué au cours du raid états- 
unien sur Aschersleben, Allema- 
gne. Rodriguez était opérateur de 
radio et mitrailleur à bord d’un 
bombardier lourd, 


Joignez et aidez la 


| 


Fronce 
Combattante 


Collaborant avec le 
Comité Français de 
la Libération Na- 
tionale. 


CERCLE de ST-BONIFACE— 
WINNIPEG 

Pour tous renseignements: ad- 

hésion, donations, etc., s'adres- 

ser au Secrétaire, M. E. Sour- 

risseau, 154, rue de la Seine, 

St-Boniface. 


Téléphones: 97 125 ou 204 567 


Cette année, tous ceux qui le 


beaucoup. Vous serez surpris 


Riteoux pour jerdins 

Riteoux pour gazon, genre 
“Dunn's" 

| Fourches à bêcher 

Houes à jardin 

Sécoteurs à long menche, pour | 
erbres 


Service de 
quincaillerie 


PRODUISONS PLUS 


leur cour ou tout lot non ensemencé en un jardin qui produira 


nes de légumes, fleurs et semence de gazon approuvées. 
Aussi du gardenite et de l'engrais ‘Old Gardener”’. 


UN VASTE CHOIX 
D'OUTILS POUR JARDIN 


QUI COMPREND 


peuvent, devraient convertir | 


constater comment il est 
facile de ré- 


aliser ce pro- 
jet. 


de 


Un assorti- 
ment com- 
+" plet de grai- 


Houes genre hollandais 

Bêches à jerdin, manches ‘’D'* 

Cultivateurs à jerdin | 

Sarcleur à pissenlits, manche 
court 

Arrache pissenlits, manche 
long 


Outils pour jardin, 2e étage }}! 
{ 
Rues Main 


et Bannatyne 


Elégants et peu dispendieux! COMPLETS H U O T à $28.50 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


. AU RETOUR 


terre 


Fédération des 


femmes canadiennes- nommé chef de gare 


françaises 


Voici les noms des élèves qui 
ont obtenu la première place au 
concours pour la médaille d'or: 
Institut Collégial St - Joseph- 
Grade V, No 7, Jeannette Gosse- 
lin; grade V, no 9, Jeannette Poi- 
rier Institut Collégiai Proven- 
cher-Grade V, no 17, Paul Ar-} 
senault; grade V,.no 16, Louis 
Cusson: Ecole du Sacré-Coeur de | 
Winpipeg-—Grade V, Denise Fifi. 

LL L LL 


Une invitation toute spéciale 
est adressée à tous les membres 
et amis de la Fédération, pour se | 


Mme Pierre Lévesque, 373, ave-| 
nue Lansdowne, le samedi 29! 
avril Mme E.-T. Etsell recevra | 
avec Mme Pierre Lévesque. Mme 


L. Aubin esi l'organisatrice, as-| 
Pour se rendre chez Mme P. 
Lévesque on peut prendre le! 


tramway “North Main” ou enco-| 
re, après 4 heures p.m,. l'autobus | 
“Salter” au coin des rues! 
Vaughan et Portage (chez Gram-| 


mas Fruit Store). Cet autobus| 
|vous conduira directement à la 
porte, coin des rues Power et 


Lansdowne. | | 


Emer, SEGUIN, 


Sec. correspondante.| ! 


Les lauréats du concours, 
français en Ontario | 


OTTAWA — Pauline Demers, 
élève du couvent de Notre-Dame | 
du Rosaire, et Roland Lavigne, | 
de l'école supérieure de Rock- 
liffe, ont obtenu les deux prix 
de $100 accordés aux lauréats du 
concours littéraire et oratoire or- 
ganisé dans les écoles élémentai- 
rés et secondaires de langue | 
française de l'Ontario. Ce con- 
cours portait sur la composition, | 
l'élocution et l'improvisation. 

Dans la section élémentaire, les 
2 premiers prix de $10 ont été 
attribués à Micheline Des Ro- 
chers, de l'école St-Pierre, Otta- 
wa, et à Fernand Labelle, de 
l'école St-Joseph, de Sturgeon 
Falls. Dans cette section, le con-| 
vours portait sur la composition, | 
i'épellation, la lecture et l'élocu-| 
tion. | 
LE PROCES DE SCORZA 
A ETE AJOURNE | 

| 


LONDRES--La radio de Rome) 
rapporte que le procès pour tra-| 
hison de Carlo Scorza, ancien se- 
crétaire général du parti fasciste, 
a été ajourné. | 


Café Waldorf 


344, rue Main 
L.-H GAUTHIER, prop. 
Pour votre satisfaction! 

Prenez l'habitude de prendre vos | 
repas au restaurant WALDORF | 
lis sont servis à des prix populaires || 
Service courtois — Installation 
moderne — 

Une salle de banquet peut être 
retenue pour différentes occasions 


Beau chotx de pâtisseries 


| 


DR. JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


WINNIPEG 
21514, avenue du 
Portage 
Edifice 
Montgomery 


BRANDON 


939, avenue 
Rosser 


Heures: 9 h. am. à 6 h. pm 


RAID 


Un blessé de la guerre 


M. J.-A. Trudél, surintendant 
du Canadien National à Lévis, 
annonce la nomination au poste 
d'agent de gare à Lévis, du major 
Raoul Audet, un grand blessé de 
la guerre 

Le major Raoul Audet est en- 
tré au service du Canadien Na- 
tional le 13 mars 1919 comme 
opérateur de télégraphe et agent 
de relève. En cette dernière ca- 
pacité il a servi dans presque 


| toutes les gares du Canadien Na- 


N 
| 


Le major Raoul Audet 


|tional sur les lignes du Lac St- 
Jean, de la Malbaie, du Trans-| 


continental et d'Edmundston. Il 
était agent à St-Eustache quand 
il s’enrôla en septembre 1939 
pour service actif outre-mer. A- 
près un stage en Angleterre, le 
major Audet revint au Canada 
en 1942 et fut mis en charge de 
l'administration du camp militai- 
re de Valcartier. Il retourna ou- 
tre-mer en 1943 et peu de temps 
après perdit les deux mains par 
l'éclatement d'une grenade. 
L'énergie qui permit au major 
Audet de se qualifier ingénieur 
civil en suivant des cours par 


| correspondance durant son travail 
lui a fait surmonter les désavan-| 


tages de sa grave blessure, si bien 


qu'il a été jugé capable d'assu-| 


mer les fonctions d'un agent de 
gare et même d'exercer les fonc- 
tions de télégraphiste. 

L'exemple de volonté et de 
courage que donne le major Au- 
det sera sûrement profitable à 
d'autres grands blessés canadiens 
dans cette guerre. 


IL TRAVERSE LE 
CONTINENT EN 6 H. 


WASHINGTON — Un nouveau | 
Winnipeg | géant de l'air, le “Lockheed Cons- | 


tellation”, a traversé le continent 
en 6 heures 58 minutes, filant à 
une vitesse moyenne de 355 milles 
à l'heure, lundi. 

L'avion a volé de Burbank, Ca- 


|lifornie. Le précédent record éta- 


bli était de 7 heures 28 minutes. 
11 transportait 17 personnes et il 
y avait de la place pour 40 autres. 


| Comme transport de troupes, il 


pourra contenir 100 soldats avec 
tout leur équipement, 


AUBAINES 
EXCEPTIONNELLES 
Chesterfield 2 pièces, moder- 
nes, pleins ressorts et bois de 
choix. Couleur: rouge-vin 

seulement. 

Vendu ailleurs pour $112.00 
Chez nous: $89.50 
MANITOBA FURNITURE 
355, avenue Ellice 


à l’huile 


$4.95 et 


aideront avec un soin tout 

articulier à résoudre vos 
roblèmes au sujet de l'ondu- 
tion permanente. 


Ste 2, Edifice Stobert (près 


Venez après les heures de bureau ou à l'heure du dîner choisir un com- 
plet HUOT. C'est une marque qui gagne et garde ses amis. Des cen- 
taines de clients viennent s'en procurer saison après saison. 


Nouvelle coiffure “feather bob" très jolie 


Permanentes 


$ . 50 
Nos coiffeuses expertes vous Shampouine 


GUARANTEED Wave Shop 


s 
Æ 


et ondulations 
à la main 


6oc 
Tél: 96 990 


Ondulation 
£arantie 


du Lyceum 


La Russie devient 


un danger 


MADRID--Continuant une agi- 
tation en faveur de la paix qu'elle 
fait depuis deux jours, la Phalan- 
ge espagnole, par la voix de son 

| organe Arriba Tod, a déclaré que 

ia cessation immédiate des hosti- 
lités est nécessaire parce que la 
| Russie, dont les soldats sont déjà 
rendus dans la Roumanie et dans 
[la Pologne, est un plus grand 
danger pour l'Angleterre et les 
Etats-Unis qu'une Allemagne vic- 
|torieuse pourrait l'être. 

Le journal ajoute: “Dans un 
|éditorial précédent, nous avons 
| dit que la paix est possible, main- 

tenant nous disons qu'elle est né- 
| cessaire.” 

| “La Russie dans les Dardanel- 
les et dans la Méditerranée, la 


| Russie dans le Nord de l’Atlan- 


| rable que celle de toutes les au- 
tres nations du monde.” 


On suggère la création 
d'un Conseil 


TORONTO — Marshall Field, 
éditeur du Chicago Tribune, a dit 
[la semaine dernière, au cours 
d'une causerie, que la premiere 
chose à faire pour obtenir une 
kpaix durable était de créer ur 
Conseil des Nations Unies dont 
le besoin devenait de plus en 
plus important avec la tournure 
des événements et l'attitude uni- 
latérale des nations alliées. 


= 


|Chevaliers I 


| de Colomb 


Conseil Provencher 


Pour les superstitieux le 13 du| 
mois est journée de mauvais âu- | 


[ES Mais nos Chevaliers ne se 
laissent pas intimider par ces sot- 


tises si l'on peut en juger par la! 


nombreuse assistance à notre 
dernière réunion du 13 dernier. 
|Nous devons féliciter tous ces 


| frères qui se sont rendus à l'ap-! 


pel du Grand Chevalier et en 
{particulier les nombreux mem- 


que de St-Malo, En ces jours 
où l'essence est rare, cet effort 
est d'autant plus louable. 

Cette assemblée avait lieu dans 
la belle et grande salle du 3ème 
au Sacré-Coeur, Ce nouveau lieu 
permanent des assemblées repré- 
sente une amélioration sensible 
car l’ancienne salle était devenue 
trop petite. Nous tenons à re- 
mercier ici les autorités du Sacré- 
Coeur pour l'usage de cette belle 
salle et nous sommes certains 
que nous pourrons compter, à 
l'avenir, sur une plus grande 
assistance à nos assemblées. 

E L 1 L 

Après lecture de plusieurs de- 
mandes d'admission l'on fixa, a- 
près brève discussion, la date de 
la prochaine initiation au 7 mai 
prochain. Cette date est une des 
| seules disponibles et il importe 
[que nos memures fassent un 
grand et prompt travail. Veuillez 
ne pas attendre au dernier mo- 
ment pour nous faire parvenir 
| vos applications. 

Pour accommoder surtout nos 
membres de la campagne, il fut 
décidé de faire certains change- 


l'après-midi et le dernier après 
le souper. De cette façon le ban- 
| quet ne pouvant avoir lieu le soir 


[parmi nous M. l'abbé Bérubé, 
curé de la cathédrale de Gravel- 
| bourg. Invité à prendre la parole, 
|il nous félicita en termes élo- 
| quents et chaleureux de nos suc- 
cès passés et nous invita à resser- 
|rer nos rangs encore si possible 
surtout pour l'après-guerre qui 
présentera certains problèmes 
dangereux pour le catholicisme. 
“Chez nous, disait-il, la Chevale- 


— |rie est mon bras droit, Quand je 


| désire l’aide des Chevaliers, la 
| réponse est instantanée, le résul- 
| tat assuré. Leur dernier exploit 
{consistait en une soirée de pa- 
| niers qui rapporta la somme de 
$600. pour nos oeuvres.” 
L2 L2 L 2 


| Gonfle-toi pas trop, Albert, 
| dans tes paniers. Il y a encore 
| de l'ouvrage à faire, d'après ton 


| bon curé. 
L2 L4 L2 


Plusieurs bons Chevaliers 
| de la campagne ont des idées 
| décidées quand il s’agit de ve- 
| nir en ville. Pas d'encombre- 
| ments, hein? 
| 
! 
1! 


L L LZ 
Ton rapport officiel sur les 
| timbres, Ernest, a fait sursauter 
| le Grand Chevalier. Il y avait 
| de quoi! Je ne les ai pas encore. 
LL L2 LJ 


Gus médite de noirs projets 
à mon sujet. Peut-être suis-je 
| déjà saboté sans le savoir. 
L2 L2 
Sur cela, je m'endors et m'en 
vais dans les bras de Murphy. 
| (Ces Irlandais sont partout, mé- 
me chez les dieux de l'antiquité.) 
BISTOURI. 


|bres venus de la campagne. On| 
remarquait des frères venus jus-| 


| 


| 


| 


|de Radio-Canada, a déclaré que 
| Radio-Canada trouvera un moyen 


| Social d'avoir du temps gratuit, 


| du pays. 


| 
Î 


ments dans le programme de la! manoeuvre maintenait Giraud sur 

journée d'initiation. Ainsi les pre-| la liste active conformément à la 
: 2 Lie “ 24: : , | 

miers degrés seront conférés dans | “tradition française que l'on ne VOLCANO 


même, il sera remis à plus tard.| projette de quitter l'Afrique du | 
Mon . , | Nord et de se rendre en Angle-| 
Nous avions le bonheur d’avoir | terre où il écrirait ses mémoires. 


| 


LUE OT 


vit MU 
ni REX R 


Rideaux 


Genre sheer, faits 


FINI SATIN — Donne un lustre aux 
murs boiseries, etc Blanc, ivoire, 
crème, bleu pâle, ver’ pâle et gris perle 


FINI MAT 


series 


Pour murs et boiseries, TEINTURFE-VERNIS 


ou comme base pour émail. Sèche chir 

rapideme et est lavable Blanc, Chêne clair ou foncé 

ivoire, buff, bleu pâle, vert pâle JOLI GLACE Résistant 
lustrée 


EMAIL — Sèche rapidement, pour 


ro 
murs intérieurs, boiseries, meubles, etc. sh beton 


lanc, ivoire, crème, vert pâle, bleu : 
pâle. Votre choix, 

PEINTURE A PLANCHERS — Re- la pinte (quart) C 
marquable pour sa durée. Ardoise, gris 


cuirassé, jaune ou brun or. 


fenêtres, meubles pour 


d’auvents. 


La verge, 


Pour rafral- 
planchers, boiseries, escaliers, etc 


Blanc, buff, vert pâle, crème 


Section des peintures, 6e étage, Donald 
Voici le moment de vour procurer des 
accessoires pour auvents 


Les personnes prévoyantes placent 
commandes pour rideaux d'entrée, auvents de 


Winnipeg, Man, 21 avril 19 


EATON vous aidera 


“> embellir” votre maison 


nouveaux 


Pour chambre à coucher, 
solarium et salon 


de joli coton marqui- 


sette, ces rideaux sont garnis de pois soule- 
vés. Vous aimerez les jolis froncis, la frange 
“Priscilla” et la largeur qui est de 46 pouces. 
Teintes ivoire ou écru. 2 verges 
14 de longueur. La paire 


4.95 


Section des draperies, 6e étage, centre 


Nouvel éclat pour surfaces défraîchies 
avec la peinture “EATON'S Empress” 


VERNIS “UNIVERSAL” — Donne un 
beau fini lustré aux planchers et boi- 


peinture 


leurs 


vérandas, pendant qu'il 


est encore possible de se procurer du tissu 
Choix varié de tissu d’'auvents à 
rayures peintes, de 36 pouces de largeur. Quan- 
tité limitée de chaque variété. 


75c 


Section des draperies, 6e étage, centre 


#T, EATON C %. 


L’effacement de Giraud est complete 


ALGER—Le Comité de la libération nationale a complété l’effa- 
cement du général Henri Giraud en le mettant sur la liste de ré- 
serve, ce qui veut dire qu'en d'autres termes il perd son comman- 
dement actif, 

Les amis de Giraud disent qu'il se rendra à la décision du 
Comité qui donne l'autorité uni- 
que sur les forces armées fran- 
çaises au général de Gaulle, pré- 
sident du Comité. 

Le Comité a expliqué qu'il a- 


Le quartier. général de Giraud 
n'a fait aucun commentaire à la 
suite de la réunion du Comité 
vait pris sa décision après le re- eg pa en) Loue mp 
fus de Giraud d'accepter le poste | jour PTPN 
honorifique d'inspecteur général! : J ; 
qu'on lui a offert il y a quelques | Un tel ordre du Jour doit TRE 
jours après que le Comité eut quer la fin de la période active 
résolu de supprimer la fonction du NIUE général de 65 ans qui 
de commandant en chef. Giraud avait réussi à fuir d'une prison 

allemande et ensuite de la Fran- 


avait dit de cette décision qu'elle! » > 
était une violation de la loi ré-|£® POUr prendre la direction des| 


toai rs + forces françaises du côté allié en 
publicaine française comme des À s 
ordonnances du Comité. Afrique du Nord en 1942. 


On a expliqué que la dernière 


peut retirer un commandant con- | 
tre l'ennemi”, 


Limitée 
Des intimes disent que Giraud ‘ tisse ts 


Montréal 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
Limitée 
Représentants locaux 


Incapable d'obtenir l'interven- 
tion alliée pour lui, Giraud aurait | 
dit à ses amis qu'il laisserait la! 
direction du Comité le mettre de- 
hors, mais que pour l'avenir, il 
tenait à rester dehors. 


LES PARTIS A LA RADIO 

OTTAWA-—M. Augustin Fri- 
gon, gérant général intérimaire 
qui permettra au parti du Crédit 


sur le réseau national, de même 
que les autres partis politiques 


EN 


CREME MORFOSA 


Elle vivifie et nettoie votre épider- 
me, réduit les pores élargis, enlève 


1! 

| 

| ultra 
les rides, les taches, les boutons et | 


de cette maison très belle, 


les taches de rousseur, — Prix $1.10 la Lyndale Drive, Norwood. 


LOTION MORFOSA 


Une poudre liquide, à 3 teintes: na- CLUB KIWANIS, St-Boniface, 


Ci-inclus $ pour 
chacune, Envoyez le reçu à: 


NOM 
ADRESSE 


turelle, brunette et blanche, — 
Priz $135 


THE DUFFERIN DRUG STORE 
Tél: 51 736 


239, ave Dufferin 
Près de la rue Moin 


À. HUO 


200 AVENUE PROVENCHER 


ST-BONIFACE 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 


Nouveau gouverneur 


LONDRES — Lord Catto a é 
élu gouverneur de la Bang: 
d'Angleterre, succédant à ]! 
Montagu Norman qui avait a) 
noncé sa démission le 6 avril 
cause de maladie et de vieilles: 

M. Norman, qui est majntena 
âgé de 73 ans, était gouverneur : 
la Banque depuis un quart de si 
cle, 


POUSSINS 
“"HAMBLEY 
ELECTRIC" 


Livraison immédiat: 
pour ia plupart de 
races. Nous pouvon 
encore prendre des commandes pou 
envois durant les mois d'avril et di 
mai. Nous avons encore un appro 
visionnement de poussins plus gro 
d'âges divers, prix variés: vendus : 
ceux qui viennent les acheter e 
payer au comptant. 
Spécial—Hybrides d'Ontario, Susse) 
du Nouveau Brunswick, Hamps, etc 


Qualité Accouplemen 


Hambley spécial 
Legh, bl. ..$14,25 $ 7.60 815,75 $ 8.3! 
Poul. L, bl. 28,50 14,75 31,00 16.0 
J. coqs L. bi, 3.00 2,00 4, 2,5 
B. Rocks 15,25 8,10 16.75 8.8! 
Poul. BR. 00 12.50 27,00 14.0: 
d. cogs B.R.. 11.00 6,00 1200 6.51 
N. Hamp. 15.25 8,10 16,75 4.4! 
Poul., N. H, 2400 12,50 #00 140 
3, coqs N. H, 11.00 6.00 1200 6.51 


J. 1. HAMBLEY HATCHERIES 


601, ave Logan, Winnipeg, Tél; 22 32 
Brandon, ortage, Dauphin, Swar 
Lake, Boissevain, Port Arthur, 
Abbottsford, C.B, 


FAITES VOTRE CONTRIBUTION DE $1.0 


FAVEUR DES OEUVRES 
SOCIALES DU CLUB KIWANIS DE ST-BONIFACE 


UN HEUREUX GAGNANT DEVIENDRA PROPRIETAIRE 


PATRIOTIQUES ET 


moderne, entièrement meublée; 6 


chambres et garage; évaluée à 912 000.00; qui face la rivière Rouge sur 


--- Servez-vous de ce coupon pour faire votre contribution: 


Man. 
souscriptions à $1.00 


C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 
que d’acheter chez Huot... $28°50 «t plus 


_.. 


